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PREFACE, 

LA Culture des Jardins a été 
eonfiderce dans tous les tems , 
avec raifon , comme le premier 
Art du monde, Outre le profit 
qu'on en retire , rien n'eft en ef- 
fet plus fatisfeifant que de s'y ap* 
pliqucr. 

C'cft line occupation qui conv 
Vient parfaitement à un homme , 
qui s' étant debarraffé de la. vie tu- 
tnultueufe qu'on mené dans le 
monde fiç infptré d'ailleurs par des 
ientîmens de Religion , a pris le 
parti de pafler le refte de fes jours 
a la campagne , pour y goûter 
les plaifirs innocens de la vie cham- 
pêtre. 

Je tâche d'expliquer dans cet 
Ouvrage d'une manière fimple , 
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vj PREFACE. 

à un Curieux qui veut s'inftruire , 
ce que ma longue expérience m'a 
appris , & je lui donne d'abord 
le Plan d'un Jardin Fruitier & 
Potager. Je commence par faire 
le partage du terrein ; pe le di- 
ftribuë en allées d'une largeur pro- 
portionnée à fon étendue' & bor- 
dées d'herbes aromatiques ; j'en 
emploie une partie pour des ar* 
bres en buiflbn qui portent les 
meilleurs fruits ; une autre pour 
des efpaliers de Pêchers , & poue 
d'autres arbres dont je defigne le* 
efpeces qui conviennent à chaque 
çxpofîtion du Soleil. . 

Je parle des arbres à haute ti- 
ge > & de la manière de les plan- 
ter félon la qualité des différen- 
tes terres. 

Je deftine enfin le refte du ter- 
rein pour des quarrés , dans les- 
quels je fais des planches d'une 
largeur égale pour y femer des lé- 
gumes d'automne ÔV d'hyver. Voi- 
là mon Plan : & afin que la me-" 
thode avec laquelle je traite cette 
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PREFACE vif 
Biatiere foit plus aifée t je me fers 
du Dialogue qui eft une manière 
d'écrire fimple , & moins embar- 
raffante pour ceux qui ne cher- 
chent qu'à s'inftruire & à mettre 
tes choies en pratique. 

J'évite la prolixité dans les de- 
mandes & je répond le" plus net- 
tement qu'il m'efl poffible à mot* 
Curieux fur les différentes que- 
ftions qu'il me fait : j'efpcre donc 
qu'il lui fera aife de fè rendre bon 
Jardinier , s'il veut lire avec quel- 
q.u'attention ce petit Ouvrage. 

Je le divife en deux Parties : 
Dans la première , j'explique mé- 
thodiquement la manière de faire 
un Jardin fruitier & potager. 

Dans la féconde , je donne la 
méthode de cultiver ce Jardin , 
de manière qu'il puiflfe fournir 
tout ce qui eft neceflaire pour la 
provifion d'une maifon. 

Je dis d'abord dans la premiè- 
re partie , quelles font les quali- 
tés des bonnes terres , & je fais 
connoître celles qui ne font nul- 
*4 
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vit) ? R'E F A C E. 

lement : propres à faire un Jardin. =- 
j'ajoute que ce n'eft point afïe» 
d'avoti une bonne terre, &c qu'il' 
faut outre cela qu'elle foit bien: 
prépares : cette préparation con- 
fifte à la faire fouiller de trois ! 
pieds ?de profondeur î j'enfeigno 
û méthode da faire cette fouille,: 
§C j'en apporte les raifona, 
. La terre étant ainfi préparée , 
je fats la diftriljution du terrein 
que je fuppofe être de quatre ar-; 
pens :■ cette diftributtbn fc trou- 
vera faite avec affez de jufteffe » ■ 
pour qu'on n'y trouve aucune 1 
place inutile, : 

Comme rien n'eft plus avànta*: ! 
getax à un Jardin , que d'avoir 
les quatre expofitions du Soleil» 
j'explique quels font les effets du-. 
Soleil en gênerai , & ceux de 
chaque expofition en particulier.. 
C'eft-ià que je fais mention des . 
qualités des fruits qui y convïen- 1 
nent le mieux. 

Je parle enfutte des accidens 
auxquels chaque expofition eft fu- . { 
jette. 
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PREFACE: H" 

i Je donne -la méthode de faire 
deux fortes de treillages ; l'un d'e- 
chalas , 8>C l'autre de fil de' fer. 

Je fais mention de tous les* 
fruits , tant à pépins qu'à noyaux 
les plus curieux 5c les plus exquis. 
J'explique les qualités de chacun, 
en particulier pour apprendre à 
les bien connoître , 8c je parle* 
du tems de leur maturité , ce qur 
efï une chofe très-utile à fçavoir. 
• Après avoir donné une con-; 
notflance affez étendue" des meil- 
leurs fruits ; je paffe à la méthode; 
de difpofer les efpaliers de Pê- 
chers » en forte qu'ils ne foient 
point dégarnis des fruits pendant 
toute leur faifon , ÔC cela par la! 
connouTance que j'ai du tems de 
leur maturité. 

Je confeille de ne point ache- 
pter d'arbrçs que chez des per- 
sonnes dont ta réputation foit as- 
fez bien établie , pour qu'on foit 
sûr de leur fidélité à donner les 
efpeces qu'on leur demande : car 
rien ne ferait plus defagréablc 
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x V RE F AC E. 

riur un Curieux qui a un Jardin 
planter, que de fe voir après 
un certain tems fruitré des cfpe- 
ces qu'il dcfiroit avoir ; je fuis per- 
fuadc qu'il voudroît pour lors 
avoir paie les arbres beaucoup plus ' 
cher , & n'avoir pas été trompé. 

Quoi-qu'on ait des arbres bien 
conditionnés ; s'ils ne font pas 
plantes dans les règles ils ne fçau- 
roient réiifllr. C'eft pourquoi je., 
traite méthodiquement la marjie- 
re de planter les arbres en buis- 
fon , en efpalier , & en plein 
vent : cette méthode confifte en 
fept obfervations pour les arbres 
en buifion , en cinq pour les ar- 
bres en efpalier , & en cinq au- 
tres pour les arbres à haute tige. 
Je dis qu'il faut mettre du fumier 
au pied des arbres fur la fuper- 
ficie de la terre , j'en appor- 
te la raifon. Si l'on met toutes 
ces obfervations en pratique , je 
puis afTîker que chaque arbre por- 
tera du fruit au bout de trois ou 
quatre années. 
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PREFACE. xi 

Je continué de donner la mé- 
thode de cultiver les arbres pen- 
danc la première année qu'ils fe- 
ront plantes. 

. J'explique comment il faut plan- 
ter les ceps de raifins , & de ver- 
jus : je marque la qualité du fu- 
mier qu*on doit emploïer pour 
cet ufage , afin d'avoir du fruit 
en peu de tems. 

Je fais voir comment il faut 
dreflèr les planches dans les quar- 
rés , afin d'y femer les graines po- 
tagères i Se pour apprendre à con- 
noître ces graines , j'en donne la 
Lille. 

Je parle de la manière de faire 
des Couches , & je marque à 
quelle expofidon du Soleil elles 
doivent être faites , pour y femer 
des nouveautés. 

Je finis ma première Partie en 
donnant la méthode de faire des 
Couches de Champignons à peu 
de frais. 

Dans la féconde Partie , je ré- 
ponds aux demandes du Curieux 



tfj * RE il ACE. 

fur la manière de cultiver un Jaf* 

din fruitier & potager. 

Je marque les tems auxquels 
on doit faire les differens labours 
pendant le cours de l'année : -j 
cette obfervatîon eft abfolument 
neceffaire, & j'en dis la raifon. 

Je donne un traité de la Taille 
des arbres , j'en prouve la neces- 
fitc. Je marque les tems diffe- 
rens où elle doit être faite , Sç 
les raifons pourquoi ; j'y ajoute 
en peu de mots des obfcrvations 
neceffàires. 

J'explique les principes de la; 
Taille , fans lefquels on ne peut 
jamais bien tailler un arbre. 

Je foutiens qu'il ne faut point 
avoir égard au cours de la Lune 
pour la Taille des arbres , pouç 
greffer , ni pour femer les graines 
potagères ; j'en ai fait l'experten* 
ce qui eft conforme au fentiment 
de M, de la Quintinie. 

Je dis quels font les moïens ; 
de faire porter du fruit aux vieux 
arbres qui ne pouffent qu'en bots. 
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PREFACE. xïij 
Bc point en fruits je confirme 
auffi mes expériences par ie fen- 
rîment de M. de la Quintinie. 

Je donne la méthode de tailleç 
les Pêches en efpalîer -, je la fais 
confifter en fix obfervations Se 
en d'autres avis qui ne feront 
£ eut-être pas inutiles. 

Je continue à parler de la fé- 
conde Taille des Pêchers , & je 
dis qu'il .faut obferver cinq cho- 
ies pour y rcùffir. 

J'explique la manière de pin- 
cer les Pêchers > les Abricotiers , 
$C les Poiriers ; en quel tems on 
doit faire cette opération , & le 
bon effet qu'elle produit. Je par- 
le dans fe même endroit de l'c- 
bougeonnement des arbres. 

Je fais mention de la manière 
dont il faut gouverner les fruits 
fur les arbres » afin qu'ils aient 
un bon goût ÔC un beau coloris. 

Je traite . de la maturité des, 
fruits de chaque faifon , &C de la. 
manière de les cueii ir pour les 
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xïv PRE F A t E. 

je donne le moïen de rendre les 
Pêches , les Erunes , & les Figues 
délicieufes après être cueillies % 
de même que les Abricots. 

Je fais cinq obfervations ne- | 
ceflàires pour bien tailler la vi- 
gne i je marque le tems auquel 
cette taille fe doit faire , & je 
donne des éclairciiïèmens fur quel- 
ques difficultés qui fe rencontrent 
à cette taille. 

Je traite l'Art de cultiver les 
Figuiers , les différentes maniè- 
res -d'en faire des marcottes î con> 
ment il les faut élever & les con- 
ferver en buuTon , en efpalier , ÔC 
en caîiïe. 

J'enfeigne la méthode de bien 
greffer en écufTon , en fente , Si 
en couronne î & je fais des ob- 
fervations qui pourront être utile» 
dans la pratique. 

Je parle de la manière de 
tranfplanter les arbres fans motte 
avec toutes leurs branches Se 
leurs racines , les nains ï & je 
dis qu'en fuivant ma méthode ils 
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¥ RE FACE. xv 

donnent du fruit dès la première 
-année s'ils ont des boutons à fruit. 
■J'ai fait plufieurs obfervations qu'il 
faut mettre en pratique pour réiïs- 
fir. Je parle encore de la manière de 
transplanter les ceps de raifins ,& de 
Verjus , auffi-bien que les Ormes. 

Je traite des différentes maladies 
des arbres , & des remèdes pour 
les en garantir. 

■ Je finis par le travail que doit 
faire un Jardinier pendant chaque 
mois de l'année. 

Les Sommaires de ce qui eft trai- 
té plus au long dans chaque page, 
font mis à la marge. 

Voilà en peu de mots de qui eft 
contenu dans cet Ouvrage. La Ta- 
ble des Chapitres & des Matières» 
fuit cette Préface. 

J'avois ajouté dans la féconde édi- 
tion , des Rtflexions fur la Culture 
des Arbres , dont le public a paru 
afïèz content. 

' La troifiéme avoit été fimplement 
revûë, &" corrigée de quelques fao* 
tes gui s'étoienc gliflees dans les 
deux précédentes. 
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■ Cette quatrième eft augmenté^ 
cbnfiderablement en difFgrens en* 
droits. J'ai ajoute piufieurs nou- 
veaux Chapitres dans iefquels j'ex- 
plique comment & avec quelles 
précautions il faut faire les arrofe- 
mens pour qu'ils foient unies ; je 
rapporte même fur cela une expé- 
rience , que j'ai faite & qui eft allez 
fingulicre. Je donne un Traité par- 
ticulier des Artichauts Se des Afper- 
gcs. J'enfeigne la manière de culti- 
ver les Melons » les Concombres » 
les Cardons d'Efpagne Se leBafilic, 
tant fur couche qu'en pleine terre t 
Je parle du Céleri , des Laitues , de» 
Chicorées , des différentes efpeces 
de Choux » Se généralement d« 
tous les Légumes qui font utiles Se 
neceffatres pour la perfection d'uq 
Jardin potager, Se j'ai ajouté dans 
cette dernière édition , un Catalo- 
gue des plus excellens Fruits, , leç 
plus rares Se les plus eftimés qui fe 
cultivent clans les Pipinieres des 
RR, PP. Chartreux de Paris. 
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JARDINIER 

SOLITAIRE. 

o u 

DIALOGUES 

Entre m Curieux & *» Jardinier Solitaire; 
four faire , & cultiver méthodiquement 
m Jardin Fruitier & Potager : oit l'on 
découvre des expériences nouvelles. 



PREMIERE PARTIE. 
Le Curieux. 
pîpE^!!! Ous fçavez le jiarti que j'ai pris 
|§rVj| d'avoir une maifon de campagne, 
W&Wïl pour y pafler le refte de mes jours, 
& pour tâcherd'y goûter les douceurs d'u- 
ne vie champêtres.- Pour cet effet je feroîs 
ravi de m'înftruire de tout ce qu'il convient 
de fçavoir pour (aire un Jardin Potager, & 
pour cultiver des Arbres fruitiers. Je fçai 

■ 
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* Le Jardinier Solitaire, 

2ue l'application que vous y avez apportée 
;f>uis pl-ifieurs années dans vôtre agréable 
folirude, vous a dmné lieudefaireplufieurs 
expériences. J'efpereque vous voudrez bien 
m'en faire part, afin qae je puhTe mettre en 
prarique ce que vous m'en direz. 

Le Jardinier Solitaire. 
Je le ferai avec p'aifir, & je commence- 
rai par vous expliquer les qualités d'une 
bonne terre : c'eft la première chofe qu'il 
faut fçavoir. 



CHAPITRE PREMIER. 
Des qualités d-mt bonne terre. 
Le Jakdiniir Solitaire. 

LEs Auteurs qui ont traité des qualité* 
d'une bonne terre , conviennent de ce 
que l'expérience m'a confirmé. Ils veulent 
qu'elle (oit noirâtre , fablonneufe , gratte, 
meuble , je veux dire , facile à labourer; 
qu'elle ne foïr ni froide , ni légère ; qu'elle 
n'ait point de mauvaife odeur , ni de mau- 
vais goût , & qu'elle air à trois pieds de 
profondeur la même qualité. 

Le C u r t n u x. 
Pourquoi trois pieds de profondeur i 
deux pieds ne fuffiioient-ils pas î 
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Qualités d'une borne terre. ; 
: K e J a r d [NIER Solitaire. 

Non, il eftd'une neceffité abfoiuë, que 
cette terre ait trois pieds de profondeur afin 
que les arbres, & les légumes d'hiver profi- <■» 
tent ; car faute de cette profondeur , les t^TihtUm 
arbres ne feroîent que languir au bout de fîx * '» 
années qu'ils auroient été plantés , j'en ai 
l'expérience par devers moi. 

Le Curieux. 

Vous dites qu'il faut que cette terre n'ait 
point de mauvais goût , ni de mauvaife 
odeur ; comment peut-on le connoître î 

Le Jardinier Solitaire. 

Il faut prendre une poignée ou deux de Mxkdi 
cçtte terre , la mettre tremper dans de l'eau ^f^' 
fept ou huit heures au moins ; & après %Tfêmm 
l'avoir paflee dans un linge l'on goûtera de ™y 
cette eau , & l'on fentira bien fi elle a quel- 
que mauvaife qualité. ( 
Le Curieux. 

Il s'enfuivroit donc , félon vôtre fentî- 
ment , que fi cette terre avoit un méchant 
goût , ou une mauvaife odeur , les fruits 
& les légumes participeraient des mêmes 
qualités. 

Le Jardihier Solitaire. 
; Il n'en faut point douter : l'exemple que taf^in 
[ nous avons du vin de Ruël proche de Paris , è-i* Bf*— 
qui prend le goût du terroir, en eft une ^ JXTmt 
preuve convaincante ; il en feroit de même jJ^S 
des fruits & des légumes, ils n'auroient pas s»»', m 
'> . Ai 
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$ .- Le Jardinier Solitaire. 
-» P*> '{><■ \i même bon;é'que ceux qui viennent (Uni 

mû. t ■ - 

une bonne terre. - > ■- 

Le Curieux. ' * 
• Ce que vous venez de me dire me paroît 1 
d'autant plus digne de remarque, qu'il y 3' 
des gens qui ne s'avifent point d'y faire- 
attention; 8c il arrive fouvent qu'ils ont de 
très-médians fruits quoique d'une bonne i 
efpece, fans en' Ravoir la caufe. 

Le Jardinier Solitaire. 
Mx Ai Ce que vous dues eft très-vrai ; carquel-' 
ques perfonnes m'ont dit, parexemple, que 1 
njm*i!i ] a p 0 i re Colmart n'étoir point bonne dans 
leur jardin, cependant c'eft la meilleure poi- 
re qu'on puiffe mangeren Janvier & Février. ' 
Si ces gens-là avoient examiné.la terre avant 
que d'y faire leur jardin , ils ne feroient pas 
dans la peine où. ils fe trouvent d'avoir des 1 
fruits de mauvais goût , quoique d'ailleurs ; > 
ils foient d"efpeces trè^-excellentes. 

.'Le Curieux. - , 
Je profilerai de vos bons avis , pour ne 
pas tomber dans cet inconvénient , & je fe- 
rai dans peu vôcre épreuve : car je fuis fur 
le poinr d'acheter une maifon , où il y a une 
pièce de terre de quatre arpens , dont je 
-. veux faire un jardin. 

Le Jardinier Solitaire. 
CiHm J'ai encore un avis à vous donner , qui 
«Tli neu: P as moins important que celui-là. C'eft 
ré, t». qu'il faut que cette terre aie les quatre ex- 
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Qualités d'un* bàrntè in?e. <f\ 
jtofitions du loleil : cela eft effentie! V° ut '^i r ^ 
nourrir les fruits , & pour leur donner du w'j.iot"*' 
goût félon leurs qualités , il en eft de mérofr 
des légumes.. .\ ... . ■ .-' Z.. 

L. B- yÇ t u K I E U tL. 
. Je vous avoue que je ne penfoïs pas à 
cette obfemtion , .elle eft, pourtant digne 
de remarque. Mais fi la tene.dont on m'a> 
parlé n'avait pas. les qualités que vous me 
venez d'expliquer ; quelles autres quali- 
tés faudroit-il qu'elle eût pour fupp'.éer à 
lfur défaut t..,' 

t Le Jardinier Solitaire» : a 

Pour lors je vous conieillerois de vous AtHta*- 
arrêter aux terres fortes & franches , qui 
font rougeâtres;, qui fe manient aifément , 
qui fe labourent avec facilité j & qui ne 
fpnt ni froides nt. chaudes ; une telle qua- 
lité de terre , aïant trois pieds de profon- 
deur , pourrait être propre à l'ufage que ■ 
vous en voulez faire. . . ' ■ 

Le. C, y r i b. v x. \ 
. Je compretjs que cette terre . feroit enco-; 
re bonne ; mais n'y -en auroit-il point-cte 
quelque'autre forte ï 

Le Jardinier Solitaire. 
Ouï , mais comme vous m'avez té- 
moigne qu'il vous eft indiffèrent en quel 
lieu vous aïez une rraifon & un j.trdin , 
pourvu que vous y rencontriez un bon 
lerrein , je vous confeille de vous aric- 
A 3 
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£ Lt Jardinier Stlitaire. 

ter I l'un de ces deux , dont je vous afr 
expliqué les qualités : vous vous en trou-: 
fpMA verez toujours bien. Car pour les terres; 

^ ont tar ^i ves > comme elles ont peine - 
i*-l'ftm j à s'échauffer au printems, & que par con- 
£T™ ; "' fequent les femences n'y peuvent pas don- 
ner leur première production : elles ne- 
conviennent pas à un curieux; elles font 
néanmoins mieux que ces terres légères qui. 
' JtyWA- n'ont point de corps. Pour celles qui font' 
■ifflÉWM cjftgs ou argineufes f lourdes , humides , 
& froides , elles ne font nullement propres' 
au jardinage , les arbres n'y profitent point, 
non plus que les légumes, ' 

L e C v R i » « x. ■ 
Je vous fuis obligé de m' avoir fi bien 1 
fait connoître la différence d'une bonnï 
terre d'avec une mauvaife. Je parts demain- 
pour aller voir une maifon ; l'on me fait- 
efperer que j'y trouverai un bon terrehv 
Le JardinierSolitaire, 
Je fouhaite que vous faOïez une bonne 
acquifïtion & de laquelle vous foïez con- 
tent. 
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CHAPITRE II. 

Dh tant de fouiller la ttrrt , & dt U 
manière dt le faire, 

Lb Cvriiut. 

JE viens vous rendre compte de l'acqui- 
fition que j'ai faire , j'ai profité de vos 
bons avis , & j'ai eu l'avantage de trou- 
ver quatre arpens de terre , qui ont toutes 
les qualités qui font convenables ; j'en ai 
fait l'épreuve : & comme cette acquifitiqn 
fe trouve heureufement jointe à une mai- 
fon , dites-moi de grâce comment il faut 
que je faffè pour y dreffér mon jardin , & 
pour y planter des arbres. 

Le Jardinier Solitaire. 
Il faut d'abord faire fouiller U terre , on 
commence cet ouvrage en Automne. La 
fouille doit être de trois pieds de profon- 
deur , enforte que le deiTus foit mis dans le 
fond , & le fond foit mis par deiTus , fans 
aucun mélange du fond avec le deiTus. Pour UahiU 
réunir , il faut commencer par faire mefu- 
rer quatre toifes de terre dans la largeur de & 
la pièce , fur quatre pieds de longueur du^jj,''™' 
tenein , ( trois hommes peuvent y travailler 
aifcment ) faire ôter toute la terre à trois 
pieds de profondeur de ce qu'on a fait me- 
A 4 
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8 te JaritHttr Solitaire. 

furer, & la mettre à côtéde cette rranehe*é; 

avec la précaution de mettre le defliu à 

côté. 

Cette tranchée étant vuide , il faut faire 
mefurer la même quantité de terre ; faire 
mettre le deffusdans le fond de la tranchée 
qui eft vuide , & continuer de jetter cette 
terre dans ladite tranchée jufques à trois 
pieds de profondeur , ce qui fera la même 
quantité de terre que l'on aura orée de h 
première tranchée : ainfi elle fe trouvera 
remplie par cette fouille; après quoi il fau- 
dra obferver de mefurer la même largeur & 
la même longueur marquées ci-deffus jus- 
ques au bout de ladite pièce , qui fe trou- 
vera à ,1a fin vuide d'une tranchée. 
Le Curieux. 

Je comprens bien ce que vous venez de 
médire, maïs ne faudra-t-il point faire por- 
ter la terre qui eft fortie de la première tran- 
chée, pour remplir cette dernière 5 

Le Jardinier Solitaire. 

Non, il vous en coûteroït trop, les gens 
de journée ne demanderaient pas mieux ; 
mais voici ce qu'il faut faire pour épargner 
]a dépenfe. 

Il faudra commencer attenant de cette 
tranchée déjà vuide , à faire une pareille ou- 
verture Je quatre pieds de long , & de qua- 
tre roifes de Lirçejr , & toûjours de trois 
pieds de profondeur ; au lieu de jetter h 
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Manière Je fonMerU terri, ? 
terre ï côté , comme on a fait à l'ouvertu- 
le de la première tranchée , on la jettera 
dans la tranchée vuïde qu'il faudra remplir, 
laquelle fe trouvera ainfi comblée par cette 
fouille. 

En continuant ce travail de la même ma- s»« t i* 
niere , H reitéra au bout de cette féconde "™ W* 
pièce une tranchée vuide , que l'on rem- 
plira de la terre qu'on avoir mife à côté de 
l'ouverture de la première pièce. Je vous 
conlêille de fuivre cette méthode jufques au 
bout de vos quatre arpens , afin que vôtre 
terre foit bien fouillée. 

Le Curieux. 

Je fais reflexion fur ce que vous venez 
de me dire, & je trouve que vous m'expe- 
fez â faire une allez grofle dépenfe. S'il 
lie falloit fouiller la 'terre à trois pieds de 
profondeur que dans les endroits deftincs 
pour y planter des arbres; je romprens que 
cela pourrait être absolument reteflaire ; 
mais dans les quarrés défîmes pour les légu- 
mes, je crois qu'on pourrait l'éviter, de 
même que dans les allées qui ne font que 
pour l'ufage de la promenade. 

Le-Jardinifr Solitaire. 

Quand je vous ai dit de faire fouiller R.ifa 
toute vôtre terre à trois pieds de profon- '^^^ 
deur , je ne l'ai pas dit (ans connniflance i„«»/* ™ 
de caufe. Car la terre étant ainfi fouillée, 
«lie eft un tems à s'affaifler avant que ces 
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parties s'unifient les unes aux autres; cela 
fait qu'il refte quelques concavités par oiï 
l'ûir entre, ce qui caufe des humidités : Se 
le foleil qui, eft le principe de la génération, 
pénétre ailément jufques au fond : aûifi la 
chaleur de cet aftre le joignant à l'humidité 
de l'air, perfectionne la terre en la rendant 
plus meuble , & forme une quantité de 
bonnes racines qui rendent les arbres vi- 
goureux , & qui les font pouffer en per- 
fection. 

jr«to^ Pour ce qui regarde les légumes d'hiver j 
fmrJtifo, il faut de neceffité que vôtre terre ait eu la 
Kufbvrr, même fouille de trois pieds de profondeur, 
fi vous vouiez qu'elles profirent. Je fç_ai 
bien que pour les légumes que nous appel- 
Ions verdures t comme (alades & autres , el- 
les pourroient venir fans difficulté dans une 
terre qui n'auroit pas cette fouille ; mais 
pour les racines & les srtichaux qui pivot- 
tent , ce ne feroit pas de même : ils ne pro- 
fîteroient poinr. Si vous fuiviez cette mé- 
thode, le profit que vous en rerirez par la 
fuite des tems, vous dédommagera au dou- 
ble de la dépenfe que vous aurez faite. 
Le Curieux. 
Je conçiis prefencemenc la neccfïité de 
faire fouil er la terre à trois pieds de profon- 
deur , non feulement pour les a<-b es ; mais 
suffi pour les légumes d'hyver : je conviens 
aufli que ces légumes pivoetenr. , & qu'il 
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\iOt faut 'de la profondeur j mais je ne voi' 
pas à quôi cette fouille de trois pieds peut^ 
être utile dans iîs endroits deftinés pour Ies ; 
allées du jardin. 

Le Jardinier Solitaire. 

Pour vous facisfaire je 'vous en dirai deux R4 i/a» 

La première , eft que toute la terre dé&éV'.ÎS 
Vôtre Jardin doit être d'une égale "hauteur.-^ 
Or fans ce travail il arriveroit que vos aM 
lées feroient plus baffes que les quarrés dé- 
vôtre terre. Cette fouille dè trois pieds de 
profondeur hauffe lefdits quarréV de plus de 
fix pouces, vos allées n'étant pas-' fouillée? ; 
feroient par conféquent plus baffes de fix ' '■ 
pouces, ce qui feroit un tiès- mauvais effets- 
dé plus les eaux des pluies qui tomberaient 
dans vos allées ne pourroient pas s'égoûter ; 
parce qu'il n'y auroit point de pente deï 
deux côtés ; elles feroient dbfiff long temS 
impraticables &par conféquent très-incom- 
modes. i:\ 

La féconde raifon eft que cette fouille m.^. 
des allées vous fera un jour utile, lors, par 6 " f!*/"* 
exemple, que vous aurez befom de chan^™,.v."" 
ger de terre ; car i! arrivera que quand a la '.th 'fZm 
place de quelques vieux arbres, vous en * " 1 p : «" 
voudrez mettre d'autres de !â même e'fpe- *'" JÏ "**'< 
ce ; la terre de ces vïei:x arbres fe trouvant 
llfée, vous pourrez prendre pour lors la' 
bonne terre de vos allées fans en aller cher-' 
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cher ailleurs , & faire mettre cette terre ufée)' 
à l.i place de celle que vous aurez fait ô;er ; 
de vos allées ; fans cette précaution vous 
feriez obligé d'en acheter, ce qui vous eau— 
feroit une dépenfe confiderable. ; -. . i 
Le Curieux. 



de faire la dépenfe necellaire pour faire 
fouiller mes quatre arpens de terre à trois, 
pieds de profondeur par tout ; mais enfuite 
que faudra-t-il que je fade î . . ,;...[ 
Le Jardinier Solitaire. . 
Toute la terre des quatre _arperr> defiince : 
pour faire vôtre jardin étant fouillée , on 
la dreffera au niveau félon fa pente, ce qui. 
fe fait à la manière ordinaire. 

Le Curieux. [j 
; II n'eft pas befoin que je vous en de-; 
çiande la méthode , il y a long-tem> que- 
j'ai , un homme qui fçait niveler , & diefTer. 
des terres ; : ainfi polons le cas que la mien- 
ne foie toute dicflée. 



Il en faut à prefeot faire la diftriburirm ; 
& pour cela je 1 vous donnerai un delTein 
qui pourra vous fervir de modèle, ■.; 
Le Curieux. 
Vous me ferez plaifir , car je fuis per- 
fuadé que vous y donnerez tou; l'agré- 
ment que demande un potaper , & je fui- 
vrai avec piaifir ce qui fera de vôtre goût* 




Le Tard 



BR SôtlTAlRE, 
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CHAPITRE III. 

Diflributien d'une terre de quatre arpent J 
yti a été fouit e'e à trois pieds de pro- 
fondeur , & qui contient joixante ($• 
treize toifes de long , & quarante-huit 

' toifes Àt large. 

Le Jardin if. k Solitaire. 

LA diftribution d'une terre de quatre 
arpens pour un jardin fruitier & po- 
Tîper , dont je vous donne ici la figure , 
efi: la plus eftimée ; elle parte pour la 
plus agréable , tant pour les arbres fruï- 1 
tiers que pour les légumes. 

Le Curieux. 
En quoi faites-vous confifler cet agré- 
ment ï 

Le Jardinier Solitaire, 
Vous le voïez dans le defïein que je rr« 7«nto 
vous prefente ; il faut qu'un jardin fbitjjjjj 
plus long que large, qu'il aie des allées' 
d'une bonne largeur , accompagnées de 
pîattes-bandes de trois pieds de chaque cô- 
té , & bordées de différences herbes aro- 
matique?. 

Le Cur i e u x. 
Plus je confidere vôtre deflein , plus 
îl me plaît : rmis il faut que vous m'es- ; 
pliquiez les diffèreniics largeurs que vousr 
donnez aux allées. 
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t Li Jardinier Solitatri; , 

La première allée , attenant la maifon J 
en entrant dans le jardin aura plus de lar- 
geur que toutes les autres allées , à cauffi 
qe la bonne grâce qu'elle doit avoir pré- 
fcrablement aux autres ; on lui donnera 
donc vingt pieds de largeur* 
Séuét L'allée du milieu du terrein qui eft en 

large , Si foixïnte & treize toifes de long. 
Il y a encore deux allées de longueur 
dans le diflein , Tune à droite , & l'au- 
tre à gauche; celles-là n'auront chacune, 
que douze pieds de largeur. 
La vUtm _ Les trois allées qui font autour les murs. 
JJHfp.™^ auront la même largeur que celle du mi- 
Hdipv'i Heu , c'eil-àdire quinze pieds cette lar- 
gcur fera fuffifante pour la promenade, Se 
pour pouvoir confiderer les arbres qui font 
en efpalier. f 
Le Curieux. 
Continuez je vous prie à m'expliquer. 
ce plan , par rapport aux allées de traverfe., 
Li Jardinier Solitaire. 
SntiJw Ces allées étant marquées, l'on divifer» 
JJjJj"^*^. Iç terrein pour les trois allées de traverfe, 
fer>» a,, comme vous le voïez dans le deflein. On 
«8?.*'"* donnera à celle du milieu quinze pieds de 
largeur , à caufe de la fituation du baffia 
qui doit ê:re rais au milieu du jardin, com- 
me il y eft reprefenté, afin de recevoir 
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Vlfirihttim dt 4. arpeni de terre, 1 ; 
t'eau qui en eft i'ame pai le moïen des ar- 
roferoens. Les deux autres allées de traverfe 
n'auront que douze pieds. Il faut remar- 
quer que toutes les plane- bandes qui accom- 
pagnent les allées, ne font point comprifes 
dans la largeur. 

Le Curieux. 

Aptes la diftributïon de la terre marquée 
pour les allées, je voi plufieurs quarrés qui 
font repréfentés dans vôtre deflein ; quelle 
étendue donnez-vous à chacun \ 

Le Jardinier Solitaire. 

Chaque quarré aura quinze toifes , & 
quatre pieds de longueur, & neuf toifes & ^'J'J',' r 'i. 
quatre pieds de largeur. Cet elpace eft 
fuffifant pour femer des graines , & pour i-"'"- 
planrer des arbres fruitiers : les plaire ban- 
des qui feront autour des quarrés doivent 
avoir fix pieds de largeur , & les arbres 
fruitiers doivent être plantés directement au 
milieu. 

Le Cvrieux. 

Dans l'explication que vous venez de me 
«donner du deflein, j'ai remarqué que vous 
m'avez dit que l'eau étoit l'ame d'un jar- 
din, à caufe des arrofemens. Je voudrois 
bien fçavoir comment les plantes en reçoi- 
vent les fecours neceflatres pour leur pro- 
duction, , 

Le Jardikier Solitaire. 

La choie eft facile à comprendre , fi e ir iA* 
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Îa^k^m vous f" u PP°^ z i avec tout Je monde, qÛC 
tinm, la chaleur & l'humidité font les deux prin- 
cipes qui donnent la vie végétative aux 
plantes ; & fi vous m'en demandez h rai- 
. ton , c'eft qu'il y a un fel dans la terre qui 
l'anime & la fait agir. Ce fel ne peut agir 
feul & fans être diflous ; car tant qu'il eft 
fortement attaché à la terre, & qu'il ne 
fait qu'une malTe comprimée avec elle, il 
eft incapable de l'action neceflaire pour une 
nouvelle production. Or par le moïen des 
arrofemens ce fel fe diflout & fe mélange 
avec tontes les parties de la terre. Ces par- 
ties ai niî animées par ce fel, fe diftribuent 
enluite , & fe communiquent aux racines, 
des plantes qui y cherchent leur nourriture. 
Quand après cela la chaleur vient à s'y join- 
dre , elle cuit cette nourriture , & la change 
en la fubftance de la plante. C'eft ainfi que 
ces arrofemens, joints avec la chaleur, don- 
nent & confervent la vie végétative aux 
plantes. 

Le Curieux. 

Je fuis convaincu par vôtre explication, . 
de la neceiTué de ces arrofemens. 

Je voudrois fçavoir à prefent ce que 
vous peniez fur les differens afpects du Sa-, 
Jeil. 



CHA- 
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CHAPITRÉ IV. 

Z?« Afttàt diffama dit Soleil , & de fes 
. : *ffesi 

"Le Jardinier So lit a i ri. j 

LE Soleil par fa chaleur dilïipe !e froid tfiti 
& l'humeur groffiere de la terre & il . la-^^ 
rend plus.fubtile & plus propre pour la vé-" 
gération des femences & des arbres fruitiers. 
C'en par la chaleur de cet aftre, que la fè- 
ve des arbres monte entre le bois 8c l'écor- 
ce ; qu'elle y forme des boutons., des feuil- 
les , & des fruits ; c'eft enfin par le fc- 
Cours de fes royons, que la terre a la vertu 
non - feulement de faire meurir fes fruits ; 
mais encore de leur donner la grofleur, la 
bonté , Se le coloris convenables. 
Lï C v i i i tf x. 
Le raifonnement que vous faites fur le! 
effets du Soleil en gênerai me paroît très- 
jufle. Mais comme tout le monde con- 
vient que fes afoects font differens , &. 
que les uns font plus avantageux que les 
autres j je voudrais fçavoir quelles font 
le.s efpeces de fruits qui conviennent le 
mieux à chaque expofition. 
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De Vcxfejitiea du Soleil Levant, 

Le Jardinier Solitaire. 

LîExpofitïon du Soleil levant comment 
ce le matin , félon. les différentes fai- 
fons., jufqu'àune, heure après-midi j el- 
le eft la plus avantageufe pour y faire un 
efpatter de Pefchais dont le fruit doit êtrî 
préféré à tout autre par rapport à fabonté. - 

Le C u r i e u x. 
. Toutes fortes d'efpeces de pefches peu-: 
venc-ellcs mentir a cette expofition ? *- L 
-Le Jardinier Solitaire. 
- Ouï , car cette expofition eft plus hâ-; 
tivfc elle rend les pefches plus groffes * 
plus en couleur, & d'un goût plus re- 
levé ; c'eft pourquoi toute* fortes de pes- 
c&eï. y réufliffent en perfection. 

De l'exfofition dit midi. 

a .î • L Ê Curieux. 

TE vous demande à prefent quel eft le 
fruit qui convient le mieux à l'expofi- 
tton du midi. 

Le Jardinier Solitaire. 
: L'expofition du midi commence depuis 
neuf: heures du matin , jufqu'à quatre 
heures du foir. ■ 
imimna Quelques Auteurs qui en ont traité,' 
t^umiM dife™ qu'elle n'cil pas fi favorable, dans 
(w/^î™ 0 " un terrein chaud , pour y planter des Pes- 
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çîiers, La raifon qu'Us en apportent eft 7""/^jf" 
que le fruit n'a pas le tems de metirir , f .,t....» ** 
nï de prendre la groffeur naturelle qu'il X^-'l.Z'i- 
doit avoir , étant (ujet ( difent-ils ) à jer- /«• T*j> <■ 
Cer & à tomber. Ils concluent de là , qu'à 
Cette expofition l'on ne doit mettre que 
des mufeats, chaffelas & figuiers. 
Le Cdkieux, 
Comme vous vous occupez à faire des 
expéYit nces , n'âVez-vôus jamais fait plan- 
ter des pefchers , & des poiriers à l'expo- 
fition du midi 3 pour voir l'effet qu'ils 
feraient dans les terres légères & chaudes ï 
i Le Jardinier Solitaire. 
- J'ai fait l'expérience fur un efpalier de E " rî^S 
pefchers , expofé au folçil du midi. Il > 
donne des pefches dont la grofleur , & la £*^'7 f £ 
bonté font admirables, & cependant il »7<"W« 
èft dans une terre légère & chaude : à 
Végard des poiriers , )'ai fait planter trois 
arbres de Colmtrt il y a fept ou huit an- F^iriani 
nées , à la même expofition , ils font à 
haute tige eri efpalier , & ils ne manquent 
point ious les ans de donner des poires , 
dont la beauté & la grolTeur font phifir ; 
elles font jaunes d'un coié, & rouges de 
E l'autre. Néanmoins quoique je fois sûr de 
cette expérience , je ne voudrais pas don- 
ner ce confeil pour tout autre climat que 
celui d'autour de Paris , qui eft moins 
«haud que dans certaines Provinces. 

B i 
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Le Curieux;' . h 
II feroit à fouhaiter que tous ceux qui. 
font difficulié de mettre des pefchers & des 
poiries en elpalier au foleil du midi , autour, 
de Paris, fufleot inftruçs de vôtre expé-. 
fience, ils n'hefiteroient pas d'y en fairÇ 
planier puifqu'ils y réuffiflenr 11 bien. ; 

De Pexpojithx du Soleil comhmt. 
\ Le Jardinier Solitaire. -, 

L'Expofitiondiifoieil couchant comment 
ce depuis onze heures & demi jufqu'aa> 
coucher du foleil ,' elle n'eft pas fi avanta-, 
gcufe pour les fruits que celle du levant,' 
X'tvmuv car elle eft plus tardive de huit ou dix 
£>«fnî*- i ours » ma ' s e ^ e a cec avanta g e qu'elle ne 
m reçoit gueies de dommage de h gélée , la- 
quelle fond avant que le foleil ait donné 
. defîiis, & tombe comme la roiee en forte: 
" ' qu'elle ne gâte rien. C'eft pourquoi mon 
...avis eft qu'on y peut planter des pefchers^ 
poiriers, abricotiers, & pruniers. 
Le Curieux, 
Iî ne me refte qu'à vous demander quel*' 
(ont les effets de l'expofition du nova ; je, 
n'-en ai pas ouï parler avantageufemenr. , 
. Le Jardinier Solitaire. 

ffT/'Âi ■ ° n a railon ^ ' ^8 ari * ^ es terr " ^ oni 

plusfroidesque chaudes; maisiln'en e!l pas 

p f $ïL ^ e mÈme des terres le S éres & chaudes * 
j ruffiiim comme je vais vous l'expliquer.., 
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• : ' ' ' De Fexpojîtfait du Nord. 

QUoique l'expofltion du nord ait moins Dm la 
de foleil que celle du couchant , le 
trmt ne lailfe pas d'y avoir Ton mérite dans """"S c ? _ 
Je climac de Paris qui eft: plus chaud que i-'frJtvJt' 
froid ; & les poires d'été, la prune de 
Monfieur t !e verjus , les abricots & les fi- .frite* 
gues y reçoivent une chaleur fuffifante , 
quoique modérée, pour fe nourrir & venir 
Èn maturité. Il eft vrai que ces fruits fone 
plus tardifs , qu'ils ont moins de couleur 
fif que leur goût eft médiocre, pour n'a-J 
voir pas eu le même foleil qui fait l'avanta- 
ge" de* autres expofmons; mais auflï ils font 
ordinairement plus gros, & fe mangent plus 
tard. 

Le Curieux. 

Après avoir appris de vous les effets des 
quatre expofitions du foleil , je voudrois 
rrrinftruire <ur les differens accidens à quoi 
elles font fujettes, • 

" 'Accident de Yexfofttkn du Soleil Ltvânt, 
Le Jardinier Solitaire. 

L'Expofition du foleil levant eft fujette 
aux vents de nord-eft , à un vent roux , 
5f à unebife fée he .qui brouïilent les feuilles 
des pefchers, les recoquillcnt, &font:om- 
b?r beaucoup de fruits à noyau & à pepù si 
quand ils commencent à fe nouer. 
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Accident de Ctxfojtmn du Soleil du midi. 

ik" h iî L'expofîdon du folei! du midi eft à cou» 
jJtZteuia v ert des vents de galerne au printems ; mai* 
^"rfmfn- e " e e ^ rudement battue des vents du midi 
ï!*'r depuis la mi-Août jaques à la mi-Oétobre. 
4 Bj'{t'}wr- Les ar ' >res * ^aute ''S e "'y réunifient pas. 
s™. à caufe que les fruits d'hiver y tombent 
avant leur maturité. 
jhhni,. L'expérience ne me l'a fait que trop con- 
****** noître; c'eft pourquoi je vous concilie d'y 
ilmét'mM, mettre toujours des fruits d'été* , qui fe 
cueillent avant que ces grands vents arrivent» 

Accident de fexpojîtion dtt Soleil couchant. 
Imite à* L'expofition du couchant eft fujette au 
* Amjitow vent ma l r " a ''" ant de galerne ; qui gâte les 
émmdum. fleurs au printems , & brouït les feuilles 
& les jets tendres. De plus elle eft battuë 
des grands vents du couchant pendant l'au- 
tomne, ' ! 
Lë Curieux. 
Si l'on pou voit Te garentir de pareils accî- 
dehs, on ne fëroit pas privé de ces bons 
fruits , comme il arrive trèï-fouvent. Je 
vous demande à prêtent comment il faut 
difpofer les murs pour faire un treillage , 
afin d'y palifler les arbres. 
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- CHAPITRE V. '» 
TmlUge en bois pour les ejpaliers dti murs, , 

Le Jardinier Solitaire. 

IL faut commencer par faire fceller dqs l, aij»: C 
crochets fur. le mur, a crois pieds dejj^U 
«Jîftance i'un. de l'autre en échiquier V 
qu'ils aient deux pouces de faillie pouc 
pofer les échalas. 

Le Curievx. 
Quelle eft la meilleure qualité de bois 
& la plus propre pour faire un treillage? 
Le Jardinier Solitaire. 
Le bois de chêne eft le plus. en ufage, tmtfmi 
parce qu'il eft plus de durée , pourvu 
qu'il ne foir point mêlé d'aubié. wJWiàr» 
Le Curieux. 
Je fuivrai vôtre avis ; mais ce n'eft pas 
aflez d'avoir des échalas ; il faut (Ravoir la 
manière de les emploïer en treillage. 
Le Jardinier Solitaire. 

- Quand vous aurez la quantité d'érhalas 

nece flaires pour mettre autour des murs t talaSa 
l'ouvrier les préparera , pour les drefler " •«*«* 
feulement fans les affaiblir , & vous les fe- 
rez pofer fur les crochets , de façon qu'ils 
foient mis. les uns fur les autres. Les mail- 
les doivent être de fept pouces, de lar- 
geur , fur huit pouces de hauteur : elles 
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*4 & JafdMer Stliufre: 
•liront, meilleure grâce en quatre* long f 
qu'en quarré parfait. On tes liera enlui- 
■ le avec du fil de fer, & l'on continuer» 
cetvoHvrage-toàt autour de( murs. Vôtre 
treillage étant fait, vous ferez peindre vos 
échalas de quelque couleur en huile, afin , 
qu'ils durent plus long-tems. 

Le Curieux. 
On m'a dit, qu'il y » une autre forte de 
treillage , qui fe fait en fil de fer , en fça- 
vez-vous l'ufage ï 
Le Jardinier Solitaire. 
BrpriiM Je le dois bien fçsvoir puifqu'il y a plm 

£,Zg,. ■ * de dix ai " c l ue > e m ' cn rer5 - Ce feillage 
fidc'.i. if-.- eft d'une grande épargne & de tonque du- 
ïîrif"" '* rt ' e - A ^ vérité il ne paraît pas fi agréable 
â la vûë que les éclialas , mais il a d'ailleurs 
fon utilité pour bien paliflcr les arbres fam 
tnmaie endommager les branches. Quoiqu'eriMi- 
£^"«T- fent quelques-uns qui prétendent que le fil 
tneipek de fer ccorche , qu'il coupe les branches- 
des pefchers qui font palilTés, & qu'il lef 
r *"f^t ^ ait P er ' r ; me P-roîtqu'ilsenontparléfans 
«ffcim. en avoir fait l'expérience. Je ne me fuis 
pas encore appercû que le fil de fer ait en- 
PramiJa domma^é aucune branche ; c'elt pourquoi 
«q^*n«;AJ >3 ' coriC i niJ é * m ' er * ^ TViT i on ne doit 
donc point craindre qu'il en arrive aux ar- 
bres aucun accident j l'expérience m'a faii 
çonnoîtie le contraire. 
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: ■ ' Li Curieux. '} \ 
i Quoique je n'aie pas befoin de faire» 
feour le prefenc , cette forte de treillage de 
fil de fer , je fouliaiterois néanmoins de fça* 
voir par curiofité la manière dont il fe fait , 
6c fi l'épargne eft cor.fidera.ble. 

CHAPITRE VI. 
Minière de faire les Treillages en fil de fer. 
Le Jardinier Sol i ta ire. ' 

TJppofé que le mur où l'on veut faire 



S 



treillage de fil de fer ait neuf pieds 
de haut , on fera fceller trois rangées de ;wm 
crochets à la diftance de trois pied ; celle 
des crochets fera de deux pieds fur la lon- 
gueur , & la première rangée d'enbas doio 
être à huit pouces au-deflus de la fuperfîcie 
de la terre. Sur chaque rangée on pofera 
des échalas de neuf pieds, aflemblés par les 
bouts & attachés avec le fil de fer aux cro.. 
chets de chaque rangée. 

L'on mettra enfuite , de fîx toifes en fijc 
toifes, unéchaiasdelahauteurdu mur, q^uî 
fera attaché à tin crochet de chaque rangée. 
On met ces échalas fur des crochets, afin 
que le treillage de fil de fer foit bien bandé. 
Les mailles doivent être de la même manier 
re que fi c'étoit un ouvrage fait en boisj 
c'eft-à-dire de fept pouces de largeur fut 
huit de hauteur. 
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^,4 te. Jardinier Solitaire. 

Je***? L'épargne eft coufiderable, & la dépeiw 
tfifmi ' fe va aux deux tiers moins,. que telle Hes 
[reillagcs qui fe font avec des echalas, oo* 
ire qu'ils durent infiniment davantage; 
Lntn*titt . Si au lieu d'échalas l'on vouîoit fe fer* 
v ' r ^ e [r ' n [i' e 5 ^ e fer ' pareilles à celles qui 
fi* les vitriers emploient pour les paneaux da 
tasçdcfi. a v j [rcSj m n - en verr0JC de ]ong-iems la fin» 
Le Curieux. 
■' Je fuis bien aife d'avoir appris la manier© 
de faire un treillage de fil de fer. Reve- 
nons, je vous prie, aux ouvrages qu'il y 
a à faire dans nôtre nouveau jardin. 

Le treillage en bois étant achevé, il fau- 
- dra des arbres pour les y planter ; & com- 

me je n'ai aucune connoilTance des bon* 
fruis tant à pépins qu'à noyau ; je vou- 
drais bien que vous me faflîez un dérail de 
ceux qui font les plus cftimés ; vous m'o- 
bligeriez aufli de me dire quel eft le tems 
de leur maturité. 



CHAPITRE VII. 

Détail ârt Paires qui fittt Us plus tftiméts i 
ejr le tems de leur maturité'. 

, Le Jardinier Solitaire. 
T E commence ce détail par les poires d'été 
| qui font les plus exquifes. 
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Détail Jjtt henni peint if 
f tires ttiti des mois de Juillet '0- tPjfiSt* 

Le petit Mftfiat efl une des première* PnitMofai 
poires que l'on mange ; elle efl fort ^•f / f amt ™' 
tite ; elle a une odeur de mule & le goût 
trèwe1eve' ; il n'y a poinr de curieux qui 
n'en aient dans leur jardin* ■ - ■ ' 

La Cniffe-Madame efl longuette, rouge cuifle-Mf 
& jaune , elle a l'eau fucrée. w™™?*^ 
. La poire de Roujfelet d'été refTemble as- pj rl j e \ 
fez au Roufielet ordinaire pour la figure' J™ ne ^ c ^. 
& pour le goût ; elle efl en maturité vers'*, timi, 
]a fin de juillet , & elle efl eflimée des 
curieux pour (a bonté, 

La Blanquette eft plus longue que ron- nunqtittt* 
de ; fa peau efl liftée , elle a l'eau rele- * 
vée & fucrée ; elle fe garde affez long- 
tems. 

Le poire a la Reine a plufïeurs noms; iwil».. 
elle fe nomme le Mufiat Robert &l la poire- fj^^-tf. 
d'ambre elle eft plus grofle que le petit' w-j", î^é- 
mufeat , plus jaune , & d'un goût très- twî*iî( 
relevé'. «iï«»«- 

La Bellijfîtne ou Jkprlme efl une poire, Betiiffimo 
qui a la figure d'une greffe figue, fa cou- '£™ i ^ / " ttt 
leur efl un jaune fouetté de rouge , elle a 
bon goût & il la faut cueillir un peu ver- 
te , étant fujette à entonner. 

Le Ronjfelct de Reims efl connu pour 
£tre une des meilleures poires qu'il y ait; 
il eft beurre mufque' , il vient plus gros 
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ir JxrJmà ■StlUaïrt; 
en efpalier , qu'en plein vent , mais ■ i\ 
n'a pas un fi grand goût que celui qW 

t-/ ■ vient fur les hautes tiges. 

Il y a encore une autre poire de Rous- 
felet qui eft plus petite ; elle a un goût 
plus relevé , & n'eft pas fi fujette a mol- 
lir j- elle fe garde plus long-rems , & élis 

, - . eft excellente pour confire. 
cifWïUt La CajfaUttt eft une poire qui a la figuré 

* \'&™ d'utie caiïolette , ce qui lui en a fait don- 
ner le nom. Elle eft verdàtre, Ion eau eft 
très-mufquée & fucre'e ; l'arbre charge 
beaucoup & elle fe garde allez long-ttms, 
ce qui n'eft pas ordinaire aux fruits d'été 

fcrpmotie . La Bergamotte d'été reflemble aiïez à la 

ttvijiitim Bergamotte d'automne ; il y en a qui la 

nomment MiUn d'été : elle a l'eau fucrée. 
L'ioconnu U Inconnu chéneau s'appelle auffi la fonda*- 
ttde Brejfc : quoiqu'on ta nomme fondante, 
elle ne l'eft pas ; c'eft une poire qui eft 
caftante , plus longue que ronde, qui a du 
rouge & du jaune , point pierreufe ; fonv 
eau eft fucrée & relevée , l'aibte donne- 
beaucoup de fruit. 
Robinet La Robin» qui fe nomme auffi la Reïalr 

(T-fM, eft petite, & vient plus grofie fur 
coignafiier que fur franc : fon fruit vient 
fur les arbres par bouquets ; elle eft tiès- 
roufquée, fucrée, & eftîmée des curieux, 
Tt«rmi ; La poire fans pea* eft longue : elle à la- 

%tt^£ r^ 311 tiès-fine , & ç'eft ce qui lui a fait 
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Teîrti du tooU à* Jm&et & AeùSt. ï$ . ^ 
Sonnerie nom de poire foitsftAÙ -''eue'-eft " , ' . * 
demi beurrée , fon eau eft facfétf, & elle 
mérite d'èrre roife au nombre des excellente! 
foires d'été. 

Foirti à» mois de Septembre. 

Le Box-chrétien d'été eft connu de tout Borwhrf.- 
le monde, il eft jaune, liffé, long, plein 
d'une eau fucrée : quoiqu'il ne foit paU*«- 
eftimé des curieux , il a néanmoins fon mé- 
rite dans les terres chaudes. 

Le Bon-thrltien mupjtté eft une poire Ion- Bon-ehr*- 
gue, d'une grofleur jaifonnaWe; fa peau Sv",™^ 
eft jeâune , liftée, & fouettée de ronge/"»", 
lorfqu'on a foin d'ôter les feuilles qui la ca- 
chent au foleil : fa chair eft caffanre , d'un 
goût parfumé, & fon eau fucrée. I! y a 
des auteurs qui difent qu'elle ne réuftit pas 
greffée fur coignaffier, & qu'il faut la gref- 
fée fur franc. Ils trouveront bon que je leur tn irhH 
dife , que l'expérience que j'en ai faite fur £5"i7«i 
coignaflïer, réûffit suffi bien que fur,francj J £**' r 'f^ 
avec cette différence, que l'arbre fur franc 
dure davantage que fur coignaffier. 

ï.'Or*nge rouge eft une poire d'un rouge onn& 
de corn! qui a l'eau très-fucrée : il faut ™jjuJ?. 
la cueillir un peu verte afin qu'elle ne foit 
point cotonneufe. 

VOrange mup,uée eft plus eftimée que onngt 
la rouge; mais elle n'eir, pas fi greffe, ni^S" 1 * 
fi connue. ■ 1 
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•|» . ■ & JtrdinUr SoltUire. ' 
ËOiïLÎ Le ^/w*i eft une poire de rnoîenrie 
grofleur; elle eft ronde , belle & jaune'i 

t prend du rouge quand on ôte les feuil- 
qui la cachent au Soleil ; elle eft d'uft 
goût excellent, fon eau eft fiicré. 
Z# verre- £ a farte tmgueau momtit-boHckt eft lon- 
gue & verte, même quand elle eft mûre. 
Elle eft très-fondante & d'une bonne eau 
_ . dans les terres chaudes & feches : dans leî 
terres humides elle n'eft pas fi excellente, 
toh^ ^ e BeHrr ' ro,t K e dit £AajoH , eft une 
Iobi/mU grofle poire ag.éable à la vûë, qui eft fort 
colorée; Ton beurré eft fi fondant qu'ella 
"' \., : cn P rce ' e nom > *° n eau e ft très-fucrée } 
l'arbre a cefi avantage qu'il charge prefquc 
tous les ans en quantité, & dans toutes for» 
de terreins. 

Le BeMrre '£ rit n 'eft P as fi haut en cou- 
^h'm'u' ' eUr c ' ue ' e rou S e ; ma ' s i'eftitne fon beur- 
^sT,'«- ré plus fin , à caufe d'un fumet qu'il a, 

^fùT^l'û & 1 ue ' e rou ê e n ' a P as i f e ^ aitu ^ P !us 
ttm-i '--g', tardif. 

BeiiLffime La Bcllifltmc ou FermUlii* eft rouge com- 
fttfïZ" me le vermillon j elle a la figure de la Cuis-* 
u yt.if.nu fe-madame , & fon goût en approche , maïs 
^.Tft elle eft plus groffe ; fon eau eft fucréc t 
«;.ftpoi« p 0l i r l'avoir dans fa parfaite bonté, il faut 

qu'elle fe détache de l'arbre. 
yii'«*ri. Il faut mettre de la paille au pied de Tar- 
tre , pour empêcher qu'elle ne fcni point 
meurtrie en tombant. 
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Toirtt du mtAs de SQhtttkt. 5 1 
£ ' l'Epine d'été ou fondante mttfquée , eft fi'Epina 
tlné. poire nouvelle qui reiïemble i.YEpinèdîwi?' 1 '*' 
d'hiver i c'eft une excellente : poire donc 
l'eau eft fucrée & mufquée. 

Poires du mois d'OÛobre. 
te Meffire-Jean- doré eft une poire am Méffire . 
tienne qui a fon mente à caufe de fon- eaujj™< , <"« 
-qui eft fucrée. 

Le MeJJirt-JeM gris fe garde plus l ong . Mtm „. 
■ tems que ie doré, la chair en eft plus fer- ,ei;1 &** 
me. "f""- ■■ tl 

• La BergAmottt fuijfe eft la première Ber- B^mot- 
gamotte qui fe rrmge ,• elle eft .uiflî beur- '/^ a 
rée que ce^ie d'automne, elle eft rayée de ""' 
verd & de jaune, elle eft irci-mcrée. 
' La Bergamorte d'automne eft grofle , lis- 'mpmm 
fée, plane, 6V beurrée ; & quoi qu'elle [e d ''--" an ^ 
foit verte quand on la cueille, elle ne iaiile &fij£Z'* 
pas de devenir un peu jaune en meuriihnt 
fur des planches, qui doivent être de bois 
de chêne, afin que le fruit ne prenne point 
de goût étranger ; elle fe garde jufqu'aii 
mois de Décembre, 

: La Vtrte-lmiue panachée eft rayée de Vme-io», 
Verd & de jaune comme la bergamotte Suis- s !° 
fe i elle a la même bonté que 1a verte-Ion- 
gue ordinaire". 

. 1.2 Da*phine ou Frangipane çR plus Ion- D, U piri nei 

rie que ronde, plus groiTe que pexite ; eW" " ' 
eft liftée & jaune; elle eft des plus f r " 
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t» . Zt JarAiniir SoUulrt, 
' ' dantes & des meilleures. Son eau eft douce 
, .&' fucrée, elleal'odeur de frangipane; c'eft 
Ce qui. lui en a fait donner le nom par Ici 
curieux, . . ... f 

socri-ïïrj Le Sncrl-verd eft une poire qui eft plus 
tftuir/, ronde que longue ; elle eft allez groffe J 
.. très-excellente à caufe de fou goût de lucre, 
elle eft eftimée de tous les curieux : l'arbre 
charge beaucoup : on la nomme Sucré-ver* 
te, parce qu'elle eft toujours verte. 
■Doyenni Le Doyenné eft une groiïe poire ; elle de* 
(Stwr/, v j enl jaune comme un citron & ion eau eft 
fucrée ; dans les années feches elle a un fu- 
met qui la fait eftimer. 

Poires du mois de Novembre, 

itory-fc ■ Xa Marquife eft une grofle poire : elïej 
ft 1 *"*' * reffemble au bon chrétien d'hiver par fa fi- 
.1.1 .. gare, elle eft néanmoins un peu pointue 
vers la queue ; elle eft verte quand on h 
cueille, mais elle jaunit en meuriflanr : elle 
eft très-beurrée & fondante , fon eau eft 
fucrée & mufquée : c'eft une des plus ex- 
cellentes poires. 
tëTgimin- Bergamotte de Crefane eft grofte & 
tcitcie- ronde, dun gris verdâtre qui jaunit en 
fîf*? meuriftant; elle eft fondante, & a l'eau fu- 
crée ; elle a une acreté agréable au goûr^ 
& qui lui donne une bonne qualité : fon 
fucre eft fin, elle eft très-eftimée des cu- 
fkux. 
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La jaloitfii eft une poire qui eft gros J 1 ^^ & 
fe , un peu pointue vers la queue , & 
d'une couleur grifatre , qui lire fur cel- 
le du martin-fec ; elle a beaucoup d'eau, 
& par confequent eft fondant. Elle a 
le défaut de mollir fi on ne la cueille pas un 
peu verte. 

Le Satin eft rond i fa peau eft jaune & &ri« 4 ' 
liffée comme un faim, il eft fondant; fon^"*' 
eau eft fucrée , il eft du nombre des bon* 
nés poires. 

La Virgt>*Uufe eft une poire ancienne t vlrgouim- 
qui eft bien connue pour fa bonté, elle eft^J»^* 
fondante & beurrée. iSa figure eft longue 
& verte ; elle jaunit en meurilîant. Il faut 
toûjours prendre la précaution de rie la 
point mettre dans un lieu enfermé, ni fui 
la paille , ni fur des planches de fapin j 
mais fur des planches d'un bois de chêne - ' 
qui n'ait point d'odeur, ou fur le plancher J 
afinqu'elle ne prenne point de mauvais goût* 

L'Epine dhiver eft plus longue que ron. EpineJ'iii» 
de ; elle eft verre ; & jaunit un peu en ^„ t ^.^" 
meuriffant ; elle eft très-fondante & mufquée : 
elle a le goût plus fin quand elle eft greffée 
fur coiçnavfier que fur franc. 
' V Ambrent eft eftimée pour fa bonté ^ ■Ambret- 
elle eft ronde & d'une eau fucrée , elle eft * 
plus exquife quand elle eft greffée fur coi- 
gnaflier que fur franc ; dans les terres for- 
ces elle eft grife , & dans les «ries légères 



Digitized by Google 



54 Le Jardinitr' Solitaire. 

■ elle eft plus blanchâtre & plus hâtive ; elle 
"a.auffi le goût plus relevé. 
^Mprvtiiie „■ La Merveille d'hiver eft une poire doifli 
faZZt * la figure eft inégale , n'étant ni ronde ni Ion- 
«mta gue . e iie e ft verdâtre , elle a l'eau très» 

agréable, &.d'un beurré très-fin. 
SGtrmsin La Saint-Germain eft grofle & longue; 
die eft très-beurrée & fondante ; elle eft 
verdâtre , elle jaunit en meuriffant ; oit 
en mange jufqu'au mois de Mars : quandi 
on veut la [garder auffi long-tems , il faut la 
.'; cueillir un peu verte, & la mettre dans un 
lieu qui ne {bit ni chaud, ni froid , afi» 
qu'elle ne (bit point ridée : fon arbre fait 
un beau buiflon , & charge beaucoup. Ce- 
la fait d'autant plus de plaifir, que c'eft un 
des meilleurs fruits d'hiver que nous aïons , 
pc des plus eftimés des curieux. 
tfutx™ '- . & Manin-fec eft connu pour être arw 
cien , il eft plus long que rond , & prend! 
aiiément du rouge : fon eau eft fucrée ; iî 
eft caflànt, & ii fe garde jufqu'au mois de 
Février. 

Poires d'hiver. : 
<A ^ e C °l mm & gros, pins long que rond; 

/imSjFit.' il eft bi'uné& fondant; fon eau eft fucrée, 
& d'un goût très-fin ; c'eft une des plus 
excellentes poires que nous aïons pour l'hi- 
ver ; ellefe garde jufqu'à la fin de Mars î 
pouryû qu'on oblerve ce que j'ai dit pour 
h Saint Germain. 
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,r Le Je Chanmontel eft Une poire qui 
ift gruffe & longue ; fi peau eft femblable rei ^iorf- 
à !a. poire de beurré gris, elle eft demi- iu "" 
ieurrce & fondante, elle a l'éàù 'fucrée. 

Le Be*>y de Chœjferj eft une poire qui eft Beiyde 
raifonnablemenc .grofle ; elle eft d'un rofooffj™ 7 * 
pvale > beurrée & fondante ; fon eau eft 
iuciée & mufquée. C'eft la plus excellente **■ MbU * 
î>oire que nous aïons pour l'hiver; & je .^Tia 
conviens avec un Auteur qui en a écrit', *"">■«'«■ 
cjue c'eft un fruit parfait dans fa bonté, i 

Le Bon-çhrètie» d'hiver eft une ancienne .Bon-cM- 
j>oire connue de tout le monde , pour fon * «jw?* 
efpcce & fa qualité : elle dure jufqu'au prin- 

L' Angélique de Bordeaux refTemble au 
jîon-chrétien d'hiver, mais elle eft plus J ..y/*»!* 
platte, & moins grofle ; elle eft caflante,: 
fon eau eft auffi fucrée que celle du Bon- 
chrétien d'hiver : elle fe garde long-tems.' 

La Birçamotte de Pâques ou Bergamotte ^erpmott» 
d'hiver n'eft pas fi grofic que la Bergamoc- <l 
te d'automne, mais elle a le même goût , /J 8 * 
j'eftime qu'elle a l'eau plus fucrée. rtusii' 

La Bergamotte de Smlers n'eft pas fi plat- Bergimott» 
te que la Bergamotte d'automne , elle e/cta-^^"^ 
chetée de noir, elle eft beurrée & fondante:/"^"'*' 
fon eau eft fucrée , on la mange en Février 
& Mars, ' 'V 

La RoïttU d'hiver eft une poire nouvelle n°ïaie 
qui a la figure & la grofleur d'une poire de dhiv " 
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- 'î'S ■ Ze JarMmer Sdhalre. . . 
IV** 1 ", Bon-Chrétien d'été : elle eft jaune & de- 
mi beurrée, elle a l'eau très-fucrée , on h 
mange en Janvier Février & Mars : on dit 
qu'on l'a apportée de Confia ntinople pour 
Je Roi, qui l'a trouvée à fon goût. 

- ' L E . C V K I E D X. " f 

.'. Me voilà infiruit des noms & des qual& 
tés des bonnes poires : mais il me fembîe 
... que vous n'avez fait aucune mention des 
poires à" cuire & propres pour faire des 
compotes. . 

Le Jardinier Solitaire. 
Il eu vrai que je n'ai point parle' de ces 
Li Bon- fortes de poires, aïant jugé que !e Bon-ihré- 
$^ e £ft tien d'hiver étoit fuperieur en borné à tou- 
■iir't'f"» tes les autres poires, telles que font !e Cer~ 
fîZiJ™tteMt, le Franç-real , la DenvUle , V Ango* 

Ji^*"™ J' a ' ' u ' v * en ec ' a ' e ^nrifnent 

d'une perfonne d'un bon goût , qui prefe- 
rôit en compote le Bon-chrétien d'hiver ï 
toute autre poire. 

■ Si néanmoins vous defirez avoir dans vô- 
tre jardin quelques poires à cuire , je vous 
confeille de préférer celles que je viens de 
nommer : au<quel cas il faudra ô er quel- 
ques arbres de Bon-chrétien d'hiver , ou 
d'autres efpeces que vous jugerez à propos, 
du nombre de ceux qui font mentionnés 
dans le mémoire , afin qu'il s'en trouve uri 
nombre jufte pour remplir les places detth 
nées l vôtre plan» . - 
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„• L S " C U R I E V X.' 

Je connois les poires à cuire que vous 
n'avez nommées , & je fijai qu'elles font 
bonnes en compotes ; mais puifque vous 
m'a durez que le Bon-chrétien d'hiver eft 
fuperieur en bonté, il faut, le préférer fans 
héfiter. 

, Je vous prie maintenant -de me dire quel- 
les font les meilleures pefches , afin de m'ap- . 
prendre à les connoître. 



CHAPITRE VIII. 

Mmrneratis>> des meilleures & des plia ex- 
ceUentes Pefches , avec leur figure & 
leurs qualités. 

Le Jardinier Solitaire." 

ÏE commencerai cette énumeration par 
les pefches qui font les plus hâtives. 
\J Avant -pefebe blanche eft la première Avwt- 
que l'on mange , elle eft petite , elle a gj^* bM ' 
l'eau fucrée & mufquée : l'arbre charge 
beaucoup , & il n'y a point de curieux, 
qui n'en ait un ou deux dans fon jardin. 

L.' Avant -pefche de Traies eft un peu A«nt- 
plus erofle que l'Avant-pefcbe blanche 
elle eft rouge commele vermillon : fongoût 
çft relevé, mufqué, l'arbre donne beaucoup 
de fruit, ce qui fait plaific à voir, il 
faut en avoir quelques-uns. 

. es., . . 

; 
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Troïu Sde " i La D0 ^ le de Traies eft une pe'fche (fc 
moïenne groffeur, elle eft-d'nn goût relevé 
pareil à\ celui de l' Avant- pefche de Troïe*. : 

,Alber£s h'Alberge jaune a la chair jaune , elle 

paae ' eft d'une médiocre grofTcir , mais d'un : 
goût excellent quand on la laiffe meurir fur 1 
l'arbre. , _ . . '" \'~ " 

Poarprie La Pattrprt'e hâtive eft greffe &: d'ua 
beau rouge , Ton goût eft très -fin & déli- 
cieux ; c'eft une des plus excellentes pes-' 
(fies : on larrunge à" la fin de juillet & dans- 
le mois d'Août. - - ■ ■■■ 

H^nonaE. La Mignonne eft une pelcrie qui eft allez 
gr'ofle, un peu plus longue que ronde; el-^ 
le a un côte plus élevé que l'autre, elle eft 
belle en couleur ; fon eau efl iucrée & elle 
eft des plus, exquifes. 

^Msdeiaîne _ La Madeleine blanche efl: ronde, Ton eau 
che- eft fue ée & vineufe , ce qui l'a toûjouri 
fait eftim?r des curieux. 

Ehmeufe. La Ckçvreufe eft eftimce à caufe de fon 
■ eau douce & Tucrce, elle eft plus longue que 
fonde, d'une bonne grolleur , elle prend un 
Touge vif; l'arbreacet avantage qu'il char- 
ge beaucoup, onlaman^e au mois d'Août, 

Jtoïiis. La Ratais eft de moïenne groffeur , d'un 
rouge reliïifant , plus ronde que longue ^ 
elle a la chair fine & l'eau fucrée. 

Jountoe. ■ La BattrÀine eft d'une bonne groffeur , 
fon'goût eft vineux, elle paffe pouruneex- 
cellenre pefche ; l'arbre en plein vent char- 
ge beaucoup cfe fruit. 



Digitized by Google 



Ptjchet de Septembre & OSobre 59 
i La Violette hitive eft de deux fortes, tej^'" 6 
grofle & la moïenne : cette dernière eft la " 
plus eftimée, parce qu'elle eft vineufe. La 
grofle n'eft pas moins fondante ; mais elle 
n'eft pas vineufe ; elle a néanmoins fon mé- 
rite à caufe de fa groffeur ; fon goût eft ex- 
cellent. 

La ChanceUrie eft belle , & plus longue chnuxlie- 
que ronde : fa couleur eft d'un beau rouée, IC * 
ù peau très fine, fon eau fucrée, & très- 
excellente. 

UAlmirt&lt eft grotte & ronde ; elle a Admirable 
beaucoup de rouge, fa chair eft délicate ; 
elle a l'eau fucrée , Ion goût eft eftimé; 
on la mange au commencement de Sep- 
tembre. 

La Nivette prend du rouge, elle eft plus kimw. 
longue que ronde , d'une belle grofleur ; 
fon goût eft relevé & fon eau fucrée , ce 
qui 1a fait pafler pour une des meilleures pes* 
clies : on la mange a la mi-Septembre. 

La Ptrfîque vient d'un noyau de pefche t^tor*. 
de Pau : elle eft tres-grofle , plus longue 
que ronde & d'un beau rouge ; elle a de pe- 
tites bofles , fon goût eft très-délicat, 

La véritable MadeUine rouge eft grofle , Mandata 
un peu plus longue que ronde , elle a un 
beau coloris , fon eau eft fucrée & relevée , 
c'eft une excellente pefche ; les curieux 
l'eftiment : on la mange à la fin de Sep-* 
tembre. .'- 
C4 



J 
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4<? Z* Jardinier Solitaire. 
JJ* La Bftïf a!» ?&rji eft grofle & ne prend 
pas beaucoup derougç; elle eft un peupiu* 
ronde que longue, (on eau eft agréable, on 
la mange au mois de Septembre. 
Bdle-tar- La Bï-e-garde eft grofle, & ne prend, pal 
beaucoup de rouge , elle eft plus longue 
que ronde ; l'eau en eft fucrée , c'eft une 
très- bon ne peiche, 
Violette La Violette tardive ou panachée a fon me- 
mdif *' rite , particulièrement quand l'automne eft 
féche , on la mange au commencement d'O- 
ftobre. 

Bm^non Le Brugnon vitlet devient mufqul, fi on 
,iDlec ' Je laiflc meurir jufqu'à ce qu'il fe détache 
de l'arbre ; pour lors c'eft un manger dé- 
licieux. 

juwieotfe. L'Aèrkotte'e ou V 'Admirable jaune a la 
6gure de l'Admirable ordinaire, pour (à 
groffeur & fon rouge ; fa chair eft comme 
celle de l'abricot , ion goût eft eftimé dans 
fa faifon, on la mange à la fin de Septem* 
bre. 

M** Je t-a Pefihe de Pau eft de deux forces , la 
longue & la ronde : cette dernière eft plus 
eftimée que l'autre , néanmoins elles font 
toutes deux bonnes : je ne vous corneille 
pas d'en avoir dans vôrre jardin en quantité, 

Pavia ron- Le Pav'te ronge de Pomponne , ou mon* 

VuL.*™' fi™"** eft ronA ' 51 eft d ' un rou ê e in " r " 
nat ; fon goût eft rruifqtié, & fon eau fu« 
crée, on le mange à la fin de Septembre. 



Digiiized by Google 



i- Pefchet de Sqtembrt & pftobrt. 41 

Le Curieu *> , 
La peine que vous avez prife de m'ap. 
prendre à connoître les meilleures perches, 
& l'énumeration que vous venez de m'eii 
fàife, m'engagent à vous demander qu'elles 
font auffi les meilleures prunes. ■ ■' - * 

CHAPITRE IX. 

Détail des miStttret Prunes , avec Uftrfyfa 
re & leurs qualités. 

Le Jardinier Solitaire.' ' 

LE Gros Damas de Tours eft une Prune 
hâtive, qui a la chair jaune ; elle quit"^".* 
te le noyau, elle eft eftimee. 

La Prune de Monjîtur eft grofle, ron- fnined» 
de, vio!e-te : elle quitte le noyau, & n'eft Monritur ' 

}>as d'un goût fort relevé, mais elle ne lais- : 
é pas d'avoir fou mérite dans les terres lé- 
gères & chaudes , où elle eft incomparable- 
ment meilleure que dans les terres humides. 

Les Damas nttgt , (flanc , & violet , °*W*j*È 
ont tgus une même qualité : ils quittent le îfoiet.*" 
noyau, font tiè -fucrés & eftimés : le Ho* 
fa eft 'onguet , les deux autres font ronds. 

La Diaprée eft une prune longue , très- Dupito 
'fleurie, qui quitte le noyau, & qui psfle 
pour excellente. ( 
La Mirabelle eft une petite prune qui eft MMM4 
de, couleur d'ambre quand elle eft mûre ï, 



Digitized by Google 



%k" *' ■ te fdràinitr Solitaire. 
elle eft tr2s-fucrée, & quitte le noyau; th 
'le eft excellente en confitures : il y eu a de 
Jeux fortes , la groJTe & la petite : je lej 
'eftime d'une égale bonté. 
ihbim • Le Ditmts d'Italie eft une prune prefque 
ronde, &d'un violet brun, elle eft fleurie» 
tlle a l'eau fucrée, elle quitte le noyau î 
j'eftime qu'elle eft une des bonnes prunes. 
Reins La Reine Claude eft blanche Se. ronde. i 
Claude j- on eau irèWucrée ( ] a c j ia ; r etl e ft ferme, 
elle quitte le noyau, elle eft fort eftimee ; 
elle doit être mile au nombre des prunes cu- 
rieufes. 

Eoïiie. La Roïale eft grofïe Se ronde, fon rouge 
cft clair , elle eft bien fleurie : elle a un 
goût fort relevé, qui ne cède en rien à ce- 
lui du ptrdrigon , elle quitte le noyau, 

fciniec*- LaSainte Catherine eft blanche, & prend 
la couleur d'ambre en meuriflant fur l'arbre; 
éile a l'eau fucrée ; elle eft excellente mifs 
en confitures. 

pnpd'or. Le Drap d'or eft une efpece de Damas ; 

; il n'eft pas bien gros : fa peau eft d'une 

jaune marqueté de rouge, il elt d'un goût 
très-fin, & fucré l'arbre n'a pas l'avanta- 
ge de charger extrêmement , cependant j'ai 
vu des années où il rendait beaucoup. 
Fetitîpn Le Perdrigon violet eft une prune plus 
longue que ronde , elle eft d'un goût fort 
relevé, elle a toujours é;c, eftimée. Il y en. 
a une efpece qui ne quitte pas le noyau, 84 
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.Bétail' tUt Prmiii- X ^ 
line autre qui le quitte : la dernière eft la. 
plus eftinjée quoique toutes tes deux, foient 
excellentes tant crues que confites, 
s Le Peririgtn blanc eft d'un goût auffî. Perdrigo* 
relevé que le violet ; il quitte !e noyau, il blan= ' 
eft excellent cru & confit. 

Ulmptrialc violent eft une prune, qui imperhia 
Ijuoiqu'ancienne, feratoûjours eftimée; el- v ' ole,t *"' 
lé eft grofle & longue , bien fleurie ; fon 
eau eft très-relevée Se fucrée. Les curieux amt^t 
dirent que c'eft une des plus excellentes "£' p ,"Z£Z* 
prunes , particulièrement dans les terres le* 
gères & chaudes : elle n'eft pas fujetté aux 
Vers, quand elle eft greffée fur amandier., r. 
Le Damas mufquê eft petit & plat : il Dam» • '■ 
eft bien fleuri eVitiulqué; il quitte le noïau. a * a ff*' 

UAbricotêe eft une prune qui eft blan- Abricot^ 
che d'un côté , & un peu rouge de l'autre; 
.elle eft grofle comme la Sainte Catherine ; 
•elle quitte le noïau î elle eft très-eftiméfi ; i 
des curieux. , ■ ; 

La Dauphins eft verdâtre & ronde d'une DwpbiMj 
tonne groffeur : elle eft très-fucrée, & trèj- 
■excellente, mais elle ne quitte point le noïau. 

Le Curieux. .1 
Me voilà encore parfaitement inftruit de 
la qualité des prunes & de leurs différentes 
-efpeces : je vous prie de m'inftruire de mê- 
i me par rapport aux Pommiers- 
La Jardinier Solitaire. 
C'&oit mon iniemion de vous Co pàrtçA 
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CHAPITRE X. 

m Smme'r Alton des meilleures Pommes , avee 
, ■ leur figure & leurs qualités. i 

Le Jardinier Solitaire, ; 
timtante tjOmme de Rambottrg franc , c'eft un« 
- ' J. pomme qui eft groûe , dont la figure 
eftplatte, raïée d'un peu de rouge : elle eft 
excellente étant cuite, particulièrement en 
compôre : elle eft des plus hâtives , il eft 
bon d'en avoir deux arbres dans un jardin, 1 
Reinette La Reinette franche eft ancienne & bien 
«romiè*; elle eft groffe & beile ; elle jauni: 
en meuriiïinr ; elle eft tachetée de petite, 
points noirs , elle a l'eau fucrée , & fe gar- 
de jufqu'au Printems, 
kàttttc ■" La Reinette grife eft très-bonne, elle V 
P" 6 - l'eau fucrée ; elle ne fe garde pas fi long- 
tems que la Reinette franche. . , 
, *£ 0ïM La Reinette rouge n'eft pas connue de 
■ tout le monde à caufe de Ta rareté ; elle eft 
• d'un beau rouge , & elle a la chair ferme* 
ahffli La Calville rouge eft groffe , plus longue 
ÏDUE= que ronde, fon goût eft vineux ; il y en a 
n*[.„sK~ qui font rouges dedans, & d'autres qui rie 
î?iï«™"' e (onc P omt : ce '^ dépend de l'anciennesé 
i»t*<ui,«, de l'arbre : plus il eft vieux & dans des 
j» m'ufiv t6rïeà p' us froides que chaudes, plus fort 
■** t fruit eft rouge en dedans. 
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. ' Xa Calville blanche eft une pomme, qui ££££ 
eft blanche en dehors & en dedans : le goût 
en eft plus relevé que celui de la rouge, ce 
flui fut qu'on l'eûime davantage : on l'ap- 
pelle Calville blanche à tûtes , afin de la 
diftinguer d'une autre , qui n'a pas la m& 
nié bonré. 

a La Pomme de Bardin n'eft pas grofle : B ^°?£ 0 
elle eft grife, & d'un rouge brun, l'eau en 
eft (ucre'e , & fore relevée : elle a même 
un peu de mufe- dans les terres légères S: 
chaudes, lorfqu'on la mange dans fon véri- 
table rems qui eft le mois de Décembre. 
- La/'tfwOTfrfVeftd'unemoïennegrofl'eur; d ^* nw 
elle vient d'Angleterre î elle eft un peu plus 
longue que ronde, & jaune comme de l'or: . 
elle eft tachée de petits points rouges; fon 
eau eft très-fucrée : elle a le goût plus re- 
levé que )a Remette,; & par confequent c'eft 
une nè>excelle:!te pomme. 

La Pomme de drap d'or eft groffe , fa 

Êeaù eft femblable à du drap d'or, ce qui 
11 en a fait donner le nom; Ton eau, quoi- 
qu'en petite quantité, eft d'un goûi agréa- 
ble, & elle mérite d'être mife au nombre: 
des bonnes pommes : on la mange vers Noël,. 

La Pomme d'^pj eft ancienne, elle aura 
toujours fon même à caufe delà couleur 1 
qui eft fort rouge : fon eau eft douce 8c. 
lîicrée , elle n'a poïnr d'odeur : on la fert 
autour des plats à fruit, elle eft agréable à 
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4* !> Zè Jordinkr Solittâe. T 
■h v&ë : les arbres ont cet avantage qit'ili 
chargent beaucoup , Se ne craignent point 
les grands vents. On peut la cueillir tard 
fins rifquer, & plus elle refte fur l'arbre $ 
fil us -elle eft belle en couleur. 
-• -L-B Ç y s i e v x. 

Je fuis prefentement au fait des noms de* 
bons fruits , de leurs qualités , & de leurs 
différences efpeces. Il me refte à fçavoir 
combien je dois meure d'arbres nains danl 
les quarrés de mon jardin : & enfuite vouj 
me direz , s'il vous plaît , combien il en 
faudra mettre à haute tige. 



CHAH T R E XI. 

De la qumtitc d'Arbres eu buijfost, em 
- plein vent , qu'il faut avoir pour occuper 
: les quarrés d'un jardin- fruitier & fotagtft 
de quatre arpens. 

Le Jardinier Solitaire. 

I'Ai fait voir dans la diftribution de yoï 
quatre arpens, marquée dans le défiera, 
que cette terre eft divifée en feïze quarrés j 
que chacun des quarrés contient en longueur 
quinze toifes & quatre pieds ; &en largeur 
neuf coifes & quatre pieds : que les huit 
premiers quarrés font deftinés pour être em- 
ploies en légumes neceflaires pour une rnaîr 
ion. Il faut maintenant vous marquer I* 
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quantité d'arbres , que vous devrez faire ' 
planter autour de ces quarrés. 
■ , . On plantera fur les platte-bandes , des f* 
poiriers nains, & des pommiers greffés fur V*»™^ 
paradis ; la diftance des poiriers fera de dou- £ ' 
2e pieds, & l'on mertra un pommier entre n>r <tt<i*. . 
deux. Suivant cette diltance, il faudra au- s "' îlu " e- 
lour de chaque quatre , vingt-deux poiriers 
autant de pommiers , excepté les deux 
quarrés qui encourent le baifin, où il n'en 
faudra que vingt-un, à ,caufe de la figure 
du quart de rond ; de forte que pour les 
huit quarre's il entrera cent foixame & qua- 
torze poiriers, & autant de pommiers. 

Ces huit quarrés ainfi plantés, il en rer * 
fle huit autres : dont les quatre premiers 
ftront plantés de poiriers & de pommiers au- j««tû, 
four , comme nous avons marqué ci-deffus, 
8vec cette différence néanmoins qu'on plan- 
tera dans chaque quatre trois rangées d'ar* 
bres à la même difhnce de douze pieds; 8c 
ainfi dans chacun des quarrés il faudra qua- 
\ rame poiriers & autant de pommiers , à Y ex* 
çtption des deux quarrés qui font autour du 
baflînj de forte qu'il n'y entrera que tren- 
te-huit poiriers , & la même quantité de 
pommiers ; & comme i! eft à propos dp 
remplir le terrein qui fuit la figure du rond, 
à eauië du baffin , l'on mettra une caifle de 
figuier, à chaque quart de rond. Pour ces 
quatre quarrés il faudra cent cinquante-fix 
4cbft's fie- quatre caiffes de figuiers. 
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T||S ■ te Jdrdinief Solitaire, 
fjuM - A l'égard des quatre derniers quarreVj 
*v -fi -r- mon fentiment eft de planter des arbres i 
%i *£T haute tige autour de chaque quarré fur les 
■""il"'», platte-bandes , à la diftancede dix-fept piedj 
l'un de l'autre, ou à proportion fuivani les 
ju™. terres ; & dans chacun deldits quarrés d y 
planter encore deux rangées d'arbres à haute 
tige à la même diftance de dix-fept pieds t 
en oblervant pourtant que dans les terre-, qui 
font plus humides que féches , & plus for- 
tes que légères , il les faut planter à vingt- 
quatre pieds. Ce font en tout quatre-vingt- 
feize arbres à haute tige. On pourra mettre 
un Grofelier entre deux arbres : ce fruit 
■■■'< ■ eft utile pour faire des confitures. 

Le Curieux. 
Obligez moi de me dire à quoi monte le 
nombre des Poiriers & des Pommiers nains, 
•& combien il en faut de chaque efpece, 
d'été, d'automne & d'hiver. 

Lë Jardinier Solitaire. 
- Dans les douze quarrés il faut trois cenj 
trente poiriers, & autant de pommiers, qui 
font fix cens foixante arbres nains : Se pour 
Satisfaire entièrement à vôtre demande tou- 
chant le nombre de chaque efpece, en voici 
une lifte. 
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■QvMjtes de poires '• 

J)e chaque jaifin de. l'année pour les trois cent 
.:. ... . trente Poiriers nains. _{ 
■■ .... Poires d'e'te\ .! 

Y E petit -Mufcat . . ; t. 

JL- La- Suprême i tutktSiït 

La eirilTe--Madamc ' .' ; : 4. «* 

te Gros" Blanciuçr i. 

ta Poire à -la* Reiue '.'.*.' i. 

Le Bon-chrétien murqué d'été. . . . . j 

te Gk>s Roufletet de Reims 8." 

ta Bergamotte tëété . . , ; , ï . T~,~r. 

L'Inconnu Che'neau 2,' 

La Robine ........... „ 4^ 

Le SâWea'ti - .. . 

t'Orarigè roiige'mufqùée .-2,' 

La Caflofette' ." ." ^ 

!t Poiriers d'e'te', ^r.' 



.m' ... . ] Poires A Automne. 
Le Meffire-Jean .doré . . . 

La Mouille-bouche, 

Le Beurré rouge, dit d'Anjou 
La Verte-longue panachée . . 

Le Satin , , , 

La Marquife, „ 

La Dauphine 

, ■ '.: . D 
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»(0 Le Jardinier ' SiUtaire. 

La Bergamoue .de Crtlipf * * i , l<fc 
La Merveille d'hyver ' .. .' . , , ,' . . '<£ 
Le Beurré griî , , .'■»•"'; '.'•WSl/i-io. 

Meffire-jean gris . . . . , 4 v f ■ "Ji 
La Beliiflîme, ou Vermillon » , . , . 2, 

La Jalouiie . ; . . . . ■,...>. , i, 

La Bergamotte Suifle ... . , ., a, 

Xa'Bergafnôrte "d'Automne X 
'La'Pàiïofalé ' '. '. . t '-, l- t . .. 'jj 
"Le'Siic'ré'-verd" , '. . ... . . , . . . y, 

Le'Doîenne ' , . ; ... , : s ^ 

.y , . . : Poiriers d'automne, iopt 

po/res d'hiver. ': J ; • ■ï'.t 

■Le Bon-chrénefl dluver 24) 
La-Virgouleufe- *;.:;;; 

te Chaflery 1 . ; .-. . ; . . . . 

La S; Germain' 20Ï 

La Cplmart . . , . , , . 20. 

L'Ambrecté . . : 1 8. 

ta Roïaie d'iuver. . . . . , . . . .Ht; 

Le Martin-fec . . , . '. . . ... 11. 

L'Epine, d'hiver. ... .. ..; .. ..!. ni» 

La ïtouflèlinî ......... ■« ^ 

L'Angélique de Bordeaux , •. . . .:• 

Le Bxzyde Chaumontel : Y-iT-. ..... ,. : i±X 

La BergamDtie.de Pàtjuee . , , . . .- ^ 
La Bergamotie de Soulers , . ... ■.: 4. 



Pfirim d'hiver, iSy; 
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Arhrts nains. f t 

jHjbibtttim de trait cent trente Poirier maint. 
Quarante & un Poiriers d'été . . . 41, 



Cent Poiriers d'automne 



. 109, 



Cent quatre-vingt-neuf Poiriers d'hi- 
'^vér .'. . . '. ' . ... ..... 1 89. 

.: fdrhtt, 330* 

. Mjpecei des.Ponfnstt grtfia fut Paradis. 
te Gros- Rambour • . ; . . V '.'* . . / 4^ a*j 
. lia Reinette' franche ......... ^6,^^ 

ta Reinette touge- 40, 

ta Calville rouge .'. . . jff^ 

ta Calville blanche' . ; ..... . 54^ 

te Bardin ■ .■ .' .' .' V ..... « 10» 

ta Pomme d'ôr jcj^ 
t'Apy ■ •. . ........ . 

ta Reinette grife 6a^ 

té Drap d'or' ........... eT.' 

'. , Arbres nains fur Paradis , jjo» 

■ L 1 ■ C u R 1 e u x. 
■ Vous m'avez- fait le plaifir de m'appren. 
dre les noms des poiriers & des pommiers 

3u'il faut planter en arbres nains ; je vou-- 
rois à prefenc fçavoir le nombre de chaque 
efpece de Pruniers, &■ des- autres arbres à 
haute tige , qui doivent être diftribués dans 
les quatre derniers quarrés, D 1 
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y s Le Jardtnitr Sàlitaîre. 

Le Jardinier Solitaire. . 

Kmht i» Je vais vous le marquer, , je ne ferai 



&fai*i fat JHeiiiiuii 4 UC ucï 1/uiiiii.j "ij i" uv jfiuim, 

P""*»*"" £ e Daims 'de Tours noir hâtif. ... ij 

£*ST" La Prune de 'Monfeur î,' 

fît Je g^natoas blanc . . . ; . ..... *? 

La Mirabelle j. 

. La Maugeron . 3. 

Le Damas d'Italie 5/ 

La Reine Claude. .......... j. 

La Sainte Catherine 4^ 

La RoîaFe " '. <S« 

Le Drap d'or ' . .'.*. ........ 1^ 

Le Perdrigori violet jJ 
Le PérdrigoV blanc .... i .... 5. 

L'Impériale '.'.'.*. . . . . . . . . . 4. 

Le Damas rhuT^uë .... .... 2. 

L'Abïicotée " S. 
La Dauphine ............ j. 

Le Damas à la Perle ïJ, 

Prmti à hante tige, 63. 
Xfbt du Cerîïier ci longue queuë ...... s. " 

ut'-':".' Cerifier à courte queue" 8. 

Bigarreaux hâtifs 3, 

lht,]Ta- Bigarreaux tardifs 3;, 

"* Abricotiers de la belle efpece , y compris 
**" deux Abricotiers mufqués . . . 12,,' 
Amandiers 141 
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Arbrti a h'Aule tige. jj 
, r Si l'on fouhaite que ce nombre d'arbres 
(bit mis partie en pruniers & partie en poi-. 
riers ou .pommiers , pour lors il faudra y 
planter des fauvageons à haute tige, & l'an- 
née d'après les taire greffer de telle efpece 
de fruit que l'on voudra choifir. 
: pts arbres étant plantés, il faudra faire 
mettre autour de chaque quarré , du ver- 
jus, ou du ehaiïelas, & y faire un treilla- 
ge de quatre pieds & demi de hauteur pouf 
palifTer la vigne. 

Le Cùriboï, 
, Me voilà inftruit pour ce qui regarde les 
ejuarrés du jardin , je vous prie de me dire 
combien il faut d'arbres tant nains qu'à de- 
jjii tige , pnur être plantés en efpalier autour 
de mes murailles ; & quelles font les quali- 
tés de fruits qui conviennent à chaque ex- 
pofition du Soleil. . . 

. . CH APURE XII. 
J,a quantité' d'jirhres , tant nains qu'à di- 
rai tige \ qifil faut pour l'expojitian dx 
Soleil levant. 
.Le Jardinier Solitaire. 

Î'Aidu dans le chapitre des expoiîtionsdu J^ffjJ*" 
foleil , que celle du levant étoit la plus ^7 
avanrsgeufe pour y planter des pefcherspré- ","'.r.™ 
ferablement aux poiriers & à tous autres ar- fat^nm 
bres. Cela étant, il faut confiderer en prt- 
C ï 
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% 4 Le Jardinier Selitatn. 

nier lieu la longueur de la muraille s je la 
fuppofe être de foixante & treize toifes de. 
long, & de neuf pieds de hauteur. Si l'on, 
lante des pefchers nains , à douze pied* 
de l'autre , & un à demi tige entre 
deux , comme j'en fuis d'avis , il faudrat 
trente-fix pefchers nains , & trente-cincj à 
demi tige pour cette expofkion. 

Le Curieux, 
■ Dans cette quantité de pefchers combien 
en faudra-t-il d efpece différentes î. 
Le J a r d ini êrSolita ire. 
Il faudra en mettre de dix-neuf forces, 
fçavoir, 

L' Avant- Pefche blanche ....... ti 

L'Alberge jaune i. 

La Pourprée hâtive . x. 

La Pefche de Troyes ... 2. 

La Mignonne s; 

La Violette petite & grofle 2, 

La Chanceliere . . . . ■ z. 

La Madelaine rouge. *- 

La Madelaine blanche . . U 

La Eourdine . , . % z. 

La Roïale 1. 

L'Admirable 1. 

La Pei fique 2; 

L'Abricorée ou l'Admirable jaune . . 1. 

Le Brugnon violet mufqué' 2.. 

La Relie de Vitry . . . 2. 

La Nivette V 
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Arbres pour FexfpJîtitHittiStleil levant, fy 



les efoeces je mettrai pour les trente-cinq 
arbres à demi tige. 

, Le Jardinier Solitaire. 

Mon lenttment .eft , que le nombre de 
Vos trente-cinq, arbres à duni tige foit com- 
pofé de vingt-quatre pefchers, de fix abm 
coiiers de la belle efpece , y compris lei 
deux qui font mufqués , & de cinq pru- 
niers, dont les prunes foient les plus curieu- 
les .& les plus eftimées pour la bonté. 
; Voici les elpeces de pefcbes pour les 




* j„ mD a: 



Arbres nains * jfi. 





La Chevreufe 
La Roïale. . 



La Perfique 

La Madelaine blanche 
La Pourprée hâtive . 
La Nivette 




La Mignonne 
L'Admirable , 
La Beilegarde 
La Chancelerie 



La Pelcrie de Pau 



Arbres a demi *4** 
D 4 
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56 Le jardinier Solkâtrt. ■ v 
Six Abricotiers 1 
• : Cinq Pruniers dont voici les noms". * * 

MMib LePerdrigon blanc , 

4™"ï£ ta-Roïale . \ , 

( *r«7*!ri La Reine Claude , . * ] | ,2 

LePerdrigon violet ". . ." ù 1 

LâDaupfiine-. . . , , ", . . u 

" i Arbrts , j. 
Le Curiiux. 

Apprenez-moi je vous prie , l'arrange- 
ment qu'il faut faire en plantant les pefcherS 
de chaque efpece , afin qu'il n'y ait point 
d'elpaee considérable dansl'efpalier où il n'y 
«it du fruit pendant la faifon des pefches. ; 
Le Jardinier Solitaire. 
Pour bien faire cet arrangement, on peut 
obrerver l'ordre fuivant. 

Le i. arbre nain fera b pefche Roïalej 
SfZr « & enfuite Ja pefche Abricotée ou Admira- 
Klt'Tr.X> ^ aune ^ ^mi tige. 

Le 2. arbre, nain fera la Chevreufç , & 
*■ enfuite la Ro'nle à demi tige. 

. Le j. arbre nain fera 1'AvanNpefche blan- 
che i & enfuite la Perfique à demi tige. 

Le 4. arbre nain fera l'Admirable , & 
enfuite la Madelaine blanche à demi tige, 

. Le (-..arfare nain fera ia Pourpre'e hâtive, 
&■ enfuite la.Chevreufe à demi tige. 

Le 6. arbrs. nain fera Perfique, & enfui- 
te U Pourprée hâtive à demi tige. 
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Arfoes pour l'expoftign 4» SfUtHevant. 

:* Le 7. arbre nain fera rAvaut-.pe.fche.de 
JTroïes , & enfuite la Nivette à demi tige, 
: Le 8. arbre nain fera la Madelaine blan- 
che, & enfuite la Bellegarde à demi, tige., * 
'.Le 9. arbre nain fera la Violette hâtïve, ->-■" 
Se enfuite la Chanceliere à demi tige. . iv - '"■ * 

- Le 10. arbre nain fera la.Nivetce, & en- 
fuite l'Admirable à demi tige. . u.\ 
■ Le 11. arbre nain fera la Madelaine'blan- 
ehe , & enfuiie la Bellegarde à demi tige. ' 

L 11. arbre nain lera la Madelaine rou- 
ge, & enfuite la Mignonne a demi tige. 

Le ij. arbre nain fera ta Chanceliere , fle 
enmite l'Admirable à demi tige. . 

Le 1 4. arbre nainfera laPaviedePompa- 
re, & enfuite la Roïale à demi tige. 

- Le iji arbre nain fera la Bourdîne , 6c , 
enfuite la Pei fique à demi tige. 

Le 16. arbre nain fera la Violette tardive, 
te enfuite la Madelaine blanche à demi tige» 

Le 17. arbre nain fera la Mignonne , Sfi 
enfuite la Chevreufe à demi tige. 

Le 18. arbre nain fera le Brugnon vio- 
let , & enfuite la Pourprée hâtive à demi 
tige. •■ 

Le 19. arbre nain fera la Roïale, & en- 
fuite la Nivette à demi tige. 

Le io. arbre nain fera l'Abricotée, & en- 
fuite la Mignonne à demi tige. 
. Le 21. arbre nain fera l'Alberge jaune» 
& enfuite la Bellegarde à demi tige. ,„;, 
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}8 •' ÎÀ y 'ÀrMnier Solitaire. ' " - 

Le 12. arbre nain fera i' Admirable, Se, 
enfuite la Perfique à demi tige. - . ■ ■ 1* 
■ Le n. arbre nain fera la' Mignonne, & 
enfuite la Chanceliere a demi tige. 
. Le 14. arbre nain fera la Pourprée hâti- 
ve, & enfuite la Pefche de Pau à demi tige* 
--Le 15. arbre nain fera la Perfique, &«n- 
fuite un Abricotier à demi tige. ; ~£ 

- Le l6. arbre nain fera la Pefche de 
Troyes, & enfuite un Prunier de Perdrî* 
gon vio'et à demi tige. 

Le 17. arbre nain fera la Belle de VUrij 
& enfuite un Abricotier à demi tige. 

Le 28. arbre nain fera la Madelaine blan- 
che i & enfuite un Prunier de la Prune 
Roïale à demi tige. . a 

Le 29. arbre nain fera la Niverte, & en- 
fuite un Abricotier ï demi tige. 
! Le 30. arbre nain la Violette hâtive , & 
enfuite nn Prunier de la Reine Claude â dé- 
ni tige. 

Le jt, arbre nain fera la Madelaine rou- 
ge , enfuite un Abricotier à demi tige. 
: Le jî. arbre nain fera la Chanceliere, 
& enfuite un Prunier de Perdrigon violet 
4 demi tige. ' 

Le j 3. arbre nain fera le Pavie de Pom- 
pbne, & enfuite un Abricotier à demi tige. 

Le 34. arbre nain fera la Bourdine, Se' 
enfuite un Prunier de U Prune Dauphine 1 
demi tige. 
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jfrbres pour Vtxpojîriott du Soleil 'ht/atit. 
, ■ Le j j. ai bre nain tera la .Violette tardive i ^ J%jjp- 
Se enfuite un. Abricotier à demi tige. ■ ' 
. Le jtf. arbre nain. fera la Migonne. F«/ii'jri 

, . L ,E. . C U- R I -E U X. *ih«*i, 

, .Rien n'eft mieux .diflribué pour avoir ua 
èfpalîer tel . que, je le fouhaiie. Mais conti- 
nuez, je vous, prie, de me dire combien il 
me faut d'atbres A. de quelles efpeces pour 
l'cxpofition .du Soleil du midi. - ; 

'C « API T R E XIII. '. f 

La quantité .des Pefchers & leurs effeteè 
, peur J'expoJïtiBu du. Soleil du midi. 

',1e Jardinier Solitaire. ; 

VOtre Jardin étant an climat de Pa- An 
ris , les Pefchers réûfliront au So- : 
leil du midi, fuivant l'expérience que j'en tfrW" 
ai faite; c'eft pourquoi vous y pouvez faire "'^f"m 
planter des pefchers nains de neuf pieds en neuf 
pieds , &au lieu d'arbres à demi tige , je vous 
confèilled'y mettredes cepsderailinsrnufcats 
& chalTelas dont la tige fera de cinq pieds 
de hauteur, & qui auront la pouiïe palilïée 
en éventail , de même que l'on fiit aux pe- 
fchers à demi tige. J'en ai vû qui faifoient 
«n bel effet : de forte que pour garnir vô- 
tre muraille qui a quarante-huit toifes de 
longueur , il faudra trente & un pefchers 
nains, & trente ceps de raifins, fçavoir ; ~ > 
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'Pi Le Jardinier SâlttàSrti -.3 \ 

La Perfique , . » U 

i La Violette hâtive zj 

L'Admirable 2. 

La Nivette I . . z, 

La Madehune blanche i n 

La Belïe de Vitri ; . i. 

L"Avant-Pefche de Troïes fj 

La Bourdine i, 

La Pourprée hâtive *!■ 

La Madelaine rouge t» 

La Chanceliere i. 

L'Albergë jaune . . . . I. 

La Bellegarde . . . . . . , t± 

La Mignonne i. 

L'Abricotée ou l'Admirable jaune . . , t. 

LaRôïaîe , . . ». 

Le Brugnon violet . . . i H 

L'Avant-pefche blanche ï. 

Le Pavie de Pompone i* 



Arbres nains , ji. 
Voici l'ordre qu'on doit obferver en plan- 
tants l l expofition du foleil du midi les tren- 
te & un arbres pefchers nains, & un cep da 
raifin entie deux arbres. 

Le i. arbre nain fera la Perfique, & tn- 
** fuite un cep de raifin à demi tige- 

Le i. arbre nain fera la Violette hâtive, 
& enfuite un cep de raifin à demi tige. 
.» Le j. arbre nain fera !a Nivette , Si en- 
fuite un cep de raifin à demi tige. , 
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«** m four Vexp6J!tm âu SoUïîla midi, tft 
i£ Le 4. arbre nain fera h Madelaine blan- 
«lie, & enfuite un cep de raifin à demit^'* 

Le j. arbre nain fera la belle de Vitri; 
fie enfuite un cep de raifin à demi tige. 

Le 6. arbre nsin fera Ja peiclie de Troïes, 
■& eniuiie un cep de raifin à demi tige. 

Le 7. arbre nain fera la Bourdine, & en- 
fuite un eep de raifin l demi tige. 

Le 8. arbre nain fera la Pourprée hârive: 
te enfuite un cep de raifin à demi tige. 

Le 9. arbre nain fera la Chanceliere", & 
enfuite un cep de raifin à demi tige.- 
... Le 10. arbre nain feral'Alberge jaune,- «£ 
ènfujte un cep de raifin à demi tige. 

Le ir. arbre nain fera la Bellegarde , & 
««fuite un cep de raifin à demi tige. - - 

Le 11. arbre nain fera la Mignonne Si 
enfuite un cep de raifin à demi tige." 
. Le t$. arbre nain fera l'Abricotee ou 
rAdmirable jaune , & enfuite un cep de 
raifin à demi tige. 

Le r^. arbre nain fera la Roïale, & en* 
fuite un cep de raifin à demi tige. 

Le i*. arbre nain fera l'Admi^ble, & 
enfuite un eep de raifin à demi tige. 
- Le mï. arbre nain fera l'Avant"- pefche 
blanche, & enfuite un cep de raifin à demi 
tige. - 

" Le 17. arbre nain fera le Bruçnon vio- 
let , & enfuite un cep de raifw à demi tige; 
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Z.tjxriim& Solitaire^ - 

Le 18. arbre nain fera la Bourdine, 8i 
enfuite un cep de raifin à. demi tige;. , s-fs 

Le iy, arbre nain fera la Perfique., & 
enfuite un cep de raifin i demi tigo. ■:■ 

Le 20. arbre nain fera la Violette hâtive^ 
& enfuite un cep de raifin à demi tige.. 

"Le ït. arbre nain fera U:Nivette, & eai. 
fuite un cep de raifin à demi tige. . , ï 

Le 11. arbre nain fera la Madelaine rou- 
ge, & enfuite un cep de raifin à demi tige. 

Le 23. arbre nain fera l'Admirable , Se 
.enfuîte un cep de raifin à demi tige. 

Le 24. arbre nain lera la Pourprée hâc» 
ve , & enfuite un cep de raifin à demi tige. 

Le 1 j. arbre nain fera la Chanceliere , Se 
enfuite un cep de raifin à demi tige* •■ 1 

Le z6. arbre nain fera la Mignonne, Se 
enfuite un- cep de raifin à demi tige. i 

te 27. arbre nain fera le Pavie de Ponn 
pone ,& enfuite un cep de raifin à. demi tige. 
. ; Le 28. arbre nain fera l'Abricotée, &f 
ënfuite un cep de raifin à demi tige.: 
_ Le iQ. arbre nain fera la Madelaine blan- 
che, & enfuite un cep de raifin à demi tigej 

Le ;o. arbre nain fera la Belle-garde ., Se 
enfuite un cep deraifin à demi tige* ■ .-' .î 
. 'Le ji. arbre nain fera la Roïale, &en> 
fuite un cep de raifin à demi tige. , . 

Le Curieux. ,./:î 

Me confeillez-vous de mettre plus de ni* 
£ns mufeats que de chaOêlas ï , - A 
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jbbretmr.tetyfoitoditSileipdumiÀî, tf} 
I.E Jardinier- Sol i t ai r e.' - 
Cela dépend uniquement de vous : mon Utvàjm 
ivîs néanmoins eft que vous aïez plus de VÙJTJÎfia 
Chaflelas que de raifin Mufcat ; ce der- ""jl"" 
nier efl trop fujet a. Être gâté par les mou- f*n Urmfr 
ches &par les oifeaux : outre cela, il a peine ^f'*^. 
à meurir depuis le. dérèglement des faifons; )«« A*«r 
il n'en eft pas de même du Chaffelas : ïlf/,^ *^ 
jïieurit parfaitement bien ; c-'eft un beau & 
■faon raifin qui fe garde long-terus & qui fait 
.honneur fur une; table. Il fera bon de plan- 
ter suffi deux ceps de raifin de Corinthe, 
c'eft un raifin délicieux, , .' . ■ .1 

L-£ - -G-o R I B--U-X. 

Je fuis bien .de vôtre avis pour le Chss- 
-ftlas .; fuivons je. vous prie ncs.expofirionj. • ; 
-Pour le couchant quel fruit me confeilleà» 
(Vous d'y mettre i 

■ '-Le Jardinier S q li'ta i re. ; 

Quoique l'fxpofition du foleil couchant -* 
4ie foit- pas G avantageufc que -celle du le-X»v<>i* 
Vant, aufîi n'eft elle pas d'ordinaire li fu* J^/^ - * 
-jette à la célée:; .& quoique le fruit en foit tmjm* 
^>lus tardif de. luiîi ou dix jours , ce n'eft 
«as un défaut» C'eft pourquoi je vous cort- 
«ille d'y faire planter des- poiriers nains fur 
■Coignaffier , des. pefchers à demi tige, des 
abricotiers & des pruniers n -demi tige,.' -I 
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C H APITR.E XIV. j 
Z«ï quantité des efpeces de poiriers , ptfcherr t 
abricotiers rjr pruniers peur l'efpalier i; * 
«eyo/ï au foleil couchant. 
Le I akO i NitSSoi. i ï a 1 11 !■ ' 
Our l'efpalier du foleii touchant , il 
faut trente-fix Poiriers nains qui feront 
plantés à douZe pieds de difbnce l'un de 
l'autre, & un arbre à demi tige entre deux-? 
•fçavoir, vingt-quatre pefchers à demi tige 1 , 
ifx abricotiers de 11 belle, efpece , & cinq 
pruniers. 3 , 



lt t. M m- 



-■■'.{) > Paires nanti, 

Le Rouffelet de Reims . r. 

«T* Bergamotte SuifTe i, 

t*rr i r , nm La Bergamotte d'automne 4» 

La Bonne de Soulers ». 

• i »■ la Bergamotte de Crefane i. 1 

La Marquife J> 

La Bergamotte de Pâques 4 

La Virgouleufe . . 4» 

La Saint Germain .... ...... i. 

La Beiy de Chaflery 1. 

Le Bon-chrétien d'hiver . . tf. 

Le Beurré gris 1. 

Le Colmarc ....XI 

La Roufleline ». 

Arkrttmirst, %ii 
Pefcbtr» 
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Arbres fsm-teiefejit'm in SçltiUimchm. 6f 

Ptjcbers k demi tige. 

L'Admirable %; Kltf ^ 

La Mignonne it * W" 

Ni» et ,= v çsac 

Le Pourprée hâtive i, *£a*>>i*- 

La Madelaine, rouge ......... i.' 

La Chanceliere . ....J...... t t 

La Madelaine blanche . ] i* 

La Violette, hâtive ; . , , . . , , , 

La Bourdine . , , . . , . jï 

Ptfihert, 24; 

; Zi 

Ahrkoùm à demi tige. 
Six Abricotiers de la belle eipece à demi 
(ige. 

Abricotiers, 6j 
Pruniers à demi tige. 

«J*** fgm 

L Impériale , ' * p™« 

La Sainte Catherine \ , £ 

L'Abricotée , Jt 

La Maugeron ...*.'.! 1. 

Pruniers , j. 
Quand je vous confeilie de mettre des oy^«ù, 
pefchers à l'expolîtion du foleil couchant , **"•** 
mon fentiment n'eft pas d'en faire une maxi- 
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66 ' ïÀJ&Âinter Sblilatri. * ■'■ ^ 
me générale pour toutes fortes de terres :rtf 
dins celles qui font humides , pefantes & 
froides, les pefchers ne réfiffiroient ' paS 
tomme. ils feroient .dans une .terre fablon* 
neufe , . grade. , . meuble. , ■ & dans d'aùtrets 
qui.font franches &,plus chaudes que froi* 
des ; .comme, autE dans celles qui font le* 
gères ^.chaudes. , . 

, ; , Le Curieux* ï 
. . Suivant v,ôtre fendaient touchant les pes* 
çfeers , jl me paroît qu'on, pourroit pareilles 
ment conclure que les poiriers, abricotier! 
& -pruniers ne réiiffiroient pas non plus à 
cette'expofïcion, & qu'ainfi il fercit inutU 
le d'y en planter. 

j Le Jardinier Solitatri^ 
t'»r" Il n'en eft pas de même des pniriers-j 
jv^'_s., n i-3bricotieis &c piuniers, que du pefchcrdans 
rtfiwîr' " s ^ ones °° rerres : car la qualité des fruits 
X™-'-<\ de cei arbres Te fouûcnt mieux que celle de 
£„ r ™£. la pefthe, fc quoiqu'ils n'aient pas le goùs 
Kièipwj.i (î fetevï *<(W dans d'autres exportons, 

n^flmoins ifs on t l eU r mérite en ce qu'il? 

font plus tardifs , '& qu'on en mange dans 

h terris qu'il y" (n'a peu de là même efpece^ 

" ' * , L E ' C" U R I E U X. 

Cette raifon me paroît jufte. Continuez* 
jè vous prie, de. me dire l'arrangement des 
arbres dont vous avez fait mention pour 
l'expofiuon du foleil couchant. ; 
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Arbnspftf Vexfofîîion du Soleil touchant, 6j 
'Le Jardinier Solitaire. 

On doit obferver l'ordre fuivant en plan, 
tant les arbres nains, poiriers & pefchersï 
demi rige au fokil couchant. 
: Le i. arbre nain fera le poirier Roufle- 
lec , & enfuite le pefchec Madelaine rouge à 
demi tige. 

Le i. arbre fera la Bonne de Soulers, 
& enfuite la Bourdine à demi tige.. 

Le }. fera ia Bergamotte SuiiTe, & en-! 
fuite l'Admirable à demi tige. ■ \ 

Le 4. fera le. Bon-chrétien d'hiver, & 
tnfuite ta Mignonne à demi tige. . ; 

Le 5. fera la Bergamotte de Pâques,.'. & 
Cnfuire la Nivette à demi tige. . ~ 

Le 6, fera 1a Marquife,& enfuite la Pour* 
prée hâtive à demi tige. 

Le 7. fera la Virgouteufe, & enfuite h 
Chanceliere à demi tige, y ■ - 

Le 8. fera la S. Germain , & enfuite la 
Madelaine blanche à demi tige. 

Le 9. fera le Colmart, & enfuite l'Ad- 
mirable à demi tige. 

Le 10. fera la Bergamotte de Pâques, 
fit enfuite la Bourdine à demi tige. 

Le 11. fera la Crefane , & enfuite la 
Nivette à demi tige. 

Le 11. fera le Bon-chrétien d'hiver, & 
enfuite la Violette hâtive à demi tige. 
- Le ij. fera la Roufleline, Se enfuite U 
Chanceliere à demi tige. 

E % 
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O - ■ U Jardinier Solitaire, 

Le 14. fera le Chaffery , & enfuite la 
Sourdine à demi tige. 

Le Vf, fera le Colmart , & enfuite la 
Madelaine rouge à demi tige. 

Le 16. fera la S. Germain , & enfuite 
la Mignonne à demi tige. ' 

Le 17. fera !a Virgouleufe , & enfuit* 
la Nivette à demi tige. 

Le 18. fera le Bon-chrétien d'hîver j Ss 
tnïuite la Pourprée hâtive à demi tige. 

Le 19. fera la Bergamottc dé Pâques, 
& enfuite la Chanceliere à demi tige. 

Le 10. fera le Beurré gris , & enfui» 
h Madelaine blanche à demi tige. 

Le 21. fera la Bergamotte d'automne I 
& enfuite l'Admirable à demi tige. 

Le il. fera le Bon- chrétien d'hiver, 5e 
enfuite la Mignonne à demi tige. 

Le ij. fera te Beurré gris, & enfuit* 
la Nivetre à demi tige. 
RtinT,!. Le 14. fera la Virgouleufe, & enfuite 
i itmt y violette hâtive à demi tige. 

Le 15. fera la Bergamotte d'automne , 
Se enfuite un Abricotier à demi tige. 

Le 16". fera la Marquife , & enfuite I» 
Prune Diaprée à demi tige. 

Le ^^, fera la Bonne de Soulers, & en-, 
fuite un Abricotier à demi tige. 

Le i8~ fera le Bon-chrétien d'hiver, & 
enfuite un Prunier de Sainte Catherine à de-: 
mi tige. 
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Arbret peur Texfojkim i» StM couchant. <S> 

Le 19. fera !a Bergamotte d'automne, 
& enfuite un Abricotier à demi tige. 

JLc je. fera la Virgouleufe , & enfuite 
un Prunier d'Impériale à demi tige. 

Le jr. fera le Bon-chrétien d'hiver, & 
enfuite un Abricotier à demi tige. 

Le jî. fera la Crefane , Se enfuite un 
Prunier d'Abricotée à demi tige. 

Le 33. fera la Bergamotte de Pâques; 
& enfuite un Abricotier à demi tige. 

Le 34. fera la RoufTeline, & enfuite un 
Prunier de la Maugeron à demi tige. 
! Le 3 j, fera le Chaflery , & enfuite un 
Abricotier ï demi tige. 

Le 36. fera la Bergamotte d'automne, ,,^' i *J H 2* 
Ln Curieux, .-, t . 

L'on m'a dit que les poiriers en efpalier 
font fujets aux Tigres qui caufent une ma- 
ladie aux arbres î en fone que le fruit ne 
profite point, & qu'on eft obligé de les , 
taire arracher pour y mettre d'autres fruits. 

Le Jardinier Solitaire. 

J'en conviens j mais on ne vous a pas 
dit que ce mal foit univerfel ; il y a bien 
des lieux où les jardins n'en font point infe- 
âés. Par exemple dans le voifinage de vô- 
tre nouveau jardin les arbres n'en font point 
attaqués, .ainfi il n'y a rien qui doive faire 
craindre d'y planter, des poiriers en efpa- 
lier. 



JO' lÀJxfihUrSoïttéirei 
Le Curieux.' 
Cela étant je n'ai qu'à fuivre vôtre Plans 
venons maintenant à l'expofition du Nord. 



C H A PITRE XV. 

Des ejftca. de fruits peur un ejpalier a 
. fexpojîtisn du Nard; & du nombre dtl 
arbres nains & à demi tige. 

Le Jardinier Solitaire. 

JE vous ai dit que l'expofition du Nord 
étoit la moindre de toutes pour les fruits î 
cependant il y en a d'une certaine quali- 
té, qui peuvent y réiiffir, comme Poires, 
Prunes, Abricots & Verjus. Mais je vous 
confeille de n'y mettre que de deux fortes 
de fruits j fçavoir, la poire & la prune ; k 
h vérité elles n'auront pas autant de qualité 
que fi elles étoient au foleil levant , ou au 
couchant , mais elles ne bifferont pasde meu- 
rir , & d'avoir leur mérite. 

C'eit pour cette raifon que je vous con- 
feille d'y planter des poiriers nains, & des 
poiriers & pruniers à\ demi tige , fçavoir : 

Poiriers nains ; i. 

Poiriers à demi tige ij. 

Pruniers à demi tige ........ . ij. 

Arbres , 6u 
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Arbres pour texfojttîon d» Nord, yt 



poirier t nains, 

te Milan d'été, m Bergamotte d'été 5. Km/fi** 
Le Rouflelet de Reims 

Le Beurré, gris fi. 

Le Sucré- verd j. 

La Bergamotte d'automne fi. 

La Virgouleufé 4. 

La S. Germain 2. 

La Marquife t.- 

Le Meflire-Jean doré ... ; z. 



Arbres nains , ji. 



Poiriers à demi tige. 

La Crefane . .'. . . . . . l. thkjktm 

La Dauphine v *Mm» 

La Jaloufie 1. 

L'Ambrette a. 

Le Marrin-fec 2. 

La Colmart 2. 

Le ChalTery 2. 

La Virgouleufe . . . 2. 

Poiriers à demi tige t ij. 

Pruniers à demi tige. 

La Prune de Monfieur 2. ffij^*' 

La Mirabelle 2. 

Le Perdrigon violet 2. 

Ë 4 



Digilized by Google 



' Le Jardinier Solitaire. 
Le Perdrigon blanc ....... 

L'Impériale ' , . 

La Reine Claude 

la Roïale ...» 



Pruniers à demi tige , ij i 

ti'Çu i nu* 
Continuez , je vous prie , comme vou> 
avez fait pour les autres expofitiotis , pat 
rapport â\ l'arrangement de chaque cfpecç, 

l)e l'ordre qu'on doit obferver en flamant 
les Poiriers nains , & ceux * demi tige 
four texpojition du Nord, 
. Xs Jardinier Solitaire, 
Jt«***j /~\N plantera les arbres dans les placel 
piStïT qui leur font deftinées, à neuf pied( 
«■/f* de diftance pour les arbres nains, & on en 
mettra un i demi tige entre deux. 

Le j, arbre nain fera le Milan d'été", oit 
Berganiotte d'e'Eé , & enfuite la Crelane à 
demi tige. 

Le i. fera la Bergamotte d'automne, Si 
enfuite la Prune de Monfieur à demi tige. 

Le 5. fera le Sucré-verd, & enfuite U 
Dauphine ou Frangipane à demi tige. 

Le 4,. fera la Vii'gouleufç , & enluïte la 
Mirabelle à demi tige. 

Le 5. fera le Roufleletde Reims, & en* 
flûte la JalouGe \ demi tige. 
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. ArbrtS four l'expo/ition du IVord. 75 
~ Le 6". fera la Saint Germain , St enfuite. 
l'Impériale à demi tige, 
; Le 7. fera le Beurré gris , & enfuite 
l'Ambrette à demi tige. 

Le 8. fera la Virgouleufe , & enfuite le 
Perdrigon blanc a demi tige. 

Le 9. fera Melïîre-Jean & enfuîte le 
Manin-fec à demi tige. 

• Le 10. fera la Bergamotte d'automne, 
Se enfuire le Perdrigon violet à" demi tige. 

Le 11. fera la Bergamotte d'été, & en- 
fuite le C olmart à demi tige. 
' Le il. fera la Bergamotte d'automne, 
& enfuîte la Reine Claude à demi tige. 
- Le i;. fera le Sucré-verd , & enfuîte le 
Chaflery à demi tige. 

1 Le 14. fera le Rouflelet de Reims , 8c 
Cnfuite la Prune Roïale à demi tige. 

Le ij. fera la S. Germain, & enfuite la 
Virgouleufe à demi tige. 

• Le 16. fera le Beurré gris, & enfuite la 
Prune de Monfieur à demi tige. 

Le 17. fera la Bergamotte d'automne, 
& enfuite la Crefane à demi tige. 

Le 18. fera la Marquife , & enfuite la 
Mirabelle à demi tige. 

Le 19, fera le Beurré gris, & enfuite 
la Daupliine ou Frangipane a demi tige. 

Le 10'. fera le Sucré-verd , & enfuite 
l'Impériale à demi tige. 
. . Le 21. fera la Virgouleufe , & enfuîte 
l'Ambrette à demi tige. 
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74 te Jardinier Solitaire. 

' Le 22. fera le Meflire-Jean, S: enfuite 
le Perdrigon blanc à demi tige. . .1 

. Le zj. fera le Beurré gris, & enfuitelc 
Martin-fec ï demi tige. 

Le 14. fera la Bergamotte d'automne , & 
enfuite la Reine Claude à demi tige. rt ' 

, Le aj. fera la Bergamotte d'été, & en- 
fuite le Colmari à demi tige. 

Le 26. fera le Beurré gris, & enfuite le 
Perdrigon blanc à demi tige. 

Le 17. fera le Rouffelet de Reims, Si 
enfuite le Chaflery à demi tige. 

Le z8. fera' la Bergamotte d'automne t 
& enfuite [a Prune Roïale à demi tige. 

Le io. fera le Beurré gris, & enfuite 
la Virgouleufe à demi tige. 

Le 30. fera la Marquifèj & enfuite la 
Prune Roïale à demi tige. 

Le ji. fera ]a Virgouleufe. 

Le C u r i e v x. / 

Failbns à\ prefent un état gênerai de tous les 
arbres neceflaïres pour mon nouveau Jardin» 



Etat gênerai de tous les Arbres tant a pt* 
fins qu'à noya» t pour m jardin de 
quatre arpcns. 

Le Jardinier Solitaire, 

POiriers nains en buiffbn pour les 
deux efpaliers du couchant Se du 
j Nord, montent, à 397. 
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Total des Arhret. yg* 

Poiriers \ demi tige pour l'expofition 1 
du Nord, moment à .... 15. 

Pommiers fur Paradis en buiffon , mon?- 
tentà 330, 

Pefchers nains pour l'expofition du fo- 

- leil levant montent à ...... . 36. 

Pefcheis à demi tige pour l'expofition 
du Soleil levant & du couchant, 

, montent à ...»'»' 48. 

Pefchers nains pour l'expofition du mi- 
di, montent à jl. 

Pruniers à demi tige pour les efpaliers, 

1 montent à lj. 

Pruniers à haute tige en plein vent, 
montent à rï;. 

Cerifiers de deux différentes efpeces, 
montent à . . ' 14 

Bigarottiers hâtifs & tardifs , montent 
à 6, 

Abriconers à haute tige en plein vent, 
montent à iz. 

Plus, Abricotiers à demi tige pour les 
deux efpaliers à l'expofition du le- 
vant &c du couchant, montent à . 12. 

Un Amandier r. 



Total Àes arbres, 990. 



Le total monte à neuf cens quatre-vingt- 
dix arbres : e'eft un nombre raîfonnable 
pour avoir des fruits chaque failon pendant 
toute l'anne'e. 
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jS ' Ze Jardhùer Solitaire. 

Il fera bon d'avoir un Meurier dans Uljf 
coin de la cour, le fruit en eft agréable. 

Je vous confeille auflï d'avoir plufiruri 
cailles de figuiers , le fruit en eft délicieux^ 
Le Curieux. 

II eft à prefent queftion d'acheter des ar- 
bres , mais je voudrais apprendre à les con- 
noîtrej afin de n'y pas être trompé. 



CHAPITRE XVI. 

Avis pour avoir des arbres de bonne ejpe- 
.ce, & pour connaître la qualité de la 
terre propre aux Poiriers greffés Jur 
franc , on Jur co'tgnajjier. 

Le Jardinier Solitaire. 
Ln<j*ihi< T Es arbres doivent avoir les qualités fuh- 
Vt*hf£ 'L vantes; Il faut qu'ils foient d'une bel- 
éZm? "*' ' e venu ^ ' 1 ue ''c c °ree en foit claire 8c net- 
te, & qu'ils aient de. bonnes racines : quand 
cela eft ainfi ; on peut dire que les arbres 
font bien conditionnés. 

Pour n'être pas trompé aux efpeces , il 
les faut acheter chez des perfonnes qui aïent 
la réputation de donner fidèlement celles 
qu'on lsur demande. 

Le Curieux. 
Indiquez-moi , je vous prie , à qui je 
pourrai m'adrefler , car je fçai qu'il y a 
des marchands d'arbres en divers endroits , 
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Avtt four avsîr des bons *rbrts. •jy. 
ïnais s'ils tiennent un bon ordre dans leurs 
pépinières , s'ils ont de l'exactitude à don- 
ner les efpeees qu'on leur derrfande, c'eft ce 
que je ne fçai point : cependant il en peut 
arriver un fort grand inconvénient , qui eft 
d'avoir une efpece pour une autre , & c'eft 
un vrai chagrin que de fe voir ainfi trompé. 

Le Jardinier Solitaire. 
: Je vous avoue, que c'eft un de mes éton- <*» h fc« 
nemens , que plufieurs de ces marchands Z^'fim," 
aient fi peu de réputation ; car je fuis per- 
fuadé que s'ils vouloienr fe donner quelque mhM 
peine & prendre un certain foin pour met- 
tre avec ordre les bons fruits dans leurs pe- »»< t*m 

Eïnieres , & qu'ils donnaffent enfuite fidé- '»*"*■' 
. ment les efpeees qu'on leur demande , ils 

Eourroient rétablir leur réputation : mais jjS* 
s uns diCent, fi je donne un poirier pour 
un autre, je ne change point la nature du^ffij^, 
fruit, c'eft toûjours un poirier, ainfi je nep.'«**w' 
prétens point que ce foit tromper, d'autres î^mT 
ditent , fi nous donnons une efpece pour"****»- 
Une autre, ce n'eft pas de propos délibéré 
que nous le faifons; nous fommes obligés ,* 
(difent-ils, d'aller quérir des greffes pour 
nos pépinières chez nos amis , qui font jar- 
diniers comme nous, ils nous affûrent que 
les greffes qu'ils nous donnent font deselpe- 
«s que nous leur demandons ; Si le con- 
traire arrive, ce n'eft pas nôtre faute. Voi- 
U ce que je leur ai entendu dire : mais ce- 
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J'ï , ' Ze Jardlnîtr Solitaire. 

la ne Contente pas un curieux qui fe voïf 

trompé. 

Le Curieux. 
■; Pour ne point tomber dans cet inconvé- 
nient , je me fouviens que vous m'avez dit 
qu'il falloit acheter les arbres chez des per- 
fonnes dont la réputation foit connue , & 
qui donnent fidèlement les efpeces qu'on 
* ' leur demande. Vous me ferez plaifîr de me 
les indiquer , j'aime mieux les païer davan- 
tage & n'être pas trompé. 

Le Jardinier Solitaire. 
nm-M Vous prenez le bon parti, c'eft. le moïen 
t^rkn,. d'avoir un beau plant, fans craindre de pei> 
trâtbwt dre tro j s ou quatre années, ce qui arrive 
lorfque vous ne recueillez pas du fruit tel 
"™V que vous l'efperiez, 

*» '"** Pour éviter ce fâcheux inconvénient, je 
Lu h.*' puis vous dire avec toute !a certitude pofft- 
hm'fiJ'l bleque je ne connois point de gens qui aient 
& la fi* des arbres mieux conditionnés , foit pour - 
td£d.',qm la qualité ou pour les efpeces, quelesRR. 

'^Jau, ^ Chartreux de Paris. L'ordre eft admi- 
ft mm rablement bien obfervé dans leurs pépinié- 
reuJr^* res ' ' es e, P eces font parfaitement distinguées 
nnuti ?<mi. les unes des autres , tant en pépins qu'en 
noyaux : & l'exaétirudeyeft pratiquée avec 
tant de foin , qu'il eft impoffible de s'ymé- 
prendre pour quelque efpece de fruit qu'on 
L*Tipm*- puifle defirer, même des plus exquis. C'eft 
u» ai t.m ptrur cela qu'ils en ont un débit confider*- 
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Avis pur AVe'ir des bons arèr/t. 75 
Mfe. Ils en envoient dans tous les païsétran- 
gers même jufqu'en Pologne. Quand y ijm+m 
on voit les fruits fur les arbres, pour loiiX««ÎJfc 
On n'a aucun regret de les avoir païés quin- ^J"^ 
ZCfols, qui eft le prix réglé, & ti ès-fou- ^""^ 
vent on écrit des lettres de remerciaient au'^jj**» * 
Trtre qui a l'intendance de leur jardin, C'eft 
Une vérité que je vous puis certifier, car. 
j'en ai une parfaite connoilfance, 

Le Curieîjx. 

Je vous rend mille grâces de in'avoir in- 
diqué cet endroit des RR. PP. Char- 
treux : cependant quelques Marchands d'ar- 
bres foûtiennent q::e les Chartreux de Paris 
ne font pas plus fidèles qu'eux; c'eft ce 
que je n'ai jamais pû croire , & ce que vous 
venez de m'en dire, confirme la bonne opi- 
nion que j'ai de leur fidélité. 

Le Jardinier Solitaire. 

II eft vrai qu'il y a des gens qui difent g»,*^ 
cjue les Chartreux de Paris trompent com- £5»» w 
me les autres; & ils achètent ( difent-ils 
des arbres quatre ou cinq fols , pour les.™^™* 
revendre quinze fols. Vous jugez bien que. toi*, .«- 
ce n'eft qu'une pure médïfance , puifque v^j'"*- 
d'une année à l'autre ils entretiennent toûv*** * 
jours fept ou huit mille pieds d'arbres dans ™ïi™Jï? 
leurs pépinières. '«•• 

Le ÇAj r 1 e u x. 
1 Ce ferait leur faire tort que d'avoir cet- 
tç penfée. On les connoît trop pour croire « 



Digitized by Google 



8o . le Jardinier Solitaire. . 

iwmf : "i fy 1 ' 1 ^ funent capables de faire un tel corn- 
et*.™*... merce ; je Contiens donc hautement te con- 
fvudt km tra j re ^ & q ue p Sre ii s dif cours ne fçau-. 
roient fortir que de la bouche de gens mal 
intentionnés, parce que les autres leur ren-" 
dent toute la juftice qu'ils méritent. 

Le Jardinier Solitaire. , 
Tous les honnêtes gens font de vôtre fen- 
timem ; mais il faut vous dire ce qui a pû 
donner lieu à cette médifance : voici le 
fait au vrai. 

hfmi Un honnête homme envoïa un jour fon 
î™ jardinier aux Chartreux pour avoir trois on. 
fr*wi»s quatre douzaines d'arbres ; ce jardinier que 
«nuT"* d'ailleurs fon maître croïok fidèle, au lieu 
d'aller chez eux fut au Fauxbourg St. Jac- 

3ues acheter des arbres d'un Marchand! 
'Orléans , moyennant quatre ou cinq fols 
le pied. . Il eût la précaution de prendre le 
chemin de la rue d'Enfer où demeurent les 
Chartreux ; mais par malheur pour lui il 
fur rencontré dans cette rue par un des amis 
de fon Maître , qui lui demanda d'où il 
vendît d'acheter ces arbres : il répondit d'un 
ton sffùré qu'il venoit de les prendre chez 
les Chartreux. Cet ami qui alloit voir le 
Frère Chartreux qui les vend, s'informa de 
la chofe ; mais il fut bien furpris d'appren- 
dre que cet homme ne les avoït pas ache- 
tés de lui j car le Frère Chartreux l'aHura 
qu'il neluien avoit point vendu. Cet éclair-. 

ciflëment 
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Arhm'^t Avetr Je Sont Àrbrtf. 8t 
CÎffement fut caufe .que le Maître connut 
l'infidélité" de (on jardinier. Mais ce n'eft 
pas ia feule , en voici un autre à peu près 
de même natures ■> :• \ iy;/<li'l :t 
. Une Dame aïant befoin -de quelques pes* 
phers & n'aïant aucune connoiflance aux 
Chartreux, pria le Jardinier; de . .M. . de lui 
vouloir faire le plaiiir d'aller chez eux ache- 
ter une douzaine de pefchers,. &,lui donna 
neufs livres pour les païer; Cet infidèle 
Commiffionaire , au lieuid'y aller , fut en 
acheter à Vitry à huit fols le pied, & les 
apporta à la Dame en l'affûtant que le Fre. 
re Chartreux les avoit choifis lui-même. Sa 
mauvaife foi fut bien-tôt découverte ; car il 
arriva , quatre ou cinq jours après , que le 
frère de cette Dame eut commiffion de la 
part d'un de fes émis de la campagne de lui 
acheter deux, douzaines de pefchers chez les 
PP. Chartreux. Cet honnête homme y fut: 
il pria le frère qui les vend de vouloir bien 
iui en donner, ajoûtant qu'il en avoit vendu 
depuis quatre ou cinq jours à fa fœur , Se 
que c'étoit le Jardinier de M. . qui étoit 
venu les acheter. Le frère Chartreux aflûra 
qu'il n'avoir point vendu ces arbres à ce 
Jardinier , & le frère de cette Dîme fut 
fort furpris de fa réponfe. L'a&ion étoit 
-d'autant plus blâmable que ce Jardinier 
avoit obligation au frère Chartreux qui lui 
avoit rendu fervice pour le faire entrer dans 
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8â ' Le fxriinîtr Solitaire. 
S "i^f^ ' a C 011 ^'" 011 -™ étoit. Le frère Chartrîii* 
Tb'J: «.V,! aïant été averti de cette infidélité, l'envoïa 
"oîl» chercher Si lui fie la réprimende qu'il meri* 
9 s <»ï /if toit ; il l'obligea d'aller déclarer à la Dama 
'^)t'J' qu'il n'ivoic pas acheté les perchers aux 
"""A' Chartreux , qu'il les avoir pris à Vïtry, 
" qu'ils ne lui coûtoient que huit fols te pied ^ 
& lui fit promettre de rendre le refte de 
l'argent. Cela. fut ainfi exécuté, car cette 
Dame envoïa dire au frère Chartreux qu'el- 
le éioit contenté de la fatisfaftïon qu'on lui 
avoit faite ; qu'on lui avoit rendu le refte 
de fon argent, & que le Jardinier lui avoit 
déciaré qu'il avoit acheté les arbres à Vitry. 
■/■tMwjî- Il faut vous dire encore l'infidélité d'un 
autre Jardinier à qui fon maître avoït don- 
né ordre d'aller chez les PP. Chartreux 
acheter un nombre confiderable d'arbres» 
Cet homme ne prit chez les Chartreux que 
la moitié du nombre qu'on lui avoït mar- 
qué , Se il fut acheter l'autre moitié chez 
les marchands qui ne lui vendirent ces ar- 
bres que quatre fols le pied ; il foûtïnt ce- 
pendant à fon maître qu'il les avoit achetés 
tous chez les PP. Chartreux. 

Toutes ces infidélités ont donné lieu de 
dire que les Chartreux trompent comme lesf 
autres, parce que lamauvaife foi de cesjar- 
diniers intereffés n'a pas toujours été dé- 
couverte. 
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frji&liti déduit 3*4tftrt. 85 

.-. -L e C v r 1 eux.; 
. Je profiterai de ce* bons avis , & je ne 
manquerai pas d'aller moi-même acheter les 
arbres dont j'ai bdoin. ; !.. ■;■ . 
Le Jardinier Solitaire. 

Vous ferez très-bien,, je le confeille ï. . 
mes amis , & quand ils me croient ils ne ■- 
l'en repentent jamais ' , . .■>.. ■ 

Le C v R 1 b v x. 
N'avez-vous point encore quelque avis ï 
me donner an fujet des arbres dont j'ai be- 
foin pour, faire mon plant ? .1 *■ 

.Le Jardinier Solitaire. 

: Ouï il m'en refte encore un à vous don- «f-w ™- 
ner qui me paroît très-important : c'eft de^V^/j^ 
ne jamais acheter des arbres fans connoître ^ / 'jtj^ m 
la qualité de la terre où, l'on veut les plan->i™ m *ot 
ter, pour fçavoir fi elle demande des pok^jfl*^ 
riers greffés (ur coignaflier . ou fur franc : «a. */ f ^- 
car il y a des terreins où, les poiriers fur^^T* 
coignaflier ne réiiflîflent pas ils n'y ^f^J^^ 
que languir & meurent : au lieu que les/^«'°" 
poiriers greffés fur franc y font des mer- 
veilles. Il y a d'autres terres où le poirier 
fur coignaflier fait très-bien , & où le franc 
ne pouffe qu'en bois & ne donne du fruit 
que rarement ; telle eft vôtre terre. 

Il en eft de même du pefcher greffé fur Uw <u 
amandier , ou fur prunier : par exemple £™ /«î. 
dans les terres chaudes & légères» telle qu'eft''"'- 
\i vôtre, comme auflî dans, les terres fran- 
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?4 1 & JatifaUr Salltaîre, V 
ches qui font plus chaudes que froides, l'a* 
mandier fait parfaitement bien, & le pfes* 
Ji.ifti cher fur prunier y périroît. La raifon elte 
^'ST„i que la féve du prunier dans les 'terres légé** 
H^jJ" res n'eft pas aflez abondante pour nourrir la 
«ju*», greffe du pefcher qui poulie beaucoup en 
nî^/"^' k°' s i mais dans Jes terres humides Se pefsn- 
tes , le pefcher greffé fur prunier fera de 
%?k& merveilles i au contraire s'il eft greffé fur 
îJ^otP amandier , il ne fera que languir &c périr» 
î&iT£ bien-tôt. ■ ' • ■ ■■ 



moi encore, je vous prie, ce qu'il raudroîe 
faire dans le cas fuivant. Si l'on m'envoïoît 
dans une cailTe , des païs étrangers , des ar- 
bres qui euffent été long-tems en chemin, 
& qu'après les avoir reçus la terre nefe trou- 
vât pas en érat de les pouvoir planter à cau- 
fe de la gelée , comment pourrois-je faire 
pour les conferver jufqu'au dégel ï 
Le Jardinier Solitaire. 
Il y a deux précautions à prendre : I» 
Aiant reçû vos arbres, que je fuppofe vous 
avoir été envoies dans une caille avec de la 
moufle autour des racines ( car c'eft ce qu'il 
faut toujours faire obfervef en pareil cas J- 
il faudra mettre la caifle dans une cave jus- 
qu'à ce que la terre foit en érarqu^n puiiTe 
les y planter, 
a. La terre étant entièrement dégelée f 




Le Ctfkiivx, 
Ces précautions étant prifes, ar. 
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Connaître lit quotité de la terre, 8f 
ton ôtera les arbres de la caille , & l'on tail- 
lera les racines de la manière donc je l'ex- 
pliquerai. Enfuite l'on mettra tremper les 
racines dans de l'eau une journée , & on les 
plantera conformément à la méthode dont; 
je ferai pareillement mention ! je vous puis 
?lïùrer qu'il n'en manquera aucun quand 
même les arbres feraient hors.de. terre de* 
puis trois ou quatre mois. ■ , ; i [ ■ t 

Je me fouviens à propos de celà , qu'il 
y a plus de vingt-cinq ans qu'on me /fît 
prefent d'une douzaine de Jafmins d'Es- 
pagne venant de Gènes, gros chacun corn? 
me le doigt ; quand on me les apporta ils- 
étaient d'une fi grande féchereflè , qu'ils, 
étoient plus propres a brûler qu'à être plan» 
tés. II. me vint en penfée de les mettre trem- 
per dans de l'eau rapace de (ept ou huit 
jours , & je les plantai enfuite à. tout la* 
ïard dans des . pots. Je puis vous affurer 
( autant qu'il m'en fouvient ) que des dou- 
ze il n'en manqua que deux , & les dix au- 
tres pouffèrent aufii-bien que s'ils n'avoient 
point été fecs,. 

Le Curieux. 

Ce que vous venez de me dire eft bon 
à fçavoir , mais comment cette opération 
ï'eft-elle faite par le moïen de l'eau feule % 

Le Jardinier Solitaire. 

C'eir que l'eau, pendant le terns que les 
Jafmins y ont demeuré , aïant fait rouvrir 
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ht pores des racines & de la ripe ; qui 
avoient été reflerrés & comme bouchés paf> 
b grande féchereffe j cette eau f dis-je ) 
i préparé les racines à recevoir la féve , 8t 
l'action de la végétation a fait pouffer des 
branches & des fleurs. '■ 
ï Je crois qu'il en ferait de même dej 
Orangers mais comme je ne l'ai pas expe* 
rimenté, je ne vous en affûte point. 
1 -L'- B - C O R I E O X. - 

■ Vôtre raifonnement me paroît jufte ; il 
fie me refteplus qu'à vous demander ce que 
vous penîtz fur la manière de difpofer les 
arbres pour les planter , & fur le tems au- 
quel on doit les planter. : ■ 

— . . .' 

' C H A P I T R E XVII. 
Le ttms & la manière de planter la ay 
ères en butjfon, " S 

Le Jardinier Solitaire. ' 

IL y a deux faifons propres pour p'anterj- 
l'automne, & le commencement du moisi 
de Mars. 

u fan ic Dans les terres légères & chaudes , de 
même que dans celles qui ne font ni froi- ' 
(f"» tft-a des, ni humides, on doit planter vers le ; 
"*■*"'"', vingtième d'Oétobre , & pendant tout le 
mois de Novembre : c'eft le tems auquel 
£fZu4 k 5 feuilles jauniflent. La lerre qui a encore:,. 
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Pour Ut Arbru vtntttik k!n, t j. 
an peu de chaleur la communique aux ra- «"f**™» 
bises, & leur fait poufler du chevelu &"de 
nouveaux filamens , ce qui prépare I» an* ""•*«»■ 
bres nouvellement plantés. à poufler vïgou- 
ttufement au printems. S'il arrivoit de gran- 
des fécherefles au printems , il les faudrait S5w 
irroler par-deflus le fumier de tems à autre. "^J" 

Le C v rie u x. 
, Mais lî cette qualité de terre n'étoit pas 

Ceparée, & qu'elle ne le pût être que dans 
mois de Mars , faudroic-il différer jus- 
qu'à l'année fuivante pour planter î 

Le Jardinier Solitaire. 
- Non, il ne faudrait pas laiffer de plan» 
ter en Mars , (je dis dans les terres légères) . 
j'en ai l'expérience , & les arbres ont bien 
réiïfli. Il eft vrai qu'ils ne firent pas une 
pouffe ,' comme s'ils avoient été plantés eu 
automne ; mais ils ne laïflcrent pas de faire 
leur devoir, & de quatre-vingt-dix pieds 
d'arbres que je fis planter au quatrième 
Avril , il n'en manqua pas un feul. 
Le Curieux. 
N'aviez vous point pris quelque précau- 
tion pour cela î 

Le Jardinier Solitaire. 
Ouï , je les fis arracher environ quinze 
jours avant que de les faire planter, pour^'™^ ,[ t 
retarder la pouffe de la féve, & je les fisZ'e'.™ 5 ""' 
mettre dans la vieille terre jufqu'à ce que J^/^JJ^ 
h nouvelle eût été fouillée. 

F 4 
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: /., .Ll; i-C~» R' I ï- B '«il'* "3 / 
La précaution étoi; bonne : continuez* 
je.vous.prie ,. à m'inftruire fur ie plan qui 
fc fait au printems. 
Le Jardinier Solitaire. 
ît»ir« La véritable tems de planter dans les ter* 
res humides, pefantes & froides, ( com* 
jrtf« &a me je vous l'ai dit ) eft : le -commencement 
des mois de Mars & Avril. - La raifon eft 
''w™"'"* 1 ,je ' a terre étant un peu défechée & com- 
mençant à s'échauffer , les racines des ar- 
ft«At _ bres ne rifquent pas de périr : il ne faut 
fXtjtm^,' jamais planter en automne dans ces fortes de 
Vm«Z"~ terres > C3r ' es rac i n£S s 'y gâteroient entiere- 
if imu^menr, à caufe de la fraîcheur Se de l'humi-.' 

*** été. ■ 

Le Curieux. 
Après m'avoir appris qu'il faut planter 
les arbres dans les terres humides qu'au prin» 
tems, & dans les terres légères que dans 
L'automne , je vous demande à prélent quel- 
le eft In méthode de bien planter les arbres 
en buiflou. - > i .' 

Le Jardinier Solitaire, 
Pour planter utilement les arbres en buis-' 
fon , fuivant l'expérience que j'en ai, il y 
a fept obfervations à mettre en pratique. 
Amfari La première eft, qu'il faut toujours plan- 
•tf™ti». ter p ar im beau t ems & fec , afin que la 
terre (bit meuble ; enfuite couper la tige de 
l'arbre à fept ou huit pouces au-deflus de 
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ta greffe, Se retrancher des racine; enviroft 
la moitié de leur longueur , & de la chevet 4----.s:ni 
lurede même. _ ' ; ■ ', > . ( 1 '.{ 
X. L'arbre étant ainïi difpofé, l'on pore- 
ta un cordeau au milieu de la platte-bande 
çù l'on veut planter ; afin que les arbres y, 
loient en ligne droite , à la diflance que je 
vous ai marquée; fçavoir à douze pieds 
Tnn de l'autre , & un pommier fur paradis 
entre deux. Vôtre terre aïant été fouillée ■' ; 
jde trois pieds de profondeur} il n'eft pas ... 
befoin d'y faire un grand trou, parce que ' 1 
quatre coups de befche en feront un fuffifant 
pour un arbre en builfon. 

î. Il faut que la coupe de l'arbre foit ïw.j«m. 
tournée du côté du Nord en le planranr. •V™'™" . 

4 Les arbres ne doivent pas erre mis bien fe*?*J* * 
avant en terre : car comme on fuppofe qu'el- 
le a été nouvellement fouillée i elle s'affaiflerà 
Se les arbres fe trouveront environ à un pied * 
en terre ; ce qui e'ft la règle générale pouc 
qu'un arbre foit bien plante. 

f. Il faut étendre avec foin les racines de ch^Hm* 
l'arbre de part & d'autre & mettre de la ter- "V*™** 
re delTus les racines avec la main , afin de 
bien remplir les vuides ; & quand toutes 
les racines feront couvertes de terre avec la 
■juin, l'on fe fervira de la belchepour ache- 
ver de remplir le trou. 

ô*. Il faut que la greffe foit toujours au-, si*éé' 
ideffus de la terre, de deux ou trois pouces ** Sr «**tf 
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■. $Â. * ' J& : JàriinUrS9Ut<t}rt. 
surplus : car fi la greffe étoît enterrée , «4 

^ là pourrait faire périr les arbres en leur izu 

fa m pouffer du franc. 
Jj*^ 7. Après que les arbres feront ainfi plan- 
tés, il faut faire mettre deux ou trois hot» 
tées de fumier par deffus la terre, & en fai- 
re un quarré autour du pied de l'arbre ; & 
pv,»iff celà pour deux raifons. La première cft» 
étpm^fm *l ue ft" 1 "" conferve la fraicheur des ra- 
u lern m cines contre la grande chaleur de l'été. La 
^UAr*- f ccon d e) q U! q Uan d l es pluies arrivent , el- 
les arrofent ce fumier & en font fondre (ur 
les racines les tels qui donnent vigueur aux 
arbres pour la. vegeration. « 
jMj» Il eft à remarquer qu'il ne faut point la- 
gZfXÏ* it bourer les arbres l'année qu'ils ont été plan- 
\Ùt"fH^t ^ s ' ce ' a em psclieroît les racines de fe bien 
n .rk' *»- lier avec la terre, de plus on rifqueroit de 
*^*" r couper les racines avec la befche & on les 
éventeroit , ce qui par confequent cauferoîc 
une langueur aux arbres. 

Le. Curieux, ■ '-' 
' * ' Dans vôtre première obfervation , vous 

dites , ce me femble , qu'il faut couper la 
tige de l'arbre avant que de le planter, Ce-i 

pendant le Jardinier de M , 

quand il a plinté un arbre en automne, ne 
coupe la tige qu'au mois de Mars , afin 
( dit-il ) de garantir l'arbre de la gelée 
d'hiver. Qu'en penfez-vous \ 
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Méthode Ae flatter liïàmtL iJiS 
Le Jarûin'iiîr So'lit'Âire. 
« Je n'approuve point qu'on diffère a«v 
mois de Mars à couper la tige d'un arbre 
planté en automne. En voici 'deux railons.' 
- La première eft; que la févé de cet tff 
bre commençant à être eh mouvement aii jsw ™,itn 
mois de Mars , il eft certain qu'en' coupant 
Cette -tige , on retarderoit la pouffe du priri- jj-** 
tems, , ' ' ' . ' . f(r/j H | f 

La féconde eft , que l'arbre aïant été 
planté en automne les racines font liées avec '"„",- ™ 
la terre au mois de Mars , ainfi il eft com- 
me impoflible qu'en coupant la tige de cet »*; 
arbre, les racines ne foient : ébranlées ; d'où '£^2/2. 
il arrive fouvent que quoiqu'on ait planté 
un arbre bien conditionné, il ne pouffe au JJJJ, 
prinrems que des branches foib'es & kn*"^"»* 
guiiTantes, Pour éviter cet inconvénient , je' 
Vous confeille de mettre en pratique mapre- 
nùere obfervation ,. comme la plus fûre. 
' Pour garantir l'arbre de la gelée d'hiver, Uyeitjm 
il fuffit de mettre fur la coupe de la tige de ^'"SV. 
l'arbre en le plantant , un maftic fait exprès. *" . -fi* * 
pour cet ufage , ou bien de la cire molle. ^""^îa. 

Ce maftic doit être compofé d'une livre 
de réfine, de quarte onces de cire jaune , jjftj** 1 
de quatre onces de poix noire , & d'une 
once & demie de fuif de mouton. Il faut' 
faire fondre le tout enfemble , & quand on: 
voudra s'en fervir, il faudra ie faire chauffer' 
un peu , & avec une brode en mettre luf 
la taille de l'arbre. 
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J|> Le Jardinier Solitaire. 

X. B C U R 1 E V X* ' 

Les deux remarques que vous faitet, 
l'une de ne point labourer les arbres plantés 
dans l'année; & l'autre de ne point atten- 
dre au mois de Mars à couper ia lige, fonf 
très-inftruâives ; j'en conçois bien la con- 
fluence. Il me refte encore une chofe à\ 
fçavoir : Vous dites dans la feptiéme ob» 
fervation , qu'il faut mettre du fumier ail 
pied de l'arbre , mais fi l'on manquoir de 
fumier , que faudroit-il faire ï 

LeYardinier Solitaire. : 
. 11 Adroit y mettre de la Fougère ail 
mf.it.iu lieu de fumier : ou bien dans le tems que 
Jï^3™ V0Î jeunes plantes ont befoin d'eau , faire 
un V etlt baflin au pied de chaque arbre , & 
* les arrofer pendant la grande fécherefle , 
comme il arrive ordinairement au mois d'A- 
vril , de May , & de Juin. Il ne faut pas 
m!m,m manquer à cela , non plus qu'à recouvrir 
/wrij-i. enfuite le baffin ; car le hâle ferait fendre 
la terre , & le foleil pénétrant dans les fen»- 
tes deflécheroit les racines ; ce qui ferait 
jaunir & languir les arbres. 

- Le Curieux. 
r C'eft ce j'ai vu en effet ces jours paflé*s 

dans un Jardin où le hâle avoit fendu la ter» 
te au pied des arbres qui étoient tout Un-, 
guîflans ; mais je n'ignore plus la caufe de 
cette maladie , aprÈs ce que vous venez de 
de dire ; & vôtre méthode fera très-utile 
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^ Méthode de planter les arbres. 9 j 
ttix curieux pour les empêcher de tomber 
dans de pareils inconveniens. ■ - 

Il me vient une penfée ï fùppofé qu'oa 
feût mis en pratique vos fepr obfervations 
pour bien planter un arbre en buifïon , qui 
«uroit d'ailleurs toutes les qualités pour bien 
pouffer : s'il arrivok cependant après cela 
que cet arbre ne pouffât aucun jet, quelle 
pQurroit en être la caufe ; 

Le Jardinier Solitaire, 
Aprèi avoir mis en pratique les fept ob- 
fervations précédentes , & avoir planté cet 
arbre dans un aufli bon terrein que le vôtre, 
la caufe de fa mort ne pourrait venir que 
de quelque ver qui fe ferait engendré dsns 
les racines , ou dans la tige, & qui arrète- 
ïoit la féve. L'expérience m'a appris que 
l'on peut fauver l'arbre quand on découvre 
l'endroit ah eft le ver. Il faut donc obfer- 
ver quand un arbre décline de jour à autre; 
pour lors c'eft une marque prefque certaine 
qu'il y a quelques vers autour des racines, 
ou entre le bois & l'écorce. J'ai vû de ces 
Vers qui étoient à peu près gros comme le 
petit doigt , & qui auraient fait mourir l'ar- 
bre fi je ne les avois pas ôtés ; fi-tôt que 
je l'eus fait , l'arbre reprit l'a première vi- 

fueur tout comme s'il n'avoït point été en- 
ommagé. 

Le Curieux-, 
: Je comprens qu'il eft abiblument neceflai, 
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94 $mtèiùr Solitaire, 

it de faire la guerre à ces animaux pour faû- 

ver un arbre. . ; ' . 



J[ il faut oWerver cinq choies. i 
f'tmm Premièrement il faut couper la tige de? 
lifiriMaa. l'arbre à fept ou huit pouces au-deflus do 
la greffe; les racines environ à la moitié, 8c 
la chevelure de même, ainfi que je l'ai dit) 
pour les arbr.es en buiiïon, 
j^.i . 2. L'on couchera les arbres du côté de la 
«tfirtdtiH. muraille environ un demi pied , afin qu'ils 
aient un bon fond , qui eft le côté de l'ai* 
lé> ; la tête de l'arbre ne doit être éloignés 
du mur que de . trois pouces au plus, afin 
qu'il foi: bien palifle dès le bas. 
Tr^iên .■, J. Les arbres nains doivent être plantés à 
#"""*"• douze pieds de diftance, l'un de l'autre, & 
(es. arbres à demi tige mis entre deux. On 
tiendra bien les racines, & on les couvrir* 
de terre avec la main pour qu'il n'y ait point 
de vuide, comme je vous l'ai dit ci-devant 
fn parlant du plant des arbres poiriers, ca 



...Commuez, je vous prie, à m'apprendre 
« méthode de planter les arbres en efpalier -a 
vous ne m'en avez pas encore parlé. 
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JManIcre de farter les arbrem *fp<t!!er. «y 

4. II faut que la coupe de l'arbre, foit 
toujours tournée du côte du mur, & les 
meilleures racines du côté de. l'allée , afin 
<jue l'arbre ait plus de nourriture. . 

5. Quand les . arbres feront plantés l'on 
fera mettre du fumier fur la terre au pied 
de chaque arbre, ou plutôt l'on en garnira 
toute la platte-bande u l'on plante un efpa- 
lier tout entier le fumier fera mis de qua- 
tre pouces ou environ d'épaifleui , cY l'on 
-fera arrofer dans la grande féchereue com- 
me je l'ai dit pour les arbres en buiflon. 

Le Curieux. 
Vos cinq obfervations font très-inftrucU- 
ves : il me refte à fçavoir comment il faut 
planter les arbres à haute tige, que Tort 
met en plein vent. 



CHAPITRE XIX. 
tmr bitn planter les arbres k butte tige 
en plein vent , il faut cbfirvir cinq 
chofes. 

Le Jardinier. Solitaire. 

Premièrement , les arbres doî- 
vent avoir la tige droite, & leur gros-'*' 1 ™*"' 
feur doit être de cinq à fix pouces. Il ne , 
faut jamais planter des arbres menus dans 
des terres légères ; ils (ont trop long-tems 
à venir & à porter du fruit. Je vous avoue" 
qu'il en coûte quelque chofe davantage peut 
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les avoir pins gros , mais on eft dénomma» 

Sé en peu de tems , parce qu'Us porter* 
a fruit plutôt, 
An** î. Les arbres doivent être plantés à trois 
.toifes de diftsnee les uns des autres dans les 
terres légères ; & fi on plante un buifloa 
'entre deux , il eft bon que la diftance foit 
"de quatre toifes. Je 'fçai qu'on en plante I 
trois toifes & un buiflon entre deux, mais 
'ils n'en font pas mieux. C'eft pourquoi je 
confeille qu'ils aient quatre toiles de diftatt* 



ttfirvMÊm, -| a j J ant Tvo j s ou q uatre branches , chacun de 
la longueur dedix à douze pouce. Cela for» 
'me la rondeur de h tête d'un arbre dès la 
première année ; l'expérience me l'a appris, 
gjwr-fAn 4, H faut que les racines foïent vives» 
f»/pw!«n. cn jjffjjçf, j r feulement les bouts , & en cou- 
.per la chevelure à la moitié de fa longueur» 
Lors que vous planterez vôçre arbre vous en 
étendrez les racines & les'couvrirez de terre 
avec la main pour qu'il n'y ait point de 
yuide entre les racines Se la terre , car ce 
»■-■-! -. -vuide empêcherait que l'arbre ne pouffât 
■vigoureufemenr. 
B.jrttae j. L'on fera des trous de trois pieds en 
ftfirvaUM. quarré pour planter les arbres dans une ter- 
re qui aura été fouillée en automne : fi elle 
n'a pas été fouillée, l'on fera des trous de 
fiz pieds en q~uarré Si de «ois pieds de pro- 




fondeur. 
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Peur les Arbres enfU'tn veut. 97 
fondeur. Je !çai qu'il y a des jardiniers qui 
font entêtés de ne faire les trous que de qua- 
tre pieds en quatre & de deux pieds de pro- 
fondeur , mais l'expérience m'a appris qu'a- 
lors les arbies ne réùffifïènc jamais bien. 

Il faut mettre, du fumier fur la terré l u fum 
chaque pied d'arbre t pour les raifons que je 
vous ai dites t & les arrofer de tems à autre, 

Le Curieux, t** 

Je fuis perfuadé que toutes ces obfervâ- 
tlonsfont très-utiles 1 mais j'ai encore à vous 
demander la manière de planter les Ceps de 
taifins & de verjus, afin que je fois entière- 
ment inftruit de la méthode de bien planter, 



C H A PITRE XX. 

î>e la manière de planter les Ceps dé mnjcats t 
Us ctuifelAS, & bmrdeUis , oit verjus. 

Le Jardinier Solitaire. 

L'O n fera une rigole d'un pied & demi J£j$£ 
ou environ de large, & environ d'un iu^»,'w, 
pied & demi de profondeur ; on prendra 
des marcottes, que l'on aura préparées, por- ?t**fa. 
tant trois yeux chacune ; l'on coûtera un 
peu de la chevelure * l'on couchera les pieds 
dans ladite rigole à la diftance de deux pieds JW^J 
l'un de l'autre, pour que le treillage foie a^X» 
plûtôt garni : & enfuite l'on mettra du fu-^'*^ 
mier deflus la terre, de £çoaque la rigolé 
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jjtP Le Jardinier Solitaire. 
en foit couverce. Après cela foïez perfuade 
que vôtre vigne pouffera parfaitement bien; 
du Si vous me demandez la qualité du fumief 
tr'UT qui doit être emploie à cet ufage, je vous 
'ïhnitth ^' ra ' ^ ue t * ans ' es terres £ haudes le fumier 
de vache eft le meilleur : mais fi l'on ne 
pouvoït pas en avoir, on pourra y mettre 
du fumier de cheval bien pourri , enforte 
que la chaleur en foit éteinte. 
gijuBtèi Pour les terres humides & froides, il n'y 
^tHunu" <î us du fumier de cheval à moitié pour- 
heidi, & ri , & jamais de celui de vache , parce qu'il 
ftoiu. ^ & con traire à ces fortes de terres ; 
Ja même chofe doit être auffi pratiquée pour 
les arbres. 

Le Curie tj x. - 
Tout ce que vous m'avez enfeigné eft 
frès-bien expliqué, je vous demande à pre« 
fent quel ouvrage il faut faire enfuite dans 
. mon nouveau jardin ï 

. Le Jardinier Solitaire. 
Vous ferez border les allées d'herbes 6nes 
ÏÏJto'jSS, & aromatiques dont voici la lifte. 
Lavande. 
Km»** Sariette, 
fc*n*» ( Thim. 

H)- r ope. 
-^ÎT Marjolaine. 
*». Melifle. 

Romarin. 

Violette double, Se fimple. 
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' Les Fraifiers font. en un ufage pour Ira £°£? * 
bordures, quoiqu'ils ne loient pas du nom- ' 
bre des herbçs fines non plus 1 le.Bpiiis. Ce-- u 
pendant on y emploie aufli le.Boùis, il a 
Ion mérite & fon utilité pu ce qu'il eft prr> 
pre & verd en tout tems. ' ; 

Le Curieux. > 
E Les bordures de mes allées étant plantées, 
il me refte les quarrés pour y femer & plan- 
ter des légumes pour l'utilité de ma rraiforu 
C'eft pourquoi j'ai befoin que vous me don- 
niez une lifte de toutes les graines que vous 
jugerezjles plus neceflaires pour occuper ma 
ferre utilement, . . 
c Le Jardinier Solitaire, 
Très volontiers ; & pour plus de facilité 
je vous vais donner cette lifte par ordre al- 
phabétique. . , 

— P , — * 111 * 

CHAPITRE XXI. 
Itifte des graines fougères four Ftàiliti d'une 

ARtichauts violets 8c blancs. 
Afperges. ; 
Bafilic ....Ilfefimfir Us eoucktK . 
Betterave. , 

Bonne-dame. .... 
Bourrache, 

B iglofe. ■ ' ■ " ; ■ » 

Cardes de Poirée. 

Ci 
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<Joo .' Le Jardbûtr Sdiùtot: 
Cardon d'Efpagne . i, . . il fi fimt J» Ui 
-.< combes. y- ■•■ . . 'A 

Cefery . . .il fi fimt fur lescwçhes, & 

ï fur terri.-'- ■ '- '<~ ■" 

Cerfeuil ordinaire, ■ -'- - 

Champignons. - • -." -* : "- '■ 
Cheruy.. : o * T "s " >> 
Chicorée ordinaire pour U primeur, tlk fi 
- fimt fur couche. .'. :i 

Chicorée fauvage. 

Choux d'hiver. "> 

Choux-fleurs. 

Choux pommés. 

Choux à la grotte côte . , Toutes ces fortei 

de choux fi peuvent fimer fur les couches. 
'Ciboule. 

Citrouille ... 7? fime fur tes couches. ' 
Civette d'Angleterre. 

Concombre . . elle fi fimt fur la (ouchtf A 
CrefTon à la noix. /. : ; 

Efbinards. 

Eïtragon, * 
Fèves. 

Lakuê-George à couper Se à pommer. 
Laitue crêpe blonde à pommer. 
Laitue d'Allemagne. 
Laitue courte. 

Laitue Romaine . . Toutes fortes de graîxei 
de Laitues fi fiment fur coutht& furttrre^ 
La jeune blonde, 
LaRoïale. 
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JÀftt dtt graints potagère*. \t»\ 
Miches , . e'ejl une légume peur lafiUdt. 
Melon . . , il je feme fur la çwhçi. 
Oignons blancs d'été. 

Oignons d'automne. . ; „-." 

Oignons rouges pour l'hiver. 

Oreille. / n _ 

Panais. 

Perfil ordinaire. ■*.,.- ; -r 

Pîmprenelle.- 

poirée. , 
Pois de diverfes fortes. 
Porreaux. 
Pourpier doré. 

Pourpier verd . * U fi feme fur les couches t 

& non le doré. 
Rave . . elle fe feme fur couches & fur terre, 
Salfiftfsd'Éfpagne, ou Scorfonaire. 
Salfififs commun. 

Le Curieux. 

Je fuis content d'avoir par ordre les noms 
'de chaque graine potagère i continuons, je 
yous prie , nos ouvrages. Pour cet effet 
apprenez-moi la méthode de drefler les plan- 
ches de chaque quarré pour y femer ces 
graines. 



Ci 



Digilized by Google 



foi -LèjanUmer Solttaîrt. 

CHAPITRE XXII. 
De la mmurte A; drejfer les flanches, & 4* 
femer lu gr aines des légumes. 
Le Jardinier Solitaire. 

IL faut mefurer la terre des qtiarrés en de- 
dans, fans y comprendre les p'atte-bandes 
qui font autour de enaque quarré, & taire 
enforte que chaque planche ait quatre pieds 
z*rft«t««t ou aviron de largeur, avec un fentier qui 

foit environ d'un pied de large entre deux 
éém^^tv * que toutes les planches foient d'une égals 
•** largeur. . 

.*''"' L e C tr r i e o x. 

Cela étant fait , faut-il rayonner leS 

{>!anches pour y femer les graines , ou bien 
es femer fans les rayonner ? 
' . Le Jardinier Solitaire. 
Ls .«i ' Cela dépend de la volonté : je dois néan- 
itr&faât moins vous faire remarquer que les Marai» 
i'-ifUa- chés qui louent des terres bien cher, trou- 
' vent qu'ils ont plus de profit de femer fanï 
rayonner, que par rayons. Mais pour le 
jardin d'un curieux, mon fentiment eft de 
rayonner. Cela fe fait avec la pointe d'uo 
*f«Wi d- bâton pour y femer certaines graines de lé- 
t'« g umes i comme par exemple, Ojèiïïe , />«"- 
^*'f>T ree i P'rfil > "rfettil, éf'mards. Mais à l'é- 
(4w * -"- g ar j ^ es au[res g [ames p 0t agéres , comme 
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Mmiere de femer les grimes. 105 
tignens & racines, je vous confeitle de lés 
faire femer en pleine planche, & enfuite de 
les faire herler légèrement i à l'égard de cel- 
les qui (ont femées en rayons , & on les rem- 
plira de terre fans les herfer. 

Le Curieux. 

Lorfque j'aurai fait femer mes graines 
fuîvant la méthode que vous m'en donnez , 
n'y aura-t-il plus rien à mettre en pratique ï 

Le Jardinier Solitaire. 

Il faudra enfuite faire porter du terreau Tmmur 
fur chaque planche qui aura été femée «^fff^g 
pour les terrauter de l'épaiflèur d'un bon»//™!*», 
pouce , & cela pour deux raifons : 

La première eft pour empêcher que la R*$* 
terre ne (bit trop battue par les pluies & J^SUSS^, 
les arrofemens , ce qui feroit que les graines *^ ( '*™ 
ne germeroient point , & ne leveroient pas ZkZ " 
£ facilement. 

La féconde raifon eft que les graines ont Um* ™j- 
plus de peine à lever quand elles ne font pas 
terrautées , parce que les terres fe fcellent f ^ ,imt 
entièrement par tes pluies & par les gelées 
qui viennent à contretems : cela arriva en "^'J 0 ' 
l'année 1701. au mois de Mai s & Avril , 
enforte qu'on fut obligé en plufieuts en- 
droits de femer de nouveau. La précaution p,/,,ma, 
de faire mettre du terreau fur chaque plan- " J*"*" 
che après qu'elle aura été femée , garemit 
pour l'ordinaire d'un tel accident. 

" , G* 
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Ï04 te Jardinier Sotitalrt, 
Le Curieux,' 
L'avis efl très-bon, vous refte-t-il enco- 
re quelque chofe à me (lire qui puifle être 
utile pour mon jardin. 
Le Jardinier Sqiitaire, 
Utmmj, Jl ne fuffir. pas d'avoir obfervé & mis en 
J?^£ M _ ceuvre tout ce que je viens de vous dire; i| 
fw«. Faut encore , quand les femences feront le- 
vées , avoir foin de les arrofer , & de les 
farcler, c'eft-à-dire , d'arracher les mauvai- 
ses herbes qui croifTent dans les planches de 
vqs légumes. Ce travail efl sbfolument ne- 
ceiïaire, car fans celâ la mauvaife herbe em- 
pêclieroit les légumes de profiter. Il ne faut 
pas manquer non plus de les faire ferfouir 
pour dïfpofer la terre à recevoir h pluie, 
ou l'eau des arrofernens t & comme parmi 
Lnnma^t les légumes il y en a qui ont plus befoiri 
^'ezu 1 ue ' es autres, telles font les Laitues 
f'*%"ai pour pommer, les Concombres, lesRaves, 
i«to« mJ . [ çs Qig nons blancs du mois de Mai , les 
Artichauts , les Cardons d'Efpûgne , la 
Chicorée , il faut arrofer celles-ci exacte- 
ment pendant la fécherelle , & les grandes 
chaleurs. 

Le Curieux, 

Je conçois fort bien la neceffiré de met- 
tre en pratique ce que vous venez de me 
dire ; mais comme vous me recommandez 
de faire de freqnens anofemens pendant les- 
grandes cha!eurs Se pendant la fécherefle ; 
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Manière de Jèmer ht gr&KS, "ïbj 
Vy a-t-il point fur cela quelques règles à 
cbferver ? Il me femble que je ne, vous ai 
fait encore aucune queftion la-deflus ? 



CHAPITRE XXIII. 
t)tt arrofement , & de la manière dt Ut 
faire. 

Le Jardinier Solitaire. 

JE croïois que vous feriez fatisfait , Se 
qufc je vous avois fuffifamtnent expliqué 
ci-devant par quelle mécanique les plan^ 
les reçoivent du fecours des arrofemens , 
mais je vais vous contenter pleinement , & 
entrer dans tous les détails que vous pouvez 
fouhairer, 

Il y a trois chofes à oblerver pour que TMta*rl 
les arrofemens foient utiles aux plantes. «•* 

i. Il faut faire une certaine quantité d'ar- nfimi," - ' 
rofemens pendant que la terre eft dans une 
grande féchereffe. 

i. IlFaut arrofer avec précaution, quand 
la chaleur de l'été eft exceffive. 

j. On ne doit point arroler le foir, à 
moins d'une nereffiré très- prenante. 

Quand je dis, en premier lieu, qu'il 
faut faire un certain nombre d'arrofemsns , 
c'eft qu'il faut obferver le befoin qu'en a 
la terre & les proportionner à la féchereflo ; 
parce qu'en la furchargeant d'eau on empê- 
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lOrf Zï Jardtmer Solitaire. 
theroît l'action de la végétation , &c Ut 
plantes , ou les arbres même nouvellement 
plantés , ne manqueraient pas de périr. 
E*fe«ii» En fécond lieu, fi les chaleurs font tx- 
jbbjkmft celïives, les arrofemens, doivent être plus 
frequens , i.° pour empêcher qu'il ne (e 
iàfle comme une «dation de féve , laquelle 
feroit capable de faire mourir les plantes & 
les jeunes arbres , 2. c'eft que cette humi- 
dité réitérée, donne à 1a féve une nouvelle 
vigueur & la rend même plus abondante 
pour la nourriture des plantes, 
ttcpSiMia- J'ai dit, en troifiéme lieu, qu'il ne faut 
M^^" point arrofer le.foïr à moins d'une abfoiuë 
neceffné ; la raifon eft que cette humidité 
à contre-tems, attirant & augmentant enco- 
fS0^& re ' a f ra ' cneur de la nuit , feroit très-pré- 
<4m*m* judïciable : c'eft pourquoi je fuis d'avis 

t*u9** t l u ''' arro ^ er en p' e i n î our > a ^ n i"? 

twieriiu les plantes reçoivent à propos les fecours 

™t 4™" dont elles ont ibefoin pour la production & 

pour l eur confervation. 
tmtbfim - Enfin je conclus que les arrofemens doi* 

Igr^u trt- venC £ tre fo m ]» niatiiï & que c'eft l'ufage 
qu'il faut fuivre , parce qu'ils préparent les 
plantes à recevoir la chaleur à venir , & que 
la production s'en fait plus ailement, 

" : .. : Le Curieux. 

Me voilà pleinement ïnftruit de la manie? 
re dont il faut faire les arrofemens j mais 
pourriez-vous me prouver ce que vous avatw 
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Des àrrèfemml * 107^ 
tez dans Vôtre féconde obfervatîon ( Que 
lis arrofcmens empêchent ejue far- la chaleur 
cXcejfive il ne fe fajfe comme une cejfation 
de féve, ce eut ferait [ dites-vous ] capa- 
ble de faire périr Ut fiantes rjr ks jeunet ar- 
bres ? 

Le Jardinier Solitaire. 
Il me fera aifé de vous fatisfaire , puis- 
que ce que j'ai avancé eft fondé fur une- 
expérience que j'ai faite plus d'une fois. 
Vous fçavez qu'il y a eu ci-devant des an- 
nées ou la chaleur & 1a (échereffe étoient 
«ceflïves, celle de 1705. en eft une preu- 
ve convaincante. Je me fouviens que plu- 
fieurs jeunes arbres périrent pour lors dans 1 
les terres plus chaudes que froides ; la mê- 
me difgrace m'arriva, quoique j'euffe pris 
la précaution de faire arrofer mes jeunes ar- 
bres -par le pied , croïant que les racines en 
avoient befoin ; maiscomme je vis que ces 
arrofemens avoient été inutiles, je m'appli- 
quai à examiner quelle pouvoir en être la 
caufe. Les réflexions que je fis me perfua- tutg, 
dérenc que cela ne pouvoit provenir que de ""ET*, 
l'exceflîve chaleur qui avoit pénétré les bran- «flf«p* 
ches & les feuilles des arbres , fans faire Ib!^T* 
même effet fur les racines , ce qui avoitAw*'» 
caufé une ceffation de féve , les pores étant 
û refïerrés que la féve n'avoir pû paffer dans 
les branches des arbres : & ce qui me prou- 
va encore mieux que mon raifonnemenc étoît 
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lo8 Le yardinier Solitaire. 

jufte, c'eft qu'aïant vii le matin un pefchft 1 
de cinq à fix ans en efpalier bien verd Se 
bien vigoureux, le foir de cette même jour- 
née il me parut fatigué, & les feuilles pen- 
chantes comme ' celles d'un arbre qui alloîc 
mourir : je les fis autfi-tôt arrofer en ma- 
nière de pluïe par deffus les branches, & 
le lendemain j'eus le ptaifir}de trouver mon 
arbre aufli verd &auÛi vigoureux que sit. 
n'avoit point fouffert la veille ; voïant que 
mon expédient avoit réuni , je continuai de 
faire arrofer de même les arbres en buiflon 
qui me parurent en avoir befoin. Serez- vous 
. content de cette expérience ? & la preuve, 
n'eft-eile pas allez fotide pour authonfer ce 
tojîm*dî ^ îe ï' 3 ' avanf ^ • fouvenez-vous feulement 
fim.nU- qu'en pareil cas, les arrofemens en forme 
™<2ùh«.™ <k P' uie ^ onc Wès-uriles pour la confervatioa 
des jeunes arbres & des jeunes plantes^ 
Le Curieux. 
Vos expériences me font un vrai plaifir ^ 
& cette dernière me paraît toute nouvelle. 
Mais dires-moi encore , je vous prie, fi 
vous aviez diffe;é jufqu'au lendemain à fai- 
re arrofer vôtre arbre» que croïex-vous qu'il 
en fût arrivé i 
Le Jardinier Solitaire. 
Emp-Tinu L'arbre ferait mort : je l'ai expérimenté" 
pr™/«[ f ur un autre arDre 1 U1 ^ t0 ' r au ® fatigué que 
tgumvrm celui dont je viens de vous parler, lequel 
M*%%. je ne voulus pas faire arrafer efperant que 
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Detarrafmaii, ~ 109 
Él refée de la nuit le feroit revenir dans fon 
premier état ; mais je fuis très-furpris le wi/vw 
lendemain matin de trouver mon arbre mort 
fins reflburce. Vous jugez bien que cela irimw u 
âa'a fervi d'une bonne leçon pour l'avenir, mBmA - 
Le Curieux. 
Cette féconde expérience vous a coûté 
lin arbre , mais elle vous en a fauvez beau- 
Coup d'autres, & je ne manquerai pas d'en, 
fuivre la pratique , car je me crois bien au 
fait des arrofemens. Je vous prie de réap- 
prendre à prefent la manière de planter & 
de cultiver les Artichauts & les Afperges, 



CHAPITRE XXIV. 

Méthode pour planter & cultiver utilement 
les Artichauts & les Afpergts. 

Le Jardinier Solitaire. 

y \ V a n t que de vous parler de la manie* 
jtVre dont il faut planter les Artichauts, 
il faut que vous fijichiez quelles en (ont les 
différentes efpeces, & leurs qualités. 

Il y a troisfortesd'ATtichauts, UHougej 
le Blanc, Si le Piolet. 

Le Ronge eft hâtif, il eft petit , & n'eft * 
propre qu'à être mangé à la poivrade. 

Le Blanc eft gros & hâtif -, fes feuilles- f &"«" w ' *. 
font larges ; & quoiqu'il n'air pas tant de^Z^*** 
goût que le violet, comme c'eil la premie- 



DigilizEtl by Google 




no Le Jardinier Solitaire. 
. ' ' reeTpccequi pacoîtdanslesmarchés» jeirotH 

confeiiié d'en avoir dans vôtre jardin. 
■ fyfluA Le Piolet eft moins hâtif que le Bltme % 

mé i les officiers des grandes maifons ne fei 
fervent que de cette dernière efpece pour les 
faite fécher & pour les mettre en hiver data 
les ragoûts. „ 
■**rfr** r Voici de quelle manière il faut les plan-, 
JrTsâ ter. Comme je fuppofe que vôtre terre a 
TùZi'Z'' d'abord "é fouillée à trois pieds de pro- 
mili™*,. fondeur , il Tuffita de la faire labourer de 
nouveau d'un ferde befche feulement, danjj 
l'endroit où vous voudrez planter vos arti- 
chauts ; il faut enluire drefler des planches 
de cinq pieds de largeur dans vôtre quarré, 
& laifler entre deux un (entier d'un boa 
pied , afin que le jardinier ait la facilite 
MrMi d'arrofer, Vous poferez après cela un cor- 
£g!>ftMHM deau fur la longueur du quarré , Sc de dëux 
Tràtlnti en ^ eux ' P'^s vous p' anterez un œilleton 
(l'artichaut en ligne droite du cordeau. La 
première rangée étant plantée , vous lève- 
rez le cordeau , & vous le poferez à troi$ 
pieds 'de diftance pour planter la féconde, 
& vous continuerez de même jufqu'au boue 
t.--. du quarré , en gardant les mêmes propor- 
tions. Au milieu des trois pieds de diftan- 
ce que vous' taiflerez entre chaque rangée,' 
il faudra pofer le cordeau pour y planter 
une rangée de Cardes de poirée blondes ^ 
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Trf Aiktmtt & Afrfott. m 
tfi ligne droite du cordeau , réparées les 
unes des autres de trois pieds ; vous aurez 
l'année fuivante en automne où à l'Afcen-* 
fion des Cardes , & c'eft dans cette faifbri 
qu'elles font en bonté : au lieu de Cardes 
de poirée vous pouvez aulTi mettre deux 
rangées de Laitues. 

- Vôtre quarré d'artichauts étant ainfï plan- **< 
té , il ne faudra pas manquer de le faire ar-' e '„ 
tofer de tems en tems , & de le tarder quand 
il fera neceflaire , de crainte que les aau-^mé. 



Je remarque que vous ne mettez qu'un 
«Œilleton d'artichaut dans chaque diftance J 
j'ai pourtant obfervé que le jardinier d'un 
de mes amis en met deux , éloignés l'un de 
l'autre de trois pouces ; avez-vous quelque 
raifon particulière pour en ufer autrement ? ■ 
Le Jardinier Solitaire, 
Ce n'eft pas fans attention de ma part que C'v^finn 
je vous aî confeillé de ne planter qu'un feulf£^£J 
ceilleton , & vous concevrez aifément que""'*™<*> 
je fuis fondé en raifon } puifqu'il eft très-" 
certain que le même efpace de terre n'àïant 
à fournir de la nourriture qu'à un feul pied , 
& par conlequent les fels de la . terre fe com- 
muniquant à cette plante plus abondamment, 
elle profitera mieux & deviendra plus gros- 
fe : c'eft à quoi la plupart des jardiniers ne 
font pas attention, 



il fera neceflaire , de crainte que les mau-,.. 
vaifes herbes n'empêchent vôtre plant de 
profiter. 

Le Curieux. 
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Lu.. Curieux, ■ i 
Vôtre raifonnement eft très-jufte, & j'ai 
obfervé effectivement que mon ami n'a pas 
d'auftl gros artichauts dans fort potager ^ 
que j'enaivû ailleurs. Souffrez que je vous 
fille une nouvelle queftion. Si les œilletons 
n'ont pas tous repris , faut-il attendre jus- 
qu'à l'année fuivante pour en replanter d'au- 
tres î cela ne laifferoit pas d'être defagréa- 
ble, car on eft toûjours fort ajfâ de jouir 
de (on plant. 

Le Jardinier Solitaire. 
o»r™rr"Bi Vous m'avez prévenu , & j'allois vom 
F***."* cn P ai "l er - P 0 ^ remédier à cet inconvé- 
nient , il faut avoir dans vôtre jardin ùna 
pépinière d'œilletons d'artichauts , d'oàk 
> vous en tirerez pour remplacer ceux qui 
n'auront pas repris ; en obfervant avec foin 
de lever ces œilletons en petites mottes , & 
de les arroler dès qu'ils feront replanté. 
Le Curieux, 
Je vous avoue que cette précaution m'au- 
roit échappé. Il ne me refte plus qu'à vous 
demander de quelle manière il faut confer-. 
ver un plant d'artichauts pendant l'hiver. 
Le Jardinier Solitaire. 
UfmmT Pour bien conferver les artichauts pen- 
pmâj'Z" ^ ant l'hiver , il faut les couvrir avec dit 
jw,o./rw- fumier que l'on auraaraaiïe foigneufement- 
mis en monceau pendant l'été , afiiv 
qu'il foie bieu fec quand on voudra s'ea 
fcrvir^ 
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Vet Artichault & Âfttrgt. _ nj 
fcrvir. Mais avant que de les- couvrir i! y a Jj"^ m 
ceux chofe's à ob'erver : i, il . faut couper a 
chaque pied à la hauteur dé huit ou dix ; V^ < "' < "' 
pouces de la fùpërfide de ia terre, z. il faut 
les butter un peu quand la terre ëft légère & 
lus chaude que. froide ; car fi l'on s'avifoï^ - 
e les butter dans les terres qui font hurni^ 
des , ils mouroient infailliblement. 

Pendant !e mois de Mars il faut lesdécou- 
Vrir pour leur donner un peu d'air. Quand! 
tes gelées ne font plus à craindre & que la' -pï iC». 
lune ronfle eft paflee , pour lôn on ôte en- 
tièrement le fumier , on les laboure , Se il 
ne faut pas manquer de 'les ceinetoriner afin 
que te pied profite davantage. Vers la mi^ 
M;y il faut leur donner un fécond labour 
pour aider à la piodu&ion, du fruit V'.fiC 
treufer un' petit baffin à chaque pied pour 
recevoir l*eau des arrofemeris q>.ie l'on doit . 
faire de trois jours l'un; à 'inoins qu'il ne' 
furvienne des pluies. Je puis vous aCftrer 

3u'en obfervant cette pratique, vous atire^ 
e bons & de gros artichauts. 

'Le C u r it'o i, " : " 
Je fuis content d'avoir appris comment il 
faut plamer, & cultiver un quarré d'arti- 
chauts ; je fouhaite fort d'en fçivoir autant 
fur les afperges , & j'efperé que vous ne' 
me refuferez pas vos avis.là-deûus. 
Le Jardinier Solitaire. 
Voici quelle eft ma pratique, il ne tiendra 
qu'à vous de U lui vit. H 
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mm ■■■■ II y a trois choies à obierver. 'i*, Ùïî^ 
ppfer la terre i% avoirdubon planr , y.'plan- 

*4tw -ter avec certaines précautions. . ï : ' ' 
Rtt&Mh. '..'i. Pour dilpofer la terre, il faut drefler 1 ; 

*J *F™ m votre quatre en planches de la largeur de.' 

trois pieds, & les fouiller d'un pied depro-" 
fondeur ; il faut après cela laitier un elpace 
de trois pieds de terre vuide aii milieu de 
çha'que deux planches ;' cette" e'fpace lert. 
pour mettre la terrequifort de la fouilleque, 
je vous ai dit devoir être faite d'un pied dêf 
profondeur dans chaque planche; on met 
cette terre en bahu , & elle . eft deftinée ï 
rehaufler peu à. peu d'une année à l'autre 
Tes pieds d'afpéiges à mefure qu!Us fe forti- 
fient. ■" ," ; • / • 

e i- ■■« ' '■*» 11 *" auc avoir ^ u P ' ' ' 
*uiLm* deux ans eft le meilleur & je : vous le con-; 
feiUe, car celui, de trois ans ne reiiffit pas fi, 

bien., " ,* ; 

e«'v^,„ g h Pour planter avec précaution, il faut. 
ieutmnfmi faire un' labour dans le rond, de vos plan-* 
•'#" mn ches ; y planter enfuite vos afperges à la di- 
ftan.ee d'un pied l'une de l'autre en manière 
d'échiquier ; étendre foignsurenient les ra- 
cines avec la main & mettre deux pouce» 
ou environ de terre par deflus. ,, ; 
L e C v R i n u.x. - 
Voilà qui eft bien pour le. plant, de mon 
quarré d'afperges, mais il s'agît^ prêtent 
de m'apprend» la manière de les cultiver. , 
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I>E Jardinier Solitaire. 

Vous n'avez qu'à mettre en pratique les 
fm obfervations iuivantes, 

i. Il ne faut pas manquer de faire farder hmWi 
ks planches quand elles en auront befoin. 4^** 

z. Si vous remarquez dans vos planches f«A 
certains endroits où le plant n'ait pas repris ; °** FM ^*' 
il faut les marquer avec un petit bâton , afin 
de pouvoir les garnir de nouveau dans le 
printems. 

3. Vers la fin de Fe'vrier, ne manquez **f(**. 
jsas , fi le tems le permet , de donner un pe- ****** 
tit labour à vos planches, ou du moins un 

bon ratiffage, l'un ou l'autre aidera Palper* 
ge à fort ir de terre. 

4. Vous -mettre?, fur vos planches du fumier SrmiAm 
menu, de l'épaiffeur de quatre doigts, 

5. Si vous voulez avoir toujours de gros- fins**» 
fes afperges , n'en cueillez aucunes qu'au 

bout de quatre ans, à moins qu'à trois ans 
elles ne fulTent déjà grofles j mais obfervei 
de ne jamais couper les petites ni même les _ 



. 6, Prenez garde dene pas couper lesmon- 
tants d'afperges avant que la graine foit rou- 
ge, car autrement vous couriez rifque de 
les faire avorter. 

Le Curieux, 
Je fuïvrai vos fix obfervations de point 
*n point. Me refte-t-it encore quelque cho- 
ie à fçavoii fur ce qui regarde mon Potager, 
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LbJaRDINIER SOLITAIRE 

n tft „* a . lime refte a vous parler des Couches qui 
^iîi'îmbH *° nt d'une grande utilité pour élever du 
4™.™ >«- plant. De ce plant il yen a une partie qu'on 
*>f«4î*, lajffe f ur ] es couches, & l'autre que l'on re- 
plante en terre fur les planches des quarrez ; 
comme font les Laitues pour pommer, te 
Celery, le Concombre, le Cardon d'E- 
fpagne, fa Citrouille , &e. 

Le Curieux. 
Je conçois que les Couches font necefïaî- 
res, c'eft pourquoi je voudrais fort fijavoir 
la manière de lès taire pour avoir des pre- 
miers légumes. 

CHAPITRE XXV. 

De la manière de faire les Couches, 

Le Jardinier Solitaire. 

ZtiMrfM T 'Exposition du Soleil du midi 
f£iïj"t>° r -Lieft la plus avantageufe pour y faire de» 
Ha**fe couches ; elles doivent être faites de fumier 
fit*> *»& ^ cneva | forant de l'écurie. Il faut qu*ei» 
'les aient quatre pieds de hauteur ou environ J 
& autant de largeur ; la longueur fera fuî- 
vant la place où l'on a deftiné de les mertrew 
On les couvrira de terreau par deffus , de 
«««te ii l'épaifleur d'environ huit à neuf pouces. Il 
fàuf dreffer le terreau avec une planched'ua 
«m*. bois de fapin léger, aux deux bouts de 
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elle ou clouera deux bâtons de la hauteur 

la couche ; cette planche doit être mife 
tout auprès de la couche, pour la commo- 
dité" du jardinier qui doit prefler avec les 
mains le terreau contre la planche, afin qu'il 
demeure dans une certaine confïftance au 
bord de fa couche, & continuer de même 
jufqu'au bout ; après quoi il faut obferver 
que le terreau foie uni également dans toute 
l'étendue' de la couche. Les couches doi- 
vent être faites fix ou huit jours avant que ^"JT *** 
d'y femer les graines , afin de biffer évapo- d'fmm 
ter la grande chaleur du fumier pendant cet "^f^J^ 
elpace de terris , & qu'il ne lui refte qu'une 
chaleur modérée , ce qui fera aifé à connoî- 
tre en mettant le doigt dans la couche; fans 
cette précaution on courroït rifque de brû- 
ler les graines. 

Les (entiers que l'on la'iflera entre les cou- 
ches doivent être de la largeur, d'un pied, 
afin que lors qu'on voudra les réchauffer 
on ait la facilité de mettre entre deux cou- 
ches du fumier chaud pour entretenir le de- 
gré de chaleur & faire profiter le plant. 
Le<Curieux. 

Apprenez-moi, je vous prie, comment 
On fait venir fur couche des Laitues pom- 
mées, pour en avoir dans la primeur. 

Le Jardinier Solitairb. 

Voici la méthode. Vous n'aurez qu'ï 
«cure en pratique les Gx obfcrvaùans fui- 

H j * 
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vantes, en obfervant préalablement qu'il 

faut commencer à faire les couches dans le 

mois de Janvier, 
rffttSî *' ( -î. uan ^ v °tre couche fera dans fon de* 
fnrm^rin gré de chaleur , vous lemerez légèrement 
%''j'J,°Z~ f° us des cloches , de la graine de laituB 

frhmr. ' Crêpe, 

jjt"* *« Les laitues étant levées à rroi 1 ! ou qua- 
tre feuilles, vous aurez une féconde couche 
toute préparée pour les replanter avec le 
dotgt en pépinière , & vous en mettrez f 
fous chaque cloche, une vingtaineou envi- 
ron, lefquelles vous laiflerez fortifier. 

Jfr*^ J. Il faut avoir une troifiéme couche 
préparée, pour planter enfuite les plus for- 
tes laituè's que vous lèverez en motte, de 
1 vous en mettrez fous chaque cloche cinq 
ou fix pieds, que vous y laiflerez jufqu'i 
ce qu'elles foient pommées, 

jïf£*" 4. Quand il fait foleil il faut lever les 
cloches d'un cô:é que vous ferez foutenîr 
avec une petite fourchette de bois, afin que 
les laitues aïent un peu d'air & que les 
feuilles qui feront humides puiffent fe fé.- 
cher. 

5, Si la couche a befoin d'être rechauP- 
fée, il n'y a qu'à cVer une panie du fu- 
mier quiefr. dans les fentiers, & en remet- 
tre de nouveau qui foit chaud 8c fortanc de 
l'écurie. 

**J tf. Vous devez avoir grand foin de faire 
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Manière, de faire tet.Çouçbet. no 
Ouvrir lefoir les cloches avec 'des paillai 
fous faits avec de la fifceHe , & les faire 
Bt'er le matin. Les paillaffons font neceflàL- 
"res pour garantir le plant des gelées du priii- 
teins- 

Le Cdrïeux. 

Quelle eft votre méthode pour é!evcr & 
pour cultiver un plant de Melons & de Con- 
combres lur couche î 

Le Jardinier Solitaire. 
' La voici : Pour les Melons il faut obfer- 
ver & mettre en pratique ce qui fuit. 

i. Vôtre couche étant faite & l'aïant u n 
mife dans fon degré de chaleur , il faut fe- "S^^f 
mer la gtaine de melons fous des cloches ; iw. 
quelques jardiniers croïent que cette graine 
trempée dans le vin avec du fucre, produit 
des melons vineux & fucrés , cependant 
après en avoir fait l'efTai je ne me fuis pas 
apperçû que ces melons fuffent plus fucrés 
ni plus vineux que ceux dont je n'avois 
point fait tremper les graines. 

ï. Les graines aïant levé & changé de 
feuilles , il faut les replanter fur une autre 
Couche Se en mettre cinq ou fix pieds fous 
chaque cloche, afin qu'ils s'y fortifient. 

5. Quand les plants fon a(Tei forts, & rrws/** 
qu'ils remplirent toute la cloche, pour lots #»*«""» 
rm les levé en motte, & on les replante fur 
line troifiéme couche à la diftance de deux 
bieds l'un del'autre. Il faut les arrofer aufli- 
r H 4 



Digitized by Google 



ilO Le jfardmer Solitaire. 
jpt, cV remettre des cloches ddïus jufqu'î 
« qu'ils aient repiis racines ; ; apès quoi on 
ïeveîa cloche d'un côté foutenù d'une four- 
chene de bois afin de donner de l'air au 
plant , jufqu'à ce que l'on juge que les 
cjoches ne fbient plus necefîaire 1 . . \ 

•wMflw J 4, Il faut tailler à deux yeux les deuï 

i(/(m*i!--k. jnaftres Dr m S du plant , & quand le fruit 
eft. roiic op retaille encore au-deffus de l'oeil, 
c'èft-à-dire, qu'il faut arrêter', la rrainafle , 
car autrement elle attireroît toute la lève, Se 
le fruit ne profiteroit point, 

efejm&n 5. On ne doit pas oublier de retranchée 
* fJ *""'"" - .tous les faux brins & les fau0es fleurs, 

a*** 6, Il faut ène foigneux d'arroler le plant 
quand il en a beloin. 

ZmCmm». Pour ce qui eft des Ccmcombres , ils fe 
Î^mm - cu,; i veilt W* couche comme les melons , 
fcTart». avec cette différence néanmoins que les 
concombres ont befoiu d'être arrofc's plus 
fouvent. 

„ Le Curieux. 

Ne pourrois-je pasaulTt élever des Raves 
fur couche, afin d'en avoir dans [a primeur î 

Le Jardinier Solitaire. 

"Vous le pouvez facilement ; en voici la 
méthode : 

Afw, Qj;and vôtre couche aura été préparée, 
& qu'elle fera dans fon degré de chaleur ? 

"iwZ ' a P fem ' ere cuole 1 u '' ! ^"' e c ' e ** ^* 
ju^*" battre le terreau avec un bout de planche de 
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Coftchet de R*vif. Ï2t 
la largeur d'un pied ou environ , afin que le Cmmeu 
terreau foit terme 1 qïfand on fera; des trous: r^aT 
ces trous doivent être à la diftancc de qua- 
ire pouces les uns des autres, Se vous mer\ 
trez dans chacun trois graines de raves. 

Vous pouvez, fi vous vouiez-, femer "'J""^ 
en ratons de la graine de laitues fur la me- 7*,/!^, 
fne couche : mais il faut en ce cas là" que 
les trous foient faits à huit pouces de di- R*n. 
fiance l'un de l'autre , afin qu'il y ait de 
la place fuffifamment pour les ratons , qui 
fe font avec le bout d'un bâton par le tra- 
vers de la couche , & vous y femerez en- 
ïuite de la graine de laitues à couper ; ces 
laitues feront prêtes à cueillir avant que les 
raves foient en état d'être enlevées. 

En cas que les gelées deviennent forteî , r,dmm 
il faut avoir des patllafTons pour conferver J 
le produit de vos femences , & faire foute- CJ" s*» 
nir ces paillafïons fur des perches potées en '^JZi% 
long & en travers de la couche , en manie- ««**«• 
je de chaflîs. 

Le Curihux, 
■ Vous m'apprenez à cultiver les légumes, 
d'une manière fi (impie & fi aïfée en prati- 
que , que je vous prie de continuer. 
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11» Ze. Jardinier Setitttre. 

■ 1 - - 

CHAPITRE XXVI, 
Des Concombres , des Carions d'EjfUgu , fi* 

Le Jardin i er Solitaire. 

.* * T E commence par vous parler des Con- 
£ I combres que l'on ferne fur couche pour 
"* les cultiver enfuite fur terre ; après vous 
avoir dit ci-devant de quelle manière on 
les cultive fur couche. Voici quatre obser- 
vations qu'il faut mettre en pratique. 

i. Vôtre plant étant affez fort pour être* 
transplanté , il faut faire labourer une plan- 
che de la largeur de quatre pieds , pour 
pouvoir contenir deux rangées de plant , de 
concombres. II faut enfuite pofer un cor- 
deau pour planter en ligne droite , & de 
deux en deux pieds faire des trous qui 
foient d'un pied en quarré , tant en largeur 
qu'en profondeur » lefquels vous remplires 
de terreau. ■ 

ï. La terre étant ainO préparée , voui 
lèverez de deflus couche le plant de con- 
combre en motte , pour le planter dans cha- 
que trou, & vous l'arroferez fur le champ; 
après celà vous mettrez fur chaque pied 
une feuille de choux pour le garantir de 
l'ardeur du foleil qui le feroit pei ir , vous 
obferverez de laifler cette feuille de choux 
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jufqu'Sl ce que vôtre plant air pris racines. 

j. La taille des concombres fe doit faire iwflto» 
comme celle des melons : c'efl-à-dire f t 
qu'il faut tailler à deux yeux les deux maîr 
très brins du plant , & quand !e fruit eft 
noué les retailler encore au-deffus de lœil 
pour arrêter la trainaffe qui actireroît route 
la féve & empêcheroit le fruit de profiter. 

4. Il faut avoir loin de faire arrofer fou- 
vent afin que le fruit devienne plus gros , ' 
& de faire farder quand le befoin le re- 
querra. 

Cardons d'Efiagnc, 
On Terne fur couche la graine de Car- w«™ 
.dons d'Efpagne dans les mois d'Avril ou de£ 
Mai. 

Quand la graine eft levée 8c que le plant 
eft. à la hauteur de trois ou quatre pouces, 
il faut le transplanter fur terre , & mettre 
«n pratique les fept obfervations fuivantes. 

1. La terre où l'on les veut mettre doit m m 
Être difpofée par un bon labour, & ies ,f /""*»i ( _ 
planches bien dreflées. Il faut que les plan- 
ches foient de quatre pieds de largeur pour 
contenir deux rangées de cardons , & laiffer 
un grand pied d'efpace pour le fentier qui 
fera entre chaque planche, 

s. Il faut poler un cordeau fur la Ion- ft™*!» 
gueur de chaque planche , faire des trous •'f*""*"! 
i trois pieds de diftance l'un de l'autre, 8c 
d'un pied en quarré tant en largeur qu'en 
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profondeur ; enfuite remplir ces trous ave$ 
du terreau. 

La tere étant ainfi préparée , on lever 
ra de deffus couche le plant de cardon & 
l'on en plantera dans chaque trou, en pre- 
nant foin de l'arrofer en même tems. 

4. Il ne faut pas oublier de farcîer quand 
il iera necelTaire , c'eft -à-dire d'arracher 
foïgneufement les méchantes herbes , car 
autrement elles offufqueroient le plant & 
Pempêcheroient de profiter. 

5, Quand les cardons feront hors de ter- 
re de la hauteur de trois pieds ou environ j 
il faudra les lier avec de la paille & enfuite 
les butter de crainte que les vents ne les 
renverfent par terre. 

6, A mefure que l'on voudra les faire 
blanchir , ce qui fe pratique dans le mois 
de Septembre , il n'y aura qu'à les empail- 
ler & les lier avec deux ou trois liens de 
paille. 

7. Si les gelées arrivent & que les car- 
dons foienc encore en terre , il faudia les 
lever en motte & les mettre dans h ferre t 
où l'on fera porter de la terre environ un 
demi pied de hauteur pour les y enterrer; 
c'eft le moïen de les conferver pendantl'hi- 
ver. 

1 Pour que la terre de chaque planche (oit 
1 occupée utilement , on pourra planter deux 

rangées de Laifùës , entre les deux rangée» 

de cardons. 
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» ■ Le Btflic. 

On feme le Bafilïc fur couche au mois 
icle Mai : voici quelle en eft la pratique. a*/m. 

i. Quand la graine eft: levée à la hauteur J!™"*™ 
de trois ou quatre pouces , il faut faire la- 
bouier une planche de quatre pieds de lar- 
ge , & y faire fix raïons. 

i. On levé le Bafilic de defTus la couche ^ 
pour le planter dans les raïons , à dix pou. <*fw'm 
ces environ de diftance l'un de l'autre ; il 
fàut, l'arrofer auflî-tôt qu'il eft planté , en- 
fuite le farcier & le ferfbuir quand il en fera 
befoin. 

j. C'eft dans le mois de Septembre qu'il rmptm 
faut couper le Bafilic tout près de terre , 
pour le mettre fécher au foleil ; on en fait 
enfuite de petits paquets, ou bien on le met 
en poudre. 

Le Bafilic en paquets fert pour les cour- m-,W 
- bouillons de poiilon , & l'on met dans les ri****** 
lâuces celui qui eft en poudre. B<! ^* 
Le Curieux. 
PafTons au Celery, aux Laitues, & aus 
Chicorées ; ces herbages font utiles dam 
une maifon, ■ - ■ ; 1 
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CHAPITRE XXVII. 
Du Celery , des Laitues , & des Chkorétt, 
Le Jardinier Solitaire. 
A graine de Celery fe feme fur couche, 



T Ag 



c quand il eft levé à quatre ou cinq 
pouces de hauteur, on le transplante en plei- 
ne terre en observant ce qui fuit. 
^ i- Il faut labourer une planche de quatre 
Ofirréam. pieds de large, & y faire cinq raïons. 
&,„é, 2. On le tire de la couche pour la plan- 
. .-t ter d 3ns les raïons , en laiffant un pied de 
diftance entre chaque plant. Il ne faut pas 
le planter en échiquier , afin que le Jardi- 
nier ait plus de facilité à couler la terre , 
quand il fera tems de le butter. 
T ^j ltil î» Pour le faire blanchir il n'y a qu'à" le 
rtïr-iUKJi. lier avec trois liens de paille , & le butter. 
■ On fe fert pour celà de h terre qui eft de 
chaque côté du celery ; & pour que cette 
lerre ne foit pas inutile, il faut avoir eû la 
précaution de planter de la chicorée danj 
chaque planche , parce qu'avant qu'on foie 
obligé de butter entièrement le celery, h 
chicorée aura été cueillie. 
m m 4. Pour garantir le celery de la gelée , il 
JfrMm. faut avoir foin de le couvrir de fumier fec^ 
c'eft ainfi qu'on le conferve fur place peu-, 
dant l'hiver. 
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OuCeUrj. ■ " T , itj 
D« Laitues. 
On Teme fur couche, au mois d'Avril , Jf^J^ 
çles graines de LaituS -crêpe & de la geor- :« u*tw 
" e , parce que la terre n'eft pas encore as- f"*"*-' ( 
:z échauffée pour lors. Je fuppofe qu'il 
faut avoir de la bonne graine , S: voici ce 
qu'on doit obferver. 

" i. Après avoir fàic labourer & raïonner 
tine planche , vous prenez le plant fur la 
ÈÔ'UCoe pour le planter dans les raïons , & 
Vous faites arrofer ebfuîte légèrement. 

i. Il faut avoir foin de faire farder & 
Terfouir , afin que les pluies & les arrofe- ■ 
mens puiflent pénétrer plus facilement dans 
là terre. " ' : „" 

" Quand les Laitues commenceront à 
pommer il faut arrofer fréquemment pour 'V"*""* 
les empêcher de monter en graine. 

Je parlerai dans le Chapitre Trd- 
VMÏae chaque mais , de plufieurs forte» 
(Je laitues qui fe' cultivent pendant l'été. 

Des Chicerées. 
■ Pour avoir des premiers chicorées , il Jf**™ 
fîut femer fur Couche pendant les mois d*A- 
Vril & de Mai , S: mettre en pratique les 
Quatre obfervations futvantes. 

ï. Quand la chicorée eft levée & que 
le plant eft déjà un peu fort , il faut labou- ° 
fer une planche de quatre pieds de forge , 
& y faire cinq raïoïw. 

», On levé le plant de chicorée, de des-^*^ 
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n8 te Jardinier Stjitaîre, 
fus la couche pour le planter environ ï un 
pied de dïftance l'un de l'autre; après quoi 
on arrofe légèrement. - ; ) , 

Lorfque l'on s'apperçoit que le cceuf 
commence un peu à blanchir . il faut tout 
d'un coup lier chaque plante avec trois 
liens ; celui d'embas doit être ferré ; celui , 
du milieu n'eft que pour entretenir la touf- 
fe, car fi on la ferrait comme celui d'em? 
bas, il h feroit crever ; à l'égard du troî- 
fîéme lien, qui eft celui d'enhaut, il doit 
être ferré de façon que l'eau ne puiffé .pas 
entrer dedans, ce qui feroit pourrir la plan? 

• i 
4. La chicorée étant liée ,' il faut la cpiw 
vrir Je fumier pour k ftire- blanchir ayffi- 
tôt, car ces premières chicorées font' fort 
fujettes à monter en. graine, & pour lors ni 
font plus bonnes en falade. , ' ; ' r 
DnCkiHrtt, Au mois de May , quand' la terré corr** 
tT*}* mence à s'échauffer , on peut femer la grai- 
ne fur terre, pour être, replantée enfuite « 
cultivée comme je viens de vous le dire ; 
exceptéqu'il n'eft pas befoin de fumier fec, 
la chaleur de la failon étant fuffilante pour 
que les chicorées bbnchiiïent d'elles-mêmes J 
à moins qu'on ne fût prefle d'en ayoir de 
blanches. J'en parlerai dans le chapitre du 
Travail de chaque mois, & je vous dirai ce 
qu'il faut £ure pour en avoir pendant ÇMy 
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Dtt Chîccrles. • Tljf 
ï. E Curieux, 
Continuez, je vous prie , car me Voili 
tlans le goût d'apprendre à cultiver les légu- 
mes cV je veux qu'il y ait de tout dans 
mon Jardin ; parlez-moi donc des différen- 
tes fortes de Choux , des Citrouilles, & 
-des Potirons, 

CHAPITRE XXVIII. 
t>es Choux-Fleurs Choux de Milan, Choux 
gommés , Choux blonds d'hiver : des 

Citrouilles & des Potirons. 
Le Jarpinier Solitaire. 

IE ne ferai mention dans ce chapitre que 
des quatre différentes efpeces de choux 
cjue nous cultivons dans nôtre potager. 
Choux-fleurs. 
Je vous parle d'abord des choux-fleurs j mm, a* 
ce font ceux qu'on eftime le plus, chouï-'" 

Au mois de Mai on feme la graine fur 
couche dans les terres plus chaudes que froi- 
des, pour les transplanter enfuite i carfion 
la femoit plutôt , les choux feraient fujets l 
monter en graine. Dans les tèjres froides il 
faut femer la graine dès le mois d'Avril j 
c'eft à quoi il faut faire attention principa- 
lement & obferver ce qui fuit. 

it Quand les feuilles commencent à pa- pra*tn 
roître un peu larges fur la couche , il faut •V*™**' 
les tranfplantet en pleine terre. 
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. |50 Jardinier Solkalrt. 

JS^* ni 2- En, les levant de defTiis la couche, fia 
leur rogne le bouc du pivot & on les plan- 
te à deux pieds environ l'un de l'autre en 
ligne droite du cordeauquî aura été pofé 
■fur terre :. dèi qu'ils feront plantés il ne faut 
pas, manquer, de les arrofer légèrement. 
jhifi/m î. D'abord qu'ils commenceront à for- 

•i/irwi™. mcr ] eurS pommes, on doit leur donner un 
labour afin qu'ils profitent davantage, &ne 
pas négliger de tes farcler quand il fera ne- 
cefïaire. 

f^urfmi 4. Quand les pommes feront formées, il 
"J"™""' faut lier les choux avec deux liens de paille 
& les arrofer fouvent, pour que les "pom- 
mes deviennent plus grofles, 

tmfiftw ï- Pour les garantir des gelées, il faut 
les lever en motte, & les mettre dans la ier^- 
re où l'on aura mis un demi pied de terrer 
pour les enterrer en pépinière ; ils profite- 
ront mieux ainlï que s'ils n'avoient point été 
levés de terre , car quand même la pomme 
ne feroit pas plus greffe qu'un eeuf de pi- 
f eon , elle devienrlroit dans la ferre de la 
groffeur de la forme d'un chapeau. 
Choux de Milan, 

«bw*.'/* ^ n ^ eme ' a S ra ' ne *" ur c ou c he au moi» 
cho^" "e de Mai , & l'on doit obferver trois cho* 
m* f es , 

, 1. Qjjand les feuilles font levées I trois 
4frtftw. p ouces ou env ; r0[1 & t hauteur, il faut plan-: 
1er les choux en pleine terre en pépinière. 
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. 0« Choust-pûrt. t|i 
' % t Au mois de Juillet , on fait préparer Jg^j^ 
tlûe planche par un bon labour i & on y 
pofe un cordeau en droite ligne pour en 
planter deux rangées à un pied & demi de 
diftance l'une de l'autre ; le (entier entre les 
deux planches doit être d'un grand pied. 

3. Il faut arrofer légèrement les chôme -ffijjfc 
dès qu'ils font plantés , & les farder quand 
ils en auront befoin. 

Choux pommés. 

La graine de Choux pommés Te feffie fur JjJ** * 
terre au mois d'Août , & on les tranfplante chTOxpom- 
tn ptpiniére environ vers la fin du mois de sn( *- 
Septembre. 

îl faut que la terre ou l'on a deflein de 
les planter, ait été fumée & labourée pen- 
dant le printems ( & étant ainfï préparée, 
On levé les choux de la pépinière pour les 
planter en ligne droite du cordeau à deux 
pieds de diftance l'un de l'autre , fiprèj 
quoi on les arrofe légèrement. t 

Quand on Veut que les choux pommé! 
foient bien gros» il faut leur donner un la- 
bour dans le mois de juin ; parce que la 
terre étant difpofée pour lors à recevoir uti- . 
lemenr les pluies du ciel, fi la graine eft de 
la bonne efpece ; les choux prefiteroient 
beaucoup en grofieur; on ne doit pas ou- 
blier de les faire farder. 

Osùhx blonds. 

On fïrae la graine fur terre dans le mois Utthdt& 
I ft 
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1J1 Le Jardinier So'itkire. 
de Juin ','"& quand les feuilles ■■font 'un p«l 
la-ges, il eft à propos de planter les chou? 
•*■* en pépinière. .■ » 

- On pofera le cordeau fur la terre qui au- 
ra été labourée, & on les plantera à un pied 
& demi de diftance l'un de l'autre , en ob- 
ftrvant de les arrofer d'abord qu'ils feront 
plantés, Se de les farcler quand Os en auront 
befoin. 

Citrouilles & Potirens. 
ïtakdi A O" cultive les Citromillts Se les Potirons 
TSawm'êr d'une même % on & de ' a manière fuïvan- 
tato&QDt. te. Il faut fenier la graine fur couche dans 
lés mois d'Avril ou de Mai. Après celà on 
prépare la terre par un bon labour, & l'on 
pofe le cordeau pour les planter en ligna 
droite à la diftance de douze pieds l'un de 
l'autre en tout fens , afin que leurs traînas- 
fes aient un efpace fuffifant. 
oifinitku Les trous doivent être d'environ deux; 
fUmtti pied-'; en quarré, tant en largeur qu'en pro- 
toraùtoat ^"^cur, & on les remplira moitié avec du 
fumier de cheval pourri dans les terres plus 
chaudes que froides, cardans les terres froi- 
des if faut remplir cette moitié de grand fu- 
mier de cheval tout chaud, & l'autre moi-, 
rie avec du terreau , ou du fumier menu» 
Les trous étant ainfï préparés, il faut lever 
le plant de deflus la couche quand les feuil- 
les font larges comme la main, & en mettre 
,. an pied dans chaque trou : non feulejnccis 
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. Pet Choux-fleuri, 1%$ 
3 faut obferver de les arrofer dès qu'ils, le- 
ront plantés, maïs il le faut faire aufl] dans ' ' * 
les grandes (écherelTes pour que le fruit pro- 
fite, & faire un rariflage quand il en fera 
befbm. ii'-.- 

- On cueille les PotWons Se les Citrouilles t . 
quand elles font Renflées, c'eft-à-dire meu- 
res ; elles ne fe gâtent point, fur terre, mais 
dès que les premières fraîcheurs commen? 
tent , il faut les cueillir & les mettre au fb-, 
leil ; on les mettra enfuite pour les confer- 
ver pendant Ihyver dans une ferre ou dans 
quelqu'autre endroit où il ne géle point i . - ■ 
mais la ferre eft Je lieu le plus conven. ble. ; .■ ■>: , « 

Le Curieux, , 
. Tout cela eft très-bon à fçavoir ; difons 
\ prêtent quelque chofe des Racines qui 
font d'un fort grand fecours en byver Se. 
pendant le carême. • 

- CHAPITRE XXIX. : - f 

Des Salffis d'EJpagne , ou Scorfonairet t 
Salfifis communs , Panais, Carottes t 

Betw-raves & " Navets. • i 

' Le Jardinier Solitaire;'- 

. Salfifis d'Efpagnc , ou Swfonairts. 

ÎE commence par les Scorfonaïres qui font a ■ 

confîamment la meilleure racine qu'on ^iXj'k» ' 
puifTe cultiver dam un jardin. Il y a trois p«w. » 

Swfcsàobftrvcr. I S S*""" 
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ij4 Le Jardinier SoMtht, 

£n«s». i * * aut ^ emer Ia ^ ra ' ne t * ans ^ ten * 

qui ait déjà été fouillée, & pour lors un- 
labour fuffira. 
ttK-»j, i. On feme la graine en deux différent 

*tfr**«* tes (âifons, au printems & dans le mois 
d'Août ; & en deux manières , c'efl- à-di* 
re, en rayons & fans rayons, l'une & l'au*- 
ire font bonnes : pourvu qu'on prenne foin 
d'édaircir le plant quand il eft à la hauteu» 
de fept ou huit pouces , & c'efr. à quoi il 
ne faut pas manquer , afin que les racines 
profitent mieux & deviennent plus greffes, 
Vftw j. Pour que les falfifis foient gros , il 
faut biffer deux ans en terre i & pour n'en 
pas manquer dans la faifon , il faut en femec 
Une planche chaque année & les faire farder, 
S.t/fïfk commues, 
WHi On les cultive de même que ceux d'Es- 

waunani. ^ exce p t é qu'on ne les feme qu'au/ 

printems , & qu'on ne les laiiïeen rerre que 
jufqu'àu carême qui eft le tems qu'on les 
en' tire ; au lieu que les falfifis d'Êfpagne , 
ou feorfonaires y reftent deux ans , cornrafl 
je l'ai dit ci-defTus, 

Panais & Carottes. 
MitiMt dé Comme ces deux racines fe fement en 

F*'™ % même faifon, & qu'on les cultive l'une 

*iC«ociœ. comme l'autre , je n'en fais qu'un feut ar- 
ticle. Il faut mettre en pratique les quatre 
obfervations fuivantes. 

*W" i. Au mois d'Avril ou de Mai on fait 
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SdJïfiid'EjfaineeuScerfiMlres. ijj 
llbourer une planche pour y ïemerces grai» 
BtS , un peu flair, 

2, Quand le plant eft monté à la hauteur j™* 
dé feptouhuit pouces, il faut examiner "y™""* 
6'il a befoin d'être éclairci , Se n'y pas man- 
quer eh ce cas-là , afin que les racines pro- 
fitent mieux & deviennent plus grofles ; on 
ne doit pasoublier non plus de les farder. 

;. Vers la mi- Août il faut couper les •- . f,tm* 
tnontans des panais & des carottes à un de- *fc ■*'■« 
mi pied de terre , ou fuivant la coutume 
de quelques Jardiniers , attendre le mois 
de Septembre, & faire rouler pour lors un 
tonneau fur les montans ; ces deux métho- 
des font également bonnes pour les faire 
groffir. 

4, Ces racines le confervent dans la terre g^ntfH 
ndant l'hiver fans geler; mais avant que "J"*""*? 
terre foit gelée , il faut avoir la précau- 
tion d'en faire tirer une certaine quantité, 1 
proportion de ce qu'on juge en avoir befoin , 
pour les conferver dans la ferre ou dans une 
cave julqu'à ce que la terre foit dégelée. 
Bute-raves. 

Quand les Bette-raves fontbien cultivées,' A 
elles ne biffent pas d'être une efpece de le'- 
gume qui a fon mérite j il faut donc en li^l[e ■ ra " , 
avoir dans un potager, & voici comment 
il s'y faut prendre. 

Je fuppofe toûjours que vôtre Jardin à 
4xs fouillé j il faut donc d'abord faire la- 
I 4 
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Le Jœnttuiir Softtairi. 
bourçurune planche &y femer légèrement ets 
la graine. Quand le plan: fera levé & qu'il 1 
fera affez fore , je vous confeille de choifir 
les brins les plus droits Se de les tranlplanter 
dans une autre planche que vous aurez fâi( 
fumer & labourer auparavant, Vô:re terrg 
étant ainlî préparée , vous planterez ces brin* 
avec le plantoir „ à un pied de diftance l'uni 
de l'autre , & toujours en ligne droite du 
cordeau que vous aurez pofé fur la longueur 
de vôtre planche; vous les arroferez enfuitej 
tout aiiffi-tôt, afin qu'ils prennent racines 
voila le moïend'avoirdegroffes Bette-raves, 
Au mois de Novembre , & même encore 

S'wfei** p'uî tard pourvu que la terre ne fok poinr,- 

Jw*"™ P e ^ e » *' ^ ut r e" reF ks Bette-raves hors de; 
: terre, & les mettre dans ta ferre ou dans h 
cave , en couchant les racines fur le côté & " 
les enterrant dans le fable j vous les çonfeti 
verez par cemoïen-là pendant tout l'hy ver, 
& vous en aurez jufqu'à Pâques. 

Il eft à propos de vous dire que quoique 
dans certaines terres les Bette-raves devien-. 
nent blanchâtres ; quand pareille choie art 
riveroit dans la vôtre , cela ne doit pas vous 

******* empêcher d'en avoir dans vôn-e Jardin, par-- 
açTÂt ce qu'il eft facile d'y remédier & de les fai- 
re devenir rouges ; vous n'aurez qu'à met- 

ifciwef, tredu foin dans le chauderon dont vous vous 
ftrvîrei pour les faire cuire, & les taifTer 
bouillir dans l'eau jufqu'à ce qu'elles feieaï 
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Des Panais , Carottes & Bette-ravei, 157 1 
Cuites, je vous réponds qu'on les en retire-" 
n rouges comme du fang. ; J 
Des Navets, - -, 

La graine de Navets fe feme en deux dif- i» 
Terentes faifons ; au printems pour en avoir lm " vn 
dans la primeur, & au mois de Juillet ou Ni "" - 
inême au commencement du mois d'Août r . 
four en avoir pendant l'hyver &ren carême. 

Il faut faire labourer la terre âcchoifir un 
beau jour pour femer la graine un peu claire, 
afin que les Navets deviennent plus gros, . ^ t 

Six ou fept femaïnes après quç la graine lmi: „ A . 
a été l'emée , les Navets font en état d'être " f*** 
cueillis, car fi l'on les laifloit en terre plus njv™"„ 
long-tems, ils perdraient leur qualité, ft^/T 
feraient fujets à devenir verreux,' - 

Pour les çonferver pendant l'hyver, il 
faut les mettre cUns la cave par bottes , ou 
fn un tas, 

Je cro;s que vous devez être content de 
moi ; & que je vous ai iatisfait fur 'la ma- 
nière de cultiver les racines ; mais comme 
il y a encore plufieurs efpeces de légumes 
dont je ne vous ai pas parlé dans cette pre- 
mière partie , je me referve à en faire men* 
tion dan? la féconde , lorfque je vous en-' 
tretiendrai du travail qu'il convient de faire 
dans chaque mois de l'année. 

L E C V R I E V X. 

Cela me fuffit, j'aurai foin de vous en 
filre fouvenir. J'ai fort envie de vous de- 
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IjS te Jardinier Solitaire, 
mander à prefent comment il faut faire f«J : 
couches de Champignons, & ce qu'il faut -, 
obferver pour en avoir dans les différentes 
fcifons. 



CHAPITRE XXX. 

La manière & le terni Affaire Ut Concbet de 
Champignons. 

Le Jardinier Solitaire. 

Tm "T, TL faut commencer par faire provifion de 
f^fJlu A fumier de paille de froment, & jamais 

^ e P a '" e ^ e fàgfc* Cette provifion fe fait. 
tmM ii au mois d'Avril , & on peut en amafler jus* 

qu'au mois d'Août en le faifant mettre par 

chaînes. 

Tm,,.^,,! Au mois de Novembre on fait des tran- 
"•«.'■XI, criées de trois pieds de largeur & d'un demi 
pied de profondeur. Il fera neceflaîre de 
bien mêler le fumier, c'eft-à-dire le crotin 
avec la paille, & de mettre ce fumier dans 
la tranchée à !a hauteur de deux pieds , en 
foite qu'il faffe un dos d'âne ; on le cou- 
vrira de deux pouces d'épaifïeur de terre» 
6ç au mois d'Avril fuivanc il faudra couvrir 
les Couches avec du grand fumier pour em- 
pêcher que la grande chaleur ne les pénètre. 
Qiiand on verra que le fumier deviendra 
trop (ec, il faudra le mouiller le tems à au- 
tre , c'eft-à-dire de trois en trots femaines 
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Ctuches de Champigwmt. 
fcft cas qu*il ne pleuve pas ; voilà h maniè- 
re d'avoir de bons & gras Champignons à 
feu de frais. 

Le Curieux. 
La connoifïance de tout ce qui eft neces- 
faire pour faire mon Jardin, & la manière 
de cultiver les légumes, ne me fufrjfent.pas ; 
il m'eft important encore d'être inftruït de 
la méthode de cultiver la terre & les arbres j 
comme auilï d'apprendre quels font les au- 
tres ouvrages qui ont rapport à la culture 
idc mon Jardin, 



Digitized by Google 



.'4° 




-•■ LE 

JARDINIER 

SOLITAIRE. 

OU 

DIALOGUES 

Entre un Curieux & un Jardinier 
Solitaire. 

SECONDE PARTIE. 



CHAPITRE PREMIER. 

Des Labours & du tems auquel tn Us doit 

faire. 

Le Jardinier. Solitaire. 

|pSl|| Our vous Tatisfairc je commen- 
||Pj|| cerai par vous expliquer quels fonC 
EÉSaii tes différents labours : c'eft une 
choie abfolument neceilaire à fçavoïr & à 
mettre en pratique. 
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. X>« ZflhtMrt.- T 141. 
» Cet ouvrage fe fait dans trois différentes 
fcifbns : fcavoir'en hyver , au printems, t^trin ' 
& à la S. Jean mais il faut s'appliquer à. ' "'■ 
le faire félon la qu'alité de la terre. 

. Par exemple dans une terre pefante & hu- 
mide le premier labour fe doit faiie légère- ^"2**",^ 
ment , afin que les pluies ne périment point W" î« 
cette terre qui n'en a aucun bdoin à caufe ,J,' lf ,. 
de fa qualité qui eft humide ; il faut ob-£ « à- 
fërvèr qu'on oe doit jamais faire Isbouicr'* 
ces fortes de terres dans un tems de pluie , 
(pais dans un beau tems & fec. 

! Il n'en eft pas de même des terres légères ; u*hj, 
le premier labour en doit être profond, afin 
qu'elles reçoivent facilement les pluïes & «w«w<- 
les neiges dont elles ont befoin. 

Le Curieux. 

.Je conçois bien ce que vous me dites 
pour ce premier labour : apparemment il 
en eft de même du fécond. . ■■ 

He Jardinier Solitaire. 

. C'eff ce qu'il faut vous expliquer : le 1™**^* 
fécond labour fe fait au commencement de T,f^- 
Mai quand le fruit eft noiié. 

Dans les terres pefantes & humides il doit Ba;) - M 
Être fait profond , pour difpofer la terre à 
s'échauffer par la chaleur du foleil , 

£our empêcher qu'elle ne fe fende dans le fj^y 
aie. &r'l-i'. 
. Pans les terres légères il doit 3ufli être i* Jt *, 
fiît profond , pour recevoir aiic'ment l'hu- 
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. 14» te JardlrtSer Soîltaire, 
midité dont elles ont befoin. Cette humiditï 
jointe â h chaleur du foleil produit les bout 
fruits & les bons légumes. 

Le Curieux. 
Je prens garde qu'en expliquant ce fè* 
cond labour , vous dites qu'il faut le fainj 
quand le fruit cft noué ; eft-ce qu'il en 
pourroît arriver queique inconvénient fi on 
le faifoit quand les arbres font encore en 
fleur ? 

Le Jardinier Solitaire. 
ramjmiu ij feroit très-dangereux de les faire labou- 
f*uu£Z rer pour lors , par la raifon que s'il furve- 
*X*f n0 ' [ t l ue ' ( l lie gelée , comme il arrive quel* 
quefois au prïntems , ce labour feroit capas- 
J, " r ' ble de faire périr les arbres. J'appuie i'ex-i 
perience que j'en ai par le fentiment d'un 
excellent auteur, dont voici les propres ter- 
u mes : La terre étant nouvellement labour 
m fied des arbres fendant le prïntems , eUt 
exhale beaucoup de vapeurs ; le/quelles aux 
moindres fêlées , oui font ordinaires en ctttt 
faifm , étant arrêtées pris de la fuperficicd* 
la terre, s' attachant fur les fleurs , les atten- 
• drifent en les humedant & les rendant fui- 
ttptïbles dclagêlée contribuent à les faire pé- 
rir. Il continue : Les terres epti ne font 
point ta'.ourées , & dont par confèrent la 
fuperfcie eft plut dure & plus ferme , ne font 
pas Sujettes à exhaler tant de vapeurs & par 
ente raifon font mrins fujettet à la&fMf, 
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avant qu'elle ait poufle. 

Le C v r i e V x, 
Je comprens que cette pratique eft bonne 
à obferver, & qu'en la négligeant on cour- 
roit rïfque de n'avoir point de fruits. Ve- 
nons au troifîéme labour. 

Le Jardinier Solitaire. 
Le troifîéme labour dans les terres humi- u ™ * 
des & pefantes ne doit pas être fait Ci pro- %"£%u 
fond que le fécond. Le tems de le faire eft n>y?<sw/*- 
celui de la S. Jean, ou au commencement ,'. T ,'mim 
de Juillet. Ce labour eft très-utile P?ur™**£^ 
donner )a grofTeur & la qualité aux fruits , nrjh'jwr. 
te pour empêcher que les méchantes herbes 
n'altèrent la terre. 

Dans les terres légères & chaudes , il 
doit être fait légèrement , à caufe que 'a J"*) T "',£* 
chaleur du foleil étant dans fa force , elle fit™ t*k*, 
pourroit pénétrer jufqu'aux racines des ar- 2™7«r» 
ores , particulièrement quand ilsfont jeunes ; « («n* *, 
ce qui les fatigueroit & feroit périr leur 
fruit C'eft pourquoi il faut toujours pren- & 
dre la précaution de faire ce labour immé- 
diatement après une pluie, & étant fait £","X/i r t 
bien à propos on en retirera les avantages ™"/V'r 
que j'ai dit. ' fi-«i .- 

Le Curieux. »"■%"■* 
Mais qu'arriveroit-il à des arbres qui 
n'auraient point été labourés ï croiez-vous 
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144 2* Jaràhùtr Salitaîrt. 
qneles fruits- qui en proviendraient rs^fï* 
... . ", . roierit pas d'aufii bonne qualité que ceux 
dont les arbres auraient été labourés î 
Le Jardinier Solitaire^ 
u™m Norij I-a différence ferait grande , cai; 
*iMtwt. une P oir e qui de fa qualité ferait fondant* j 
comme par exemple la McuilU-bouche , de- 
viendrait tellement pierreufe qu'on n'ea 
pourrait pas manger. J'en ai l'expérience. ' 
... L e C o r i ë v x. 

Ce que vous venez de me dire me fait 
bien connoître que les labours font abfolu- 
ment nécefîaires. Dites-moi, je vous priej 
fi les piatte-bandes où font plantés les arbres 
en buiflon, & celles des arbres en efpalierj 
aïant ces trois labours , il eft neceffaire d'y 
faire encore des ratiflages. 

Le Jardinier Solitaire. 
Ouï : je vous confeitle même outre les. 
trois labours, de faire des ratiffages de temsî 
i autre pour deux raifons. 

La première, qu'ils font mourir les mé* 
fi*"/™' chantes herbes qui ne feraient qu'altérer une 
Hf*"' partie de la terre. 

Sti'aJt'^- La féconde, que ces ratiffages ferviront 
w^.i"™» à recevoir les rofécs de la nuit qui main- 
J** 1 ** tiendront la terre dans fa fraîcheur & don-, 
'SL«" T ' "cront de la vigueur à vos arbres, enfortô 
. que leurs fruits en feront mieux condition- 
n«. 
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.■ Des Labours; \ 145 
,-> ' X b Curieux. 

Tout ce que vous venez de me dire pa- 
raît fort utile, mais infirmiez -moi je vous 
prie , i prefent fur la manieie de tailler les 
arbres, tant en buiflon qu'eu efpaHer , & 
dites moi pour quelle raifon oa fait cette 
aille. 



CHAPITRE II. 

1 

Traité de U taiSt des arbres : & r al font 
pourquoi l'on taille Us arbre; oui font , 
: en bnijfan & en tfpalitr. 

Ls JaRdimier Solitaire. 

TKois rations obligent à tailler les ar- 
bres. ' 1 ■ 
La première , pour faire durer davanta- 
ge un arbre. ■ 

, La féconde , pour liji donner une belle 
figure. 

, La troifiéme > pour avoir de plus beaux 
fruits. ^ . 

t. J'ai dit qu*on taille un arbre pour le t ttU!C ^ t 
faire durer davantage j la raïkm eft que par <'"""<" « 
cette taii e on retranche routes les bianchesiH^fX. 
qui font inutiles , en laiffant feulement cel- rf"*»- 
les qu'on juge neceflai es pour la figure de 
l'arbre & pour poner du fruit. 

. Si au contraire on ne tairoit point l'arbre 
& qu'on lui laiftU toutes fes branchei , si- 
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ftramf les ' épuiferoient, 11 feve de l'arbre & le fe« 
* raient périr en peu de tenu 
r/^'TJ'" *■ J' a ' $ u '^ ^ a ^°" B$ltt les arbre» 
«*fw j« afin de leur donner une belle figure : pour 
^ZuH%f cet e ff et *i & ut obfcrver quatre chofes. 

.La première , que la tige ait 7. ou 8. 
fnMkn pouces ou environ depuis la greffe : car 
•ymmM. (-ejj d orm e une plus grande facilité à labou- 
rer par-deflous, quand les arbres font de- 
venus grands. 
ttx-k • La féconde , que l'arbre foit rond enfor- 

Tp.j;/mi La ttoifiéme , qu'il foit ouvert du mi- 
jcnman. ^ ^ en f or j e q Ue ]fi ( 0 j e î| y pujfle pénétrer 
pour meurir le fruit & pour lui donner la 
qualité s la couleur neceffaires. -t 
jS/t^nT ^ a t l uatr '^ ine j qu'il foit bien garni de 
" blanches de tous côtés (ans toutefois qu'il 
y ait de la confullon. Voilà ce qui s'appel- 
le former un buiflon d'un agréable figure. 

?• J e vous *• dit qu'un aibre taillé don- 
ie de plus beau fruit que celui qu'on ne 
i~"* fh " taille point ; la raïfon eft que la feve de 
cet arbre n'eft point occupée à nourrir des 
branches & des feuilles inutiles ; ainfi le 
plus fubtïl de cette feve étant en plus grande 1 
abondance, le fruit en profite mieux & de- 
vient plus gros cY plus beau. 

Le Curiedt. 
Ces raifons font aifées à comprendre i 
mais en quel mus eft-ce qu'on fait cet» 
! taille î 
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Le Jardinier Solitaire. 
Les auteurs qui ont traire du tems de la o»p*t 
taille des arbres , font tous d'un même fen- """J''^ 
liment , & je conviens avec eux que dès wfa'.h.fuM 
que les feuilles font tombées on peut com- ""* l< "- 
inencer à tailler. Mais l'ufage ordinaire & u -au 
celui que je mets en pratique ; eft de tailler T/UT^™ 
au mois de Janvier les buiflons qui pouffent 7««îr*<» 
peu en bois & qui ont peu de vigueur, ^tr'/^î " 
Pour ceux qui font gourmands en bois & A" 
qui ont beaucoup de vigueur, je les fais*""*"" 
(ailler en Mars. 

Ls Cwrieux. 
Expliquez-moi , je vous prie , pour 
quelle raifon vous faites cette taille en dif- 
ferens tems î 

Le Jardinier Solitaire. 
'■ C'eft qu'il y a des arbres qui font foi- rj^ 
bles , & d'autres qui font vigoureux. On •«-?»'' ft« 
taille les foibles au mois de Janvier , pour ig^ 
conferver toute la feve dont ils ont befoin 
■dans le tems auquel elle eft en mouvement. 
Pour les arbres trop vigoureux ils ne doi- p^v^rm 
vent être taillés que dans leur feve qui com- t"*/,"^ 
mence à être en mouvement au mois de >««■■ 
Mars, afin de leur faire perdre une" partie n^* 
de leur feve , & pour fortifier les branches 
& fruit. h,n, t JZm 
Ces arbres font Ordinairement la Firgott- "J££^. 
itufe , la Rahine , la Sergamotte , & iousj.«««. 
ceux qu'on voit qui pouffent plus en bois 
qu'en fruit, Kt 
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Le Curieux. 
La gelée ne fait-elle point de tort su* 
arbres nouvellement taillés , qui ont peu dti 
vigueur ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Non : tous les habiles Jardiniers vous 
diront que cette méthode a toujours réiiffi ; 
j'en ai fait l'expérience & je m'en fuis bien 
trouvé. 

Le Curieux. 
Ce que vous venez de me dire des effets 
de la taille des ailjres & du tems auquel elle 
fe fait , me donne un grand empreflemenç 
d'en fcavoir la méthode. 



CHAPITRE III. 
Tottr bien fçavoir tailler Us arbres. Il faut 
convenir 4e certains principes. 

Le Jardiniër Solitaire. 

AVant que de vous apprendre la maniè- 
re de tailler les arbres , je vais com- 
mencer par pofer certains principes que je 
crois efientiels pour y bien réiiflir. 

Je fuppofe donc qu'il y a cinq fortes de 
branches fur un arbre qui font. Ic fujet de la 
taille que j'explique. Sçavoir des branches 
à bois, des branches à fruit , des branches 
chifbnnes, des branches de faux bois, Sç 
des branches gourmandes. 
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pe la uilU des arbreu 149- 
* Y. Les branchesà bois font celles qui for- 
Oient la figure Ô£ la rondeur de l'arbre, fur dhn. 
lefquelles on taille aVec jugement fuivant la 
vigueur de l'arbre , depuis quatre jufqu'à 
douze pouces de long. 

X. Les branches à fruit font plus menues a-ffe***» 
que celles à bois, les yeux y font près les 
uns des autres & font gros, ce qui forme 
les boutons à fruit. On racourcit celles qui Jvi, „in 
font trop longues & qui auroient peine à 
porter leurs fruits , & on laifle entières cel- ' 
les qui font d'une jufte longueur , en cou- 
pant feulement l'extrémité de la branche pour 
que les boutons à fruit profilent. 

3. Les branches chifonnes font de petites 
branches menues qui font en confufion, &? Ijs^*" 
qui ne peuvent donner ni bois ni fruit, c'eft 
pourquoi il les faut retrancher, 

4. Les branches de faux bois font certaines e^SaHm 
branches qui viennent fur les bonnes branches ^jwi ftfri 
à bois, dont les yeux font plats Se éloignés les 

uns des autres ; elles font inutiles , c'eft la, rai- 
fon pour laquelle on doit auffi les couper. 

5. Les branches gourmandes font celles iMiMfai 
qui prennent leur naiflance fur les grofles*;' " 
branches à bois ; elles font greffes environ 
comme le doigt , droites comme des cier- 
ges, l'écorce en eft très-unie & très-nette, 
les yeux en font plats & éloignés les uns des 
autres. Il les faut retrancher d'un arbre , à 
pioins que quelqu'une ne foit neceOaire pour 

K 5 
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remplir un vuide j car pour lors il la faut 

biffer. 

Le Curieux, 
Vous venez de me dire que fi une bran- 
che gourmande eft utile, pour lors i! faut 
lai fie r ; permettez - moi de vous objecter 
qu'un Jardinier îoùtenoir ces jours pafles I 
fbn maure, qu'il falloir toujours retrancher 
les branches gourmandes, par laraifon qu'el- 
les attirent beaucoup de feve , ce qui em- 
pêche les autres branches de profiter & ruine 
un arbre entièrement : fi cela eft ainfi , com- 
ment cette branche gourmande pourroit-elle 
être utile î & comment doit on faire pour 
qu'elle ne puifle point nuire à l'arbre en la 
biffant pour remplir un vuide ï 

Le Jardinier Solitaire. 
PwfwKie II n'y a point de règle qui n'ait fon ex- 
$*Âfm,im- ception. Si cette branche n'efr. utile à rien, 
$r*'ri?*'« ce J ar ^ n i er " raifon de dire qu'il la faut 
h wt. 7 * retrancher : maïsfî elle eft necefTaire pour la 
figure de l'arbre , je foûtiens qu'il la faut 
laifïer & que cette branche n'épuilera point 
l'arbre, après une taille que je lui âurai don- 
J *^' ( * née de dix à douze pouces félon la vigueur 
h^:-f'— de l'arbre ; car cette taille arrêtera la feve 
«p^L'/l^ ^ tanc pouflee par fon entrée,, percera la 
PB*,*' branche gourmande de côîé & d'autre } en 
** forte qu'elle donnera plufîeurs branches, qui 
u"t'£'J?.' occuperont une partie de la feve. Je dis 
£j£j£< HP> une partie, d'autant que k paflàge de ces 
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■«♦rancnes nouvelles étant étroit , & ne pou- 
vant par confequent recevoir autant de lève 
qu'en reçoit la maîrrefle branche par fon en- 
trée qui eft plus grande que elle des pérîtes 
branches : il s'enfuit ( dïs-je ) que la fur- 
abondance de la fève étant arrêtée , elle fe 
répandra neceffairement dans les grades bran- 
thés voifines j & par ce imyen cette bran- 
che gourmande n'aura plus qu'une feve mo- 
dérée qui donnera de bonnes branches. J'ai 
fait l'expérience de ce que j'avance fur des 
pêchers en efpalier , & j'y ai vu de bonnes 
branches à fruit, Se de bonnes branchesà 
bois qui en garnilïoient lesjvuides. 
Le Curieux. 

Je fuis fort fatisfait de cette raifon ; mais 
foufFiez que je vous fafle une queltion : fi 
l'on vo'toit à une de ces nouvelles branches 
quelque difpofition à devenir gourmande, 
que faudioit-il faire pour l'empêcher. 
Le Jardinier Solitaire. 

Il n'y auroit point d'autre choie à faire 
qu'à pincer cette branche à plufieurs repri- 
fes ; c'eft par cette petite opération , qui fe 
fait avec les doigts , que l'on arrête la feve. 

ie-parlerai dans un chapitre particulier de 
méthode de pincer les arbres, afin de vous 
faire connoître d'une manière fenfihle quelle 
en eft l'utilité. 

Le C v r i F. v x. 
J'en apprendrai k pratique avec plaiiîr,. 
K 4 
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Se j'aurai foin de vous en faire reffouvenir ) 
mais je voudrais à ptefent fçavoir comment 
-il faudra tailler mes jeunes arbres qui feront 
nouvellement plantés : car il peut arriver 
que dans la quantité d'arbres que j'aurai, il 
s'en trouvera peut-être quelques-uns qui 
n'auront pouffé qu'une feule branche ; que 
-d'autres n'en auront pouffe que deux , Se. 
toutes deux d'un même côré ; St enfin que 
d'autres en auront pouffé plufieurs , dont 
il y en aura quelques-unes qui feront mal 
placées : je vous avoué que cette diverfité 
■ce pouffe m'embaraflerok , & que je la re- 
garderais, comme un obfhcle à former raef 
arbres d'une figure agréable. 

Lï Jardinier Solitaire. 
- U me fera facile de vous tirer de cet «ni 
baras. - .' 

tëffafim t i. Quand l'arbre n'a pouffé qu'une bran- 
lât™ che ; il cette branche eft venuè' à l'extrê- 
t*$t mité de la tige, je vous confêille de l'ôcar j 
S/Tiw- comme fi vôtre arbre venoit d'être planté , 
E'* 11 s & foïez allure* que !a tige de vôtre arbre 
pouffera plufieurs branches dans l'année fui- 
vanre. L'expérience me l'a fait connaître. 
' Je fuppole que cet' arbre ne fojt point at- 
taqué des vers , & que les racines ne foient 
point, gâtées j car en ce cas il faudrait le. 
faire arracher & en mettre un autre à la place; 
M» i* Si cette branche étoit venue plus bas que 
mi™ /.;«, jç ij aut j a t jg C) pogj j ors ii faudroit cou . 
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£er!a tige à côté de la naiflancede cette nou- 
velle branche ; la tailler à trois ou quatre 
yeux , .& y notre un échalas pendant la 
première année feulement afin de la tenir 
droite. Remarquez qu'il faut toujours met- ** 
tre de la cire molle , ou du maftic fur la " ,a 
coupe que vous ferez à la tige , comme je 
l'ai dit ailleurs, 

£. Si l'arbre a pouffé deux branche; d'un unMt m 
même câté , il faudra tailler la première Jj*J JJJJ 
branche à trois ou quatre yeux ; & pour J jâa trmi 
celle qui eft defibui , il faudra la tailler j 
J'épaifTeur d'un écu , cela donnera deux 1 
branches à fruit. 

_ Si la branche de deffous étoit plus grofïe Mu * 
que celle de délias, il faudroit ô:er la pre- 
miere branche , & conferver la féconde qu'on 

r'ileroit à trois ou quatre yeux, & couper 
tige jufques à la naiflance de la branche 
confervée, 

3. Pour ce qui efr. d'un arbre qui aura w<-a 
pouffé plufieurs branches dont quelques- J'^J'^jJ* 
Unes feront rm! placées : il faut examiner <■ f»p fi- 
celles qui font propres à donner une figure 
agréable à vôtre arbre , & les tailler à troiî 
yeux qui foient tournés de façon à en for- 
mer l'arrondifTemenr. Or pour que ces yeux 
foient bien tournés ; il faut qu'ils foient en 
dehors de l'arbre & jamaisen dedans , à l'ex- 
ception des Beurrées dont les branches à bois 
Vécartent trop lors que les yeux font en de. 
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hors ; e*efr pourquoi ii faut obferver ; cfi 
les taillant, que tés yeux foîent en dedans 
de l'arbre ; afin de lui faire prendre une 
, figure bien arrondie. 
**> *• ■ A l'égard des branches mal placées , il 
les faudra tailler à l'épaifîeur d'un écu, ou 
en talus, & retrancher les branches chifon- 
nes. 

Le C v a t s. v x. 
ttwmntm Ce que vous venez de répondre à met 
CuSîT.- objections me fait un plaifir infini. 
iiémm- Mais fi cet arbre avoir produit l'année 
*"> fuivante de belles branches après cette pre- 
mière taille , faudrait-il obferver la même 
manière de taille que celle que vous venez 
de m'expliquer î 

Le Jardinier Solitaire. 
Ouï, il faut (uivre la même méthode, 
ti s'appliquer toujours à former l'arbred'u- 
lie belle figure, c'e/t-à-dire à conferver les 
branches qui font à fruit , retrancher les 
chifonnes, couper à. l'épaifîeur d'un écu ou 
en talus celles qui font mal placées, pour 
en faire des branches à fruit ; fur tout il 
faut éviter la confufion dans les branches. 
Le Curieux. 
Je comprens en partie ce que voiis me 
dites, mais la taille en talus, & celle à l'é- 
paifîeur d'un écu me paroiflent quelque 
chofe de nouveau Se dont je n'ai point en- 
core ouï parler. ' 
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Le Jardinier Solitaire. 
La tailleeo talus & celle à l'cpaifle-jr d'un d» **i 
écu font de l'invention de M. de la Quin- 
tinie : elle font trcs-itti'es pour avoir des "i 
branches à fruit, & (ur tout pour en avoir *™** 
qui foient bi?n tournées. Ces tailles font par- 
faitement bien imaginées, j'en ai l'expérien- 
ce & en voici la raifon. 

La branche à bois étant coupée en talus, Mi *• 
ou à répaifleuï d'un écu , fa feve ne trouve 
plus de branches à remplir. Que fait.elle 
pour lors ? elle perce prefque toujours pour 
donner une ou deux branches à fruit ; fî 
elle ne perce point, ( ce qui arrive rare- 
ment ) cette taille ne gâte aucunement l'ar- 
bre. 

Le Curie, v x. 

Je fuis irès-content de ce que vous venez 
de me dire de ces nouvelles tailles, elles mé- 
ritent d'être 'mifes en pratique. 

Revenons à la taille ordinaire pour nôtre 
jeune plant. Combien faut-il quemss arbres 
aïentoe tailles pour qu'ils foient formés en 
buifTon j & comment faut-il les tailler pour 
les entrerenir d'une figure agréable? 

Le Jardinier Solitaire. 

Pour les arbres plantés depuis quatre ans, &<w™ 
il faut fuppofer qu'ils auront de bonnes bran- £*V>*/i 
ches l bois & à fruit à la troifiéme taille : «/frmum 
«infï il faudra examiner la vigueur de l'arbre' 4 
pour Miller les branches plus ou moins cour. 
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SbZïr tes : c 'c1-à-diie , depuis quatre lUÎqnt 
Am-JZ, neuf pouces, en obfervant de biffer l'oeil le 
J^^ûw, P^ us ^ auc ^ e ^aque branche à bois en de» 
hors -de l'arbre pour former fon arrondifle» 
ment : je vous confeille encore de mettre 
un cerceau attaché avec de l'oifier à trois ou. 
quatre échalas pour palifler les branches à 
bois autour de ce cerceau , cela donnera une, 
belle figure à l'arbre. 
J| Aurefte, n'aïez point d'égard au crois- 

fant ni au decours de la Lune pour tailler 
vos arbres. 

Le Curieux. 
Vous me furprenez de me dire qu'il ne 
faut point avoir égard au cours de la Lune 
quand on taille les arbres ; j*ai ouï dire à 
des anciens Jardiniers, qu'il falloit toujours 
obTei ver le decours de la Lune pour tailler 
les arbres vigoureux , & le croiflant pour, 
tailler ceux qui pouffent peu en bois ; leur 
raifon étoit que la taille n'eft pas avamageu- 
fe pour donner bien-tôt du fruit, fi on ne- 
la fait en décours. Ils ajoûtoient que ce qui 
fait que quelques arbres font fi long-tems à 
donner du fruit, c'eft parce qu'ils ont été 
ou plantés, ou greffés en croiflant, ou en 
pleine Lune. 

Le Jardinier Solitaire. 
jfjw;^" P lus g r ande partie des anciens ïardî» 

îr^hwb n * cis ont ^ c ' ans cette eïreur » & 'i y en s 

xi^ quelques-uns qui y font encore : mais l*ex^ 
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bénéfice m'a fait connoître que les uns ni ^J^^T/y. 
les autres ne raifonnent point jufte ; puifqde v^" « <«/■(* 
îans obferver le cours de la Lune, je mé£"2^ 
fuis toujours bien trouvé de ne point m'ar- 
Têter à cette efpece de fuperitition en ma- 
tière de jardinage c'efl un fait dont cha- 
cun peut faire l'expérience. Cependant je 
■veux qu'on ne s'en rapporte pas à ce que 
'j'en dis; M. de la Quintinie pourra en être 
plutôt crû que moi. 

Voici fes paroles , je vous prie d'y faire 
«tention. 

„ Je protefte de bonne foi que pendant smimat 
„ plus de trente ans , j'ai eu des applîca- %^,^ t % 
„ lions infinies pour remarquer au vrai fi'"^"* 1 

toutes les Lunaifons dévoient être de dm'a^n'., 
„ quelque confideratîon au jardinage , afin JVj^ 
5, de fuivre exactement un ufage que je 
„ trouvois établi , s'il me paroiflbit bon ; 
' 5) mais qu'au bout du compte ce que j'en 
• 9J ai appris par mes obfervations longues & 
>, fréquentes , exactes & finceres . a éiè 
j, que ces difcours ne font fimplement que 
•„ de vieux dires de quelques Jardiniers 
i, mal-habiles. 

Et plus bas , <7 dit : „ J'ai donc fuivi **»> <*> 
M ce qui étoit de bon & j'ai condamné ce^î/^tfi 
•„ qui m'a paru ne l'être pas ; les decours*- 
' 9> ont été du nombre des reprouvés : & 
^, en effet , greffez en quelque tems de la 
tl Lune que ce foit, pourvût que vous k. 
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„ faffiez adroitement & dans les greffé* 
M propres pour chaque greffe & fur les 
„ (iijetï convenables à chaque forte de 
„ fruit , vous réiiffirez. 
im u -.1- II cantimë aiujî : „ Tout de même le- 
m^tift* ^ m:z toutes fortes de graines ou de plant , 1 
g>miK,t«*- „ en quelque quartier de la Lune que ce 
„ foit , je vous réponds du fuccès égal 
„ de vos femences & de vos plants ; le 

premier jour de la Lune comme le der- 
„ nier efl: également favorable. „ Voilà le 
fentiment de cet auteur . qu'on peut dirç 
/ avoir éré le plus habile de nôtre fiecle. 

Le Curieux.- 

Après des témoignages li authentiques t 
je ne crois pas qu'il y eût des Jardinier! 
qui voulu (lent concéder vôtre fentiment. 

Continuons , je vous prie , la manière 
de railler les arbres. 

J'étois ces jours paffés dans le Jardin de 
M. . . . fon Jardinier difoit que fa mé- 
thode éroit de décharger le bois des arbres 
peu vigoureux, en les taillant , afin que lç 
pied donnât plus de féve & qu'ils pouffas? 
ftnt vigoureufemenr dans la fuite j & que 
pour les arbres qui pouffent très-peu en 
bois , il les taillok fort court & même plu» 
court fur coignafïier que fur franc. Je vou- 
drais bien fçivoir la raifon pourquoi la tail- 
le des arb.es fur coignafliet fe doit faire 
plus court que fur franc ï 
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De U taille des trhei. i s 9 

Lb Jardinier Solitaire. 

. Cet homme parloir en habile Jardinier j 
& tous ceux qui fuivront fa maxime s'en 
trouveront bien. 

La raifon pourquoi l'on taille plus court M 8 " 
fur coignaffier que fur franc , c'eft que le* 
coignaffier pouffe plus' de branches à fruit î" 0 '""^* 
que de branches à bois , & que le franc au 
contraire fait plus de branches à bois que de ïW^J™»* 
branches à fruit. C'eft. pourquoi l'on taille 
plus court les arbres greffés fur coignaffier , 
afin d'avoir de bonnes branches à bois , & 
Von taille plus long fur franc, pour avoir' 
plus de branches \ fruit. 

Si vous me demandez en quoi confifte la 
taille courte , je vous dirai que c'eft de 
tailler à deux ou trois yeux fur la branche 
à bois qui forme la figure de vôtre arbre : 
cette opération fe fait , pour la même raï- 
fon , fur les arbres peu vigoureux. 
Le Cwrieux. 

• N'y a-t-il point quelque obfervation X 
faire fur les branches à fruit , par rapport 
aux arbres qui font foibles , & peu vigou- 
reux î 

Le Jardinier Solitaire. 

Ouï : aux arbres foibles , il ne faut at- £* mn&n 
tendre du fruit que fur les greffes branches, 
& pour les fortifier il faut retrancher tou- /-«■•'» la 
tes celles qui font incapables d'en porter. ***** 
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itfo U Jtrdinitt SolitÀire, 

Le C u r i e u Xi T 
; Comment gouvernez-vous dans la taxlïd 
les arbres qui lont fort vigoureux ; c'eft-à-v 
dire qui ont une fi grande abondance de CS*| i 
vc qu'elle ne leur fait pouffer que du bois 
' & point de fruit r ) 

Le Jardinier Solitaire, i 
■Ms-'r iit La manière de tailler les arbres vigoureux; 
tMiniu*" e ft différence de celle dont je viens de par- 
j££T 1er ! ceux-là, il les faut rainer court , 8ci 
pour ceux-ci il les faut tailler long s on ap- 

Eelle.celà donner bien de la charge fur le* 
rançhes à bois , pour les obliger a fe met- 
tre à fruit. 

( . LeCuriéux. 

En quoi tonfifte la taille longue î I 
Le Jardinier Solitaire, 
B#fe«s» E'' e toniifte à donner une taille de dix à 
if u taiBi douze pouces fur la branche à bois qui eft 
venue de 1a raille de l'année précédente i on. 
la fait ainfi pour que l'arbre ne pouffe point 
autant en bois qu'il feroit fi on le tailloit 
Court , & afin qu'il pouffe à fruit. 
Le Curieux. 
Mais après cette taille longue, fi cet ar- 
bre ne pouffe point à fruit , quel moïen y 
a-t-il pour lui en faire porter 3 

Le Jardinier Solitaire» 
Si c'eft un arbre de 15. ou 20. ans, il- 
faut le tailler fur le vieux bois ; j'en ai fait 
l'expeàeace iur des f^r^miefja , les arbres 
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fent ê'ê tel'etr,ent chargés de fruit que celi 
îfàîfôit phiiir à voir. 1 J 

Mai- pour un vieil arbre il faut aller à la 
ipremkre caufe de !a vigueur , & enpoinc 
s'arrêter à la pratique des anciens Jardiniers 
entêtés de leur vieille routine, qui eft de 
-faire un trou à l'arbre au travers de la tige, 
: -& d'y rrettre une cheville de bois de chêne 
iienlec Ils prétendent que cette précaution 
"arrêtera l'abondance de la feve , & fera pous- 
fer l'arbre à fruit. D'autres qui font de la 
même opinion, difent qu'il faut fendre une 
des racines & mettre une pierre ; "que celî 
fera le même effet que la cheville : enfin il 
y en a d'autres qui recourent au decours de 
h Lune. Pour moi je fuis la pratique, du Jf^J* 
plus habile homme de nôtre fiecle, qui a 
e:é obligé en pareil cas (comme il le dit 
lui-mcme ) d'aller â la fource de la vigueur 
de l'arbre; c'eft-à-dire aux racines, & d'en 
retrancher une ou deux ; il a vû par la fui- 
te que cet expédient étoit infaillible pour 
faire porter du fruit à de tels arbres. 
: " J'ai fait ta même expérience dans les mois Jjjjj 1 ' 
de Novembre & Décembre fur de vieux 3r- nkjp. 
bres quiécoient vigoureux, & qui ne pous- 
foient qu'en bois & point en fruit : je fis 
couper deux grofles racines à quelques-uns , 
& trois à d'autres ; & l'année fuivante ils 
donnèrent une fi grande quantité de fruit 
L que j'en fus furpns» 



£ft " Lt Jardinier Solittto. 

..... L E Ç U R I £ « X. . 
Je vous avoue que ce fecret me parpft 
.bien, imaginé ; mais je voudrois fçavoïr 
' comment fe forment les boutons à fruit en 
vertu de cette opération. • 
Le jardinier Solitaire. 
Ptmfji ' ' I) m'eftaifé de vous en dire la raifon-, 
. c ' e & que par le retranchement de plufieurs 
* ^ racines l'arbre n'a plus qu'une fève modérée:, 
"laquelle arrondit les boutons à fruit, enfor- 

VrfZû. 1 " n'arrive pas quand la (eve eft trop abondant 
te ; parte qu'elle s'étend trop pour lors dans 
tous les boutons, & qu'elle les allonge au 
lieu de les arrondir. 

Le Curieux. 
Vôtre raifon me paroît jufte ; mais afin 
que je fçache tout ce qui dépend de cette 
opération., dites-moi, je vous prie , cou- 
pez-vous les racines à moitié de leur lon- 
gueur ou proche du gros de l'arbre î cette 
question me paroît afTez importante. 
Le Jardinier Solitaire. . 
limmi: Il faut faire découvrir toutes les racines 
J^'^'de l'arbre pour voir celles qui font les plus 
fmr greffes : ce font celles-là qu'il faut retran- 
■'toèïfmû. cher au nombre de deux ou trois , quelque- 
fois même de quatre, d'un côté ou d'autre, 
félon la vigueur de l'arbre ; mais il faut que 
ce foit toujours à trois ou quatre pouces dit 
corps de l'arbre. Cela étant fait,, il n'y % 
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J3è Id taillé âa àrfoa, itfj 
plus rien à obferver que de mettre de la ter- 
re fur les racines pour que l'arbre porte de 
fruit immanquablement. 

Le C u r i e ux. 
: Je tnettrii en pratique tout ce que vous 
pie dites. 

- Mais fi c'étoit un arbre jeune Se vigou- 
ïeux qui ne donnât point de fruit, croïez- 
vous que pour lui en faire porter il fallût 
retrancher de fes racines, tout comme l'on 
feroit à de vieux arbres ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Il faut tailler fort long un jeune arbre aw™.-,-,, 
vigoureux qui ne donne point de branches ^/"^ 
à fruit , c'eft-à-dire , à dix ou douze pou- à «* 
ces , & cette taille fe doit faire au mois de yTi^jj 
Mars. Il faut laiiler fur cet arbre les bran- 
ches de faux bois & celles qui font inutiles , % jS.'™ 1 
afin de les retrancher l'année fuivante ; ces 
branches de faux bois abforberont la feve & 
difpoferont l'arbre à avoir une feve modérée 
qui lui fera pouffer des branches à fruir. 
Le Curieux. 

Cela me paroît bon pour les arbres vigou* , 
reux ; mais fi un arbre étoit languifiant , 
quel remède faudroit-il apporter pour lui 
redonner de la vigueur ï 

Le Jardinier Solitaire. 

Comme mon intention eft de vous parler y c rxu 
'de la maladie des arbres , c'eft pour lors que f ™j^jjJ 
je vous dirai quels font les remèdes qu'il ' 
L a 
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1 64 I* Jardinier Sotiiatrë. 
convient de faire à «eux qui font langui!* 
fans. 

Le Curieux. 

Cela fufRc : parlez-moi donc maintenant 
d'une certaine taille en crochet, à la fiçon 
des vignerons , que le Jardinier de M, „ i 
m'a dit êtreneceffaire quelquefois pour rem- 
plir le vmde qui défigure un arbre en buiffbni 
Le Jardinier Solitaire, 
Exfiintfo, ^' £n n ' e ^ rn ' eux imaginé que cette tail- 
ikuuiit le ; nous en avons l'obligation à M. de h 
S-î«*«<iS Quintinie qui en efl l'auteur. Cette taille 
r*mtmr. fe doit faire fur une greffe branche à bois, 
à trois ou quatre pouces de long, & il en 
dm taise fortira des branches à bois bien placées : j'en 
JiCMu ft« ai fait l'expérience fur un arbre en buiiïon 
fm"»f'<> qui avoit un vuide qui le défigurait : elle 
**f*fc rciifTit, j'en eus une belle & bonne branche 
à bois qui le remplit & par ce moïen la, 



Le Curieux. 
Les effets de cette taille font dignes dç 
remarque, aufli-bien que ceux de la taille 
en talus j'ai pourtant une nouvelle que- 
flion à vous faire, la voici. Doit-on tailler 
dès la première année un arbre en buiflon re^' 
fappé, qui auroit pouflé de nouvelles bran- 
ches ? 

Lf, Jardinier Solitaire. 
Je vais vous fatisfaire , & pour celà jft 
yous dirai qu'il ne faut point tailler l'arbre 
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IV U taille des arbretî 1 6 j . 
'dont vous parlez juiqu'à cequ'il paroïffedes 
boutons à fruit ; cependant il ne faut pas 
manquer dès la première année de pincer les 
bouts de chaque branche à bois , afin d'avoir 
pircerte opération des branches il fruit; on 
ne doit pas négliger non plus d'cker tou- 
tss les branches inuùles qui o:cuperoient la 
fève mal à propos. C'eft ainfi qu'en ufent 
les habiles Jardiniers pour qu'un arbre re- 
lappc rapporte du fruit au bourde trois ans $ 
& fi au contraire on, tailloir cet arbre des la 
première année ( il ne potifferoit qu'en boîs 
& nullement en fruit , eaforte. qu'il ferait 
au moins cinq ou fix ans fans porter : je 
vous confeille de fuivte cette méthode. 
Le.. Curieux* 
Ce que vous venez de me dire me paroîe . 
nouveau , & jç IVbfsrverai exactement. Par- 
lons maintenant de la taille des Pêchers „ - 
Abricotiers & Pruniers ; j'ai befoin de vos 
irtftruétions fur tout «là. 

CHAPITRE IV. 

De taiïït des Pêchers , jibricoriers & 
Pruniers. 

Le Jardinier Solitaire. 

ÏQnt ce que je vous ai dit touchant la e* t*m 
taille des arbres en buifTon convient a " 
des arbres en efpalier ; il n'y a dçdtf* 
L î 
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TÏi Le fardmier ïîolttahre, 

fXI'iT ^ renCe l 11 ^ ,a figure d'éventail qu'il fairf I 
«"HT- donner à ceux-ci , & pour celà mettre en 
P™" 1 ! 116 ' es fi" obfervations fuivames. 
e La première eft de faire détacher du treil- i 
/j/,™' ' a B e toutes les branches de l'arbre , d'en- 
f"i- r*s f ôter le bois mort & les branches chifbn- 
rfMhjU». néj ^ & Je n'y laifTer que celles qui peu- 
Os™™îi vent donner du bois & du fruit. On di- 
ftingue facilement les branches à fruit par 
SiSTi' boutons qui (ont doubles, des branches 

à bois qui n'ont point de boutons. 
frtfeii-M . féconde, il faut tailler les branches à 
mtm. ^ qyjjjj ou ^ c ; n q yeux lelon la vi-- 

gueiir de l'arbre ; laifTer toute* les branches 
à Fruit-, mais n'y laifTer du fruit f quand 
il eft noué") ' que : la quantité qu'elles en 
pourront nourrir. 

-'La troifiéme , il faut donner pour la ■ 
première taille une longueur raifonnable aux 
branches à fruit , fauf à les recourcir à la. 
deuxième taille de la même année , quand i 
elles ne paroiffent pas aflez grofies pour • 
I nourrir leur fruit. ,, \ 

La quatrième, quand un pêcher eft dé- 
garni de branches à bois d'un côté , 8c - 
qu'il n'y a que des branches à fruit ; il 
faut tailier court les plus greffes branches. à 
fruit , afin qu'en donnant du fruit elles lais- 
fent un demi bois -, c'eft le moïen d'éviter 
le vuide qui eft ie plus grand défaut d'un 
efpalier. 
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De Vi tailkeles mbret'. , i&j' . 
-' La tinquiéme j quand on voir à un pê- 
fcîier une branche gourmande , & qu'il n'y 
«'point auprès d'elle de bonnes branches à' 
beis, il faut conferver ia branche gourman- 
de , pour être taillée à dix ou douze potii 
Ces de long afin qu'elle remplifie le vuide 
de cet arbre, & l'on lera toujours bien de! 
liifTer une petite branche au bout de cette! 
taille : elle aimera la fève & donnera de'; 
bonnes branches à bois & àV fruit ; c'eft' 
l'expérience que j'en ai. . î ■ 

La fixiéme , ' dès qu'un Pêcher ne pro- Mah/e 
diiit plus de branches à bois dans les terres J^''/"^} 
légères, il faudra l'arracher a'uffi-tôt que « ^ 
fon fruit fera cueilli, à moins qu'il n'ait p™j; ' 
jroufTé vigoureuTement des branches parte " 
pied , qui piaillent fuppîéer au défaut des 
autres , & alors il le faudra tailler long, 
c*eft-à dire à un bon pied. 

' Tout ce que j'ai dit touchant la taille 
des Pêchers fe doit obferver pour celle des 
Abricotiers j pour le Prunier il doit être 
taille' long. f "'■ 

' Le tems propre pour tailler les Pêchers 
& les Abricotiers eft ; environ vers !e if. 
Mars ; pour les Pruniers il faut les tailler 
dès le mois de Février , c'eft ma maxime. 

Dans les terres franches , les Pêchers qui ^t*ian-i 
rie poufient plus de branches à bois ne doi- F 'l^'Xi 
vent pas être arrachés , mais il faut les ra- « »««'•« 
battre à huit ou dix pouces de la tige au uiunu 
M 
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l$8 , tt ^furdinler- So'îuktk 
îlfwr*. ™" Novembre ou de He.errbre : jhdi s 
km». ' ai vû qui ont donné pltifieûrs beaux jets St, 
qui font rajeunis ap;ès cette opération. lien, 
eft de même des . Abricotiers & des Pru-* 
mers : je fçai par expérience que ces deux f 
(Jernîçres efpeces de fruits donnent iai-ri3a--> 
quablement de nouveaux jets auffi-bien danî : 
les terres légères que dans les terres fanclies,; 

moins que les arbres n'aient quelque ma-: 
ladie intérieure dans les racines , ou dans le, 
tronc. ■: . - f 

, , ., L E :Ç,B E I E U X. 

.Vos obfcrvations me paroiffent bonnes &, 
' , ' utiles.. Mais dites-moi , je vous: prie , la: 
raifon pourquoi vous recommindez-de tail- 
- 1er à quatre ou cinqyeux les jeunes arbres.. 
"Le Jardinier Solitaire. 
s*;fr> "C'çft afin qu'ils donnent q'autrës Bran-; 
wSftoP™- cries à'bois & à fruit en quantité pour l'an-, 
ittnàfutrt fuivante j car les branches à fruit du 
°i.'ib:».Zs Piclier ne ■portent pas plufietirs fois comme. 
p^Zrfè™- C ^' es ^ îS Poiriers : elles péûflent pour l'or». 
fsi *« dinaire après avoir donné du fruit , & mê», 
tZfnïI? fouvent elles- -périflent par la gelée, par 
mu** les vents roux & 'e; brouillards 1 avant que. 
de porter leur fruit. Quand ce !à arrive il' 
Tr-iî'lt' ' es atlt tomes ° cer aufli-iô: qu'elles parois-^ 
rifhn. fent mortes, 

M f , 0 & Il faut remarquer que la taille des Pê- ( 
ZutfZZ c Hers étant faite ils font en fleur peu de, 
t*m*> m tems après ; pour lors il faut les couvrir., 
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Ut Ltiaîlte des arbres.' , ïoV 
afin de les garantir- des reftes de la gelée , fi 
l'pn veut avoir, du fruit ; on fe (eri pour n .w * 
«là ordinairement de paillafiWs que l'on^' 
njct devant les arbres. Ma méthode eft de 
les couvrir légèrement avec des écoffas de 
pois. qui ontde longues trainafles , leiquelles 
on -larde au treillage pour les faire tenir de ' 
manière qu'ils y reftent jufqu'à ce que les 
pèches foient grofles comme le bout du pe- 
tit. doig: ; c'eft le moïen d'en avoir une fi 
grande quantité, fuivant l'expérience que 
j'en ai, qu'on eft obligé d'en ôrer, Ce que' 
je viens de dire pour les Pêchers , fe doit 

Eratiquer auffi pour les Abricotiers, & pour 
s Pruniers qui font en efpalier. 

Le Curieux. 
J'approuve fort vôtre méihode & il ne 
me refte plus aucun doute fur la première- 
taille des Pêchers en efpalier. Venons main- 
tenant à ce qu'il faut faire pour la féconde 
taille. 



CHAPITRE V. 

î>e la féconde TaïUe des Pêchers en efpalier , 
„ . . & du temt ou il faut U -faire. 

Le Jardinier Solitaire. 

POur bien réiiffir à la féconde taille des c^,kfit 
Pêchers i! faut ob!erver cinq choies. t£%%^ 
. i. La commencer depuis la mi-Mai jus- * 
gu'à la mi-Juia. ' llhMt 
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>7° ^ J* rdiaîer Solitaire. 

z. Ne retailisr que les branches à' fifcifàfi 
fuppofé qu'il en foie béfoin, comme aufl»- 
celles qui font à demi féches : p ar et re- 
tranchement les bonnes branches à fruit fe 
fortifieront. 

J. Il faut décharger les branches à fruit 
quand on prévoit que l'arbre ne fuffira pas 
pour les nourrir, & tailler auffi celles qui 
n auront point noué. - , 

4. Quand un Pêcher a beaucoup de bran*- 
ches à\ fruit, & qu'il en a peu à bois, il 
faut tailler les. plus grades branches à fruit 
de même qu'une branche à bois, & cela en 
faveur de 'l'arbre pour qu'il foit beau l'année- 
fui vante. 

f. Il faut retailler les branches gommées, 
au-deflous de la gomme & ôter tout ce qui 
eft fec ou languiiïant. 

Le Curieux. 
Je comprens la neceflité de cette féconde' 
taille qui eft caufe que la levé n'efi point- 
occupée inutilement. Vous m'avez promis 
un traité du Pincement, des Pêchers & de 
me dire quelle eft fon utilité : fou venez- voui 
de vôtre parole & ajoûtez-y , s'il vous plaît > 
quelque, chofe touchant l'ébourgeonnement. 
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Des Pincement des arbres. 171 



C H A P I T R E VI.- 

X>n Pincement des Pêchers , Abricotiers , Poi- 
riers & Figuiers , Qr de fébourgeonw '.' J 

Le Jardinier SOLITAIRE. 

LE Pincement des Pêchers efl une ma- ^f"'^^ > 
niere de taille qui le fait fur un fujet rt^ZZ 
tendre & nouveau , à trois ou quatre yeux 
avec les ongles. Il empêche le pafla^e trop z*itfnit 
fort de la feve, & la trop haute pouflée ; lï f ' 
fait crever des yeux & donner plulîeurs 
branches ; j'en ai l'expérience. 

Le Curieux. 
Ce Pincement eft donc pour arrêter les 
branches qui veulent devenir gourmandes ? 

Le Jardinier Solitaire, 
- Ouï, & c'eft pour cène raifon que M. 
de la Quintinie l'a mis le premier en ulage ; fy/j£,""" 
car ces fortes de branches deviendroient trop^°^*'" 
grofïes & trop hautes, & ne poufTemient 
que du bois : au lieu qu'elles produifent, 
par le moïen de ce pincement, plufieurs pe- Lutgia 
tites branches inférieures qui feront bonnes ?" 
à fruit , & d'autres à bois propres pour gar- <*« j'i/ï*n^ 
nir l'arbre. 

Le Curieux. 
En quel teros pincez-vous les Pêchers î 
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17* Le Jdrdixler Solitairt, 
Le Jardinier Solitaire. 
i.„m,;,& Ce pincement fe doit faire en Mai & eri 
*Z£*?l î u i n ! fi on le fait plus tard il ne produira 
T'w/C"* P as ' e m ^ me e ^ ec - L* raifon cft que 1k Brandi 
'*»«" " ches que l'on pinceroit plus tard ne donne- 
Rr/im roient au-deflous d'elles que des branches 
ÎTZ™ «" chifonnes & infruftueufes pour l'année fui-» 
fm*4im vante. Car la fève eft alors occupée à forti- 
Jljjl* fier non feulement les branches à bois , nuis 
encore celles \ fruit qui font venues de la, 
première taille de l'année , & même à nour- 
u rir le fruit qui eft fur l'arbre,. Et ainfï tou- 

■ ' tes les branches qui viendraient de celles qui 
auraient été pincées trop tard, feraient chi.-* 
fonnes & inutiles. 
Cep/m. Ce que je viens de vous dirç touchant 
tJZi* les Pêchers, fedoit auffi entendre des Abri- 
M ™- çotiers , Figuiers, Poiriers,. & des jets. des" 
mSS^T vieux arbres qui ont été greffes en couron- 
ne, Quelques-uns n'approuvent pas la pince 
*™ des Pêchers, maïs je doute qu'ils l'aient ja- 
mais bien mife en pratique. 

Le CuriEvx. 
Ce que vous venez de me dire du Pince- 
ment me paroîr très-utile î vous avez enco- 
re à me parler de l'ébourgeonnement. 
a-Â .. Le Jardinier Solitaire, 
mw. L'ébourgeonnement des arbres confifle à 
S*.™* ° te . r ' es ijra,icnes inutiles , ■& toutes celles 
qui font une certaine confufion , afin que 
les bonnes branches à bois & à fruit fe fox* 
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D* TlnCtmtnt des krhft. 17; 
tïfiefit & fe confervent pour la beauté de 
l'arbre. 

1 L'ébourgeonnement des Pêchers & Abri- «■ -pi • 
cotiers fe fait pendant les mois de Mai & '^'f",, 
dejuinj & ce'ui des poiriers en Avril 
en Mai : cette opération fe fait avec la fer- 
pete. 

En faifant l'ébourgeonnement des Pê- " fm *«r 
chers , on ôtera la trop grande quantité de Xugi'iâ 
pêches qu'il y a fur les branches, afin que î**^ 
celles qu'on laiflera foient plus grofles 
mieux nourries. ^Tuf 
Le Curieux. mtamm, 
• Puifque vous avez commencé k parler 
d'ôter la trop grande quantité de fruirs qui 
font fur les Pêchers , je vous prie de m'in-. 
ftruire fur la manière de le faire à l'égard des 
s&res, 



CHAPITRE VII. 
Dt la manière dont il faut gouverner let 
fruits fer Us arbres , afin qu'ils 
aient leur qualité. 
Le Jardinier Solitaire. 

LA Méthode pour avoir de beaux & 
bons fruits, eft de décharger l'arbre de 
la trop grande quantité. Je parle de ceux . 
d'automne & d'hy ver , car pour ceux d'é- 
té* l'ardeur du foleil les nourrit parfaite- 
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174 & Jardinier Solitaire; 
e<trit,*trt- ment , ainfi il n'eft pas befoin t d'en ôter \ 
™»r^"la referve des Abricots lefquels on peut fairs 
fmiux,bru. vendre pour confire, quand on les ôte dej 
bonne heure. 

Le Curieux. 
En que! tems ôtez-vous la trop grande 
quantité de fruit de deflus les arbres i 
Le Jadinier Solitaire. 
t* uni Le tems le plus propre eft le mois de 
Mai pour les Abricots & les Pêches ; & 
la ir*,u les mois de Juin & de Juillet pour les fruits 
JT^tf.' d'automne & d'hyver , parce que pour lors 
on peut connoître & choifir les plus b;aux 
& les mieux formés. Sur-tout il faut retran- 
cher ceux qui font piqués des vers, ouquï 
On: quelqu'autre tare connue. 

Le Curieux. 
Faut-il biffer plufieurs poires fur chaque 
trochet ? 

Le Jardinier Solitaire. 
Ummm; il Non, on efKme plus une ou deux belles 
«îfti'jMu F* ) ' , ' e5 > que plufieurs petites : fi l'on voit 
in àctfa la donc fur un trochet une ou deux belles poi- 
** r< '* res avec d'autres petites , il faudra fans fcru- 

f>ule couper avec des cifeaux les petites par 
e milieu de la queuë, de crainte de don- 
ner de l'air à la féve , ce qui feroit alteref 
les autres fruits, & empêcheroit leur gros-» 
feur & leur nourriture. 

Le Curieux. 
Vous fçavez qu'il y a des poiies qui tiea? 
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Gouverner UsfmUt fur ht arbres, 17 J 
lient fi' peu fur les arbres, que le moindre 
yent tes abat. Les Virganloufes , par exem- 
ple:,: font forts fujetcs \ cet, accident, & 
plus les greffes que 1es*petites; aùifi enôtanc 
toutes les petites , félon ce que vous dites 
l'arbre courroit rifque de le trouver fans 
fruit. 

J-e Jardinier Solitaire. 
, Vous prévenez ce que jevoulois vous di- E^aHm 
K : il n'y a point de règle qui n'ait fon ex- 
ception. v*£Lft. 
Pour cette efpece de poire , il en faut 
' biffer de petites , afin de n'en être point 
privé entièrement ; mais le meilleur confeil 
que je vous puiffe donner c'eft de n'en met- 
tre: que peu en buiffon , & beaucoup en 
efpalier. 

Le Curieux. 

Je fuivrai vôtre confeil : revenons main- 
tenan' aux Pêchers. Faut-il ôter d'une blan- 
che qui auroit plufieurs pêches, celles qui 
font les plus petites ? & ii on les y laiffoit 
yiendroient-elles à maturité ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Il les faut ôter : car autrement il arrive- t^tm 
mit que la chair de ces fruits ferait rude &^V£T< 
pâteufe, & leur goùr aigre & amer, l'^-^* 
perienceme l'a fait connoître. Je ne vous 2 î-ké. 
dis point ceci feulement pour les pêches , 
mais suffi pour toutes fortes de fruits : fî 
Vous en voulez avoir de la fatisfà&ion , ne 
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vj6 ■ ■ Le Jardmhr Solitaire. ;v^. 
fouffrez point qu'on laide fur vos arbre! ïe% 
fruits qui font trop preffés ; .la raifort eft 
que l'air & le foteil ne paflânt point au, tra- 
vers , ils feront fujets à fe pourrir. 
Autant II ne faut point manquer non plus de faï- 

|î^v" re vifiter tous vos Bon -chrétiens au- mois 
d'Avril , & de Mai , & voir s'il n'y a 

rfw. ™ point de petites chenilles noires auxquelles 
ils font fujets : car elles piquent les poires, 
ce qui les rend tomes contrefaites, ïes-fe-s 
che & les fait fouvent tomber, ' 

Le C u r i ë v Tt, 
'. Je. conçois la nece(fité de vifiter les Bon- 
chrétiens fur les arbres : mais expliquez-i 
moi , je vous prie, d'où vient qu'en lais- 
fant une trop grande qu.anti;é de pêches fur 
un arbre , elles deviennent d'un mauvais 
goût, comme vous venez de me le dire : 
je ne crois pas que ce (oit manque de fève, 
guifqu'îl en faut une bien plus grande abon- 
dance pour que les branches de ce même ar-! 
bre puiiTent profiter en groffeur ; je vous 
avoue donc que je ne conçois pas quelle en 
peut-être la raifon \ 

Le Jardinier Solitaire. 
Il efl aif<£ de vous en faire connoître fa 
c aufe , &: vous en conviendrez dès que vouï 

■ — ■ demeurerez d'accord avec moi que la cha- 
leur du foleil eft le principe qui met la féve 
en mouvement & qui la fait agir en deux 
différentes manières | i°. D'abord le foleil 
"' 1 fubtilife 
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Gettvtrntr 1rs fruits fur Us 4trhns. jyy 
fubrilife unCpartie de cette feve, & c'eft ce 
qui donne ta nourriture au fruit jufqu'à fa, 
parfaite maturité j i°. L'autre partie de U 
feve, qui eft à la vérité plus abondante mail 
eh même tems plus matérielle, reçoit firo- 
plement du foleii une qualité convenable 
pour groiîir & pour fortifier les branches à 
bois. Ce principe étant inconteftable , je 
dis que le plus fubtil de la feve qui fert à 
nourrir le fruit , étant moins abondant que 
le reftant de la feve qui fair groffir les bran» 
elles à bois, il s'enfuit de-là qu'en biffant 
tme trop grande quantité de pefches fur un 
même arbre, elles ne fçauroient recevoir au- 
tant de cette feve fubtilifée qu'elles en ont 
befoin pour leur nourriture ; & par une 
fuite du même raifonnement les pefenes font 
non feulement moins grofles; mais elles font 
auflî d'un très-mauvais goût. J'ai fait fur 
cela l'expérience fuivante. T'avois un arbre 
qui portoit ordinairement des pefches fort 
grofles 8c d'un goût exquis ; il arriva qu'u- 
ne année fe trouvant chargéd'une très-grande 
quantité, j'eûaïaide n'en ôter aucunes pour 
Voir lî elles feraient également bonnes, mais 
la chair en devint fi rnde, fi pâteufe & leur 
goût fi aigre & fi amer que je fus obligé 
de les jetter. L'année fuivante l'arbre char» 
gea encore beaucoup , mais je n'en lailïai 
qu'une quantité raîfonnable, & j'eus des pê- 
ches auffi grofles & d'un auflï excellent goûÇ 
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i 7 3 Ze JarJhîer SoKisin.- > 
qu'elles l'étoiént avant que j'eufle fàit ttûtf 1 
expérience. .»■'■■■' ■ ;v 

' '" L E C 17 R I E V X, 

* Rien n'appuïe 1 mieux le raifonnement que 
l'expérience , - & on ne doit pas hefiter à 
lnivre la pratique que vous prefcrivez. Je ' 
vous demande à prêtent s'il eft neceflaire de 1 
découvrir en certain tems les fruits qui font 
fur les arbres, tant en buiffon qu'en efpa- 
lier.. 

Le Jardinier Solitaire, 

ce ' » vous vou ' ra R. ue vos fruit* 
UifHrfn a ïent un beau coloris & qu'ils avancent en 
maturité : je n'en excepte point la Pkhe 
nk*n& ™ Mudelaine blanche , qui prend une très- . 
belle couleur incarnat, félon l'expérience 
que j'en ai : il n'y a que Vouant- pêche 
bUnche qui n'en prend point, & la Blanchi 
d'-Andilly qui n'en prend que très-peu s' 
pour toutes les autres , quand on a foin de 
les découvrir de bonne heure elles font d'u- 
ne extrême 'beauté. 

Nous avons auffi de certaines poires dont 
le coloris eft agréable quand on en ôte les' 
feuilles, comme le Beurré ronge, ^Inconnu- 
ebeneau , le Bon-chrétien d'hjvtr , les Pom- 
mes AAfl. Pour les Mufcats & Chajfeias ; 
il fera bon de les découvrir afin qu'ils pren- 
nent une couleur d'ambre & qu'ils aient un, 
goût plus fin. 
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Gouverner la-fruit fur îet nrfatt, 179 

Le CuRituxi 
.. Continuez , je vous prie , de me dire 
le tenu auquel il faut découvrir les fruits , 
& la manière de le faire afin qu'ils aient un 
beau coloris. 

Le Jardinier Solitaire. 

L'expérience m'a fait connoîrre qu'on u<mt 
peut commercer à la fin de Juin à ôter avec ^^t? 
des cifeaux les feuilles qui font fur les fruits, /..'£Ttf-"l 
& continaer de le faire dans la fuire , fur ^^ nitk 
tout quand on voit à peu près qu'ils ont 
leur groffeur. Car pour lors il faut ôter en- 
tièrement toutes les feuilles qui font amoiy , 
afin que la rofée de la nuit, la pluie & les 
layons du foleil donnent defTus. 

Quelques Auteurs ont dit que pour UmieH & 
leur donner plus de couleur , il .faut avoir 
des feringues faites exprès , dont la pomme 'Z»J"Zi 
joit faite en forme d'arrofoir avec lefquelles 
on les arrofe, ou on les ferjngue deux ou 
trois fois le jour pendant la grande chaleur 
du foleil. Je conviens avec eux que ces ar- tàfiepm 
rofemens réiïfuflent toujours pour donner hffiîfZii 
couleur aux fruits , mais ils me permettront « émhmum 
de dire que cet ufage fréquent en diminuera ''J™ 1 *"- 
la qualité, particulièrement des pêches dont 
la pelure eft très-fine ; parce qus l'eau de; 
çes arrofemens la pénétrant, aifément , il eft ' 
comme impoffible qu'elle ne fe communique 
pas aux fruits dont le goût ne fera plus fi 
relevé que fi l.*oo nefe fervoit pas de cet ex, 
îwdienr. M * 



t8o Le Jardinier Sotitafre. 
Le C u r i -e v x. 

L'attention que vous avez faite fur les art 
rofemens des fruits eft digne de remarque, 
je m'en tiendrai à vôcre pratique. 

Te voudrois maintenant apprendre à con- 
noïtre le teros de la maturité des fruits , & 
celui auquel on les doit cueillir. 



CHAPITRE VIII. 

De U maturité' des frnits , & dit ttms de le» 

cueillir. 

' Le Jardinier Solitaire. 
v*f«i<*« T A connoiflance de la maturité des fruit* 
£VX&" *-* dépend plus de l'expérience que du rai- 
+tfimi. J fonnemenr. 

.Je vais vous faire part de la mienne. 
$smiu Tous les fruits d'été ne font jamais meil- 
JfiS «m leurs à manger, que lorfqu'ïls fe détachent 
ï<rf^b de l'arbre, excepté les poires qui font fu- 
wunpK&f. jgjfgs j être cotonneufes : car pour celles-là 
"**"' ' il faut les cueillir un peu avant leur maturi- 
té, pour quelles foient bonnes, 
za w«i Les Poires d'automne, comme Beurré ^ 
Mouille-bouche, Sucré-verd, &c. & celles 
fi* t-m d'hy ver fondantes, quoi qu'elles fedétachenC 
SZfiiJ"- facilement de l'arbre, ne font pas bonnes * 
*"*! ''JJr mar, g er jufqu'à ce que leur fermentation lea 
%Lu fi* ait meuries ; c'eft pourquoi on les met dans 
la fruiterie. Le toucher donne ia jufte cou, 
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Dt U maturité' des fruits, iSt 
ftoiiïànce de la maturité des Poires fondan- 
tes, des Pêches, Abricors, Figues, &c. 
Cela fe fait en mettant doucement k pouce c* »»;/,,■( 
fur chacune, de crainte de les meurtrir : & ™?,™j£î 
|ï le fruit obéit fous !e pouce , vous pou- '-"«<> /«* 
ye2 vous afsûrer qu'il eft dans (a matuiiié. ^«aîl; 

Mais, me direz-vous, comment connoî- t+mtefid 
tre fous le pouce la maturité des poires qui **&Zis 
font caftantes, comme te Boa-chrétien mus- 
le Mejfire-Jcan & autres de cette qua- 
qui font toujours fermes î Pour celles- 
là il n'y a que le goût qui en décide : je 
parle par expérience. 

Le Curieux. 

Ce que vous venez de me dire eft bon à 
fçavoir. Un de mes amis me dit ces jours 
paiïés, que pour manger le Pavie de Pom- 
ponne , le Brugnon violet , la Pêche violent 
kitive & tardive dans leur parfaite bonté, . 
il falioit les laifTer meurir fur l'arbre jufqu'à 
fe qu'ils fe détachaftenr d'eux-mêmes. Je 
voudroîs fçavoir fi c'eft là vôtre fentimenr. 

Le Jardinier Solitaire. 

Il eft vrai que pour juger de la bonté de L'mmett» 
Ces fruits , il faut obferver ce que vôtre '"Stdi rU* 
ami vous a dit : ils en feront d'un g 0 ^ 
lucré & plus vineux ; je ï'ai expérimenté.*, p^KT' 
Mais il y a une précaution à prendre , dont 
vôtre ami peut-être ne vous a point parlé, Ami.jm 
& qui efttrès-necefTaire; c'eft de faire ntt-jSXV*;** 
tre de la paille aux pieds des aibres nains enf*"-'*» 
M 3 
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l8ï ■ Le Jardinier Solitaire. 
ri*»* ^P 3 '' 6 * 1 * l'épaïflèur d'un bon demi pied J 
pour que quand le fruit fedéiacherade lui- 
Prfc.Hik. même, il ne foit point meurtri ; & fi à cet 
Jf1 ",1^ ( . IJ efpalier, il y a des arbres à* haute tige, je 
f.i uni*- vous confeiile d'avoir des parafions faits ex- 
jj™ *'** près de la largeur d'un pied & demi, & de' 
Di yifii I 3 longueur de l'arbre paillaflé. Ces paillas* 
mn.ni à. f nt js auront un bord fur le devant d'environ 
wîïjff'p!:, quatre doigtsde hauteur, & autant aux deux 
bouts , pour empêcher que le fruit ne tom- 
ftitutktu be à terre & on les attachera- avec des cor- 
des par les deux bouts en l'air au treillage ; 
cela garantira de la meurtriflure les fruits des 
arbres à haute tige ,] de même que ceux des 
arbres nains, " _ 

MiA I! efl bon d'en faire autant pour les poi- 
fH^TtopU res ^ e Son-chrétien d'hyver, environ quinze) 
* Sm.,ht- jours avant que de les cueillir ; afin que s'il 
HmfMvtT. en a q Ue iq ues . unes q U i f e détachent de 
rarbre, elles ne foient point endommagées. 
Je- me fuis très-bien trouvé de cette précau- 
tion. 

Le Curieux, 

Continuez, je vous prie, de m'appren* 
dre en quel terris on doit cueillir les fruitï 
d'automne & d'hyver. 

Le Jardinier Solitaire, 
u Le tems de cueillir les poires d'automne 

& d'hyver, eft une chofe importante à fça- 
& s**™*, voir : 

rm$ Z u ftu«s meurifleat plutôt dans une ter- 
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De U mAturité ia fruits. ,j &t 
^e.legtre & chaude, que dans celle qui eft 
froide & humide. Cela fuppofé, vous ob- fàA m fi* 
ferverez fi pendant l'année , les mois d'A- 
yril & de Mai font doux.-, s'ils le font, ff^*, 
vous devez juger que les fruits meunront ,mr 
de meilleure heure, Si l'année eft chaude ou ^Jj^ 
féche au mois d'Aoûc & de Septembre 
dans les terres légères on cueillera les poire? 
d'automne vers le douzième ou quinzième 
du mois de Septembre; & les poires d'hy- 
ver au douzième ou quinzième d'Oâobre, 
excepté le Ben- chrétien dhyver , qui doit 
Être cueilji environ une femaine plus tard» 
pour qu'il fe perfectionne dans fa maturité. 
, Les Pommes doivent être suffi comprifûs 
au nombre des fruits d'hyver : elles fe doi- 
vent cueillir vers le n. ou le ij- d'Ofto- 

. Mais fi ces deux derniers mois font froids 
<fc humides , comme nous avons vû dans 
Quelques-unes des années paflees où les fai- 
sons étoient déréglées ; pour lors il faudra 
cueillir les Poires plus tard, c'eft-à-dire cel- 
les d'automne à la fin de Septembre , & cel- 
les d'hyver en Novembre ; & de même des 
Pommes, Dans les terres qui font froides & 
humides l'on cueillera le fruit dix jours ou 
environ après les teins que nous avons mar- 
qués pour les terres légères. 

Il faut choifir un beau jour & fec pour , ( 
cueillir le fruit afin qu'il. fe conferve mieux i Im^mJt 
M 4 
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■ïSij. ■' 'te Jardinier Solitaire. 
i/£ Sr 'f M le faire avec attention, enlorre que toute* 
tmuiZttJt.'hs Poires- aient leur queue, &■ les mettre 
doucement dans le panier pour être mife en- 
fuite fur les tablettes les unes après les au- 

L E C V R I E ïï X '' 

' Je conçois qu'il eft important de faire ce 
■que vous recommandez fi l'on veut être bien 
content de fes fruits. Je voudrois fçavoir 
aufiï de quelle-manière il faut les gouverner 
«îans la fruiterie. 

CHAPITRE IX. 
De la marâtre de conferver la fruits dont 
la fruiterie. 

Le Jardinier Solitaire. 

Kfintmit-ir A manière de conferver les fruits eft de 
% i* MU»- A-' telle conlequence , qu'elle mérite bien? 
^^'^qu'on y faffe attention : par exemple k% 
^«.î^! Pêches font incomparablement meilleures 
étant cueillies j.ou 4. jours avant qu'on les 
La pifthn veuille mander. Il faut Jes mettre dans le' 
fr^ier defius des feuilles de verjus bien 
gmu. féches, leur fituation doit être defliis leur 
queue pour éviter qu'elles ne fe gâ:ent, ce 
qui ne manquerait pas d'arriver fi on lei 
mettoit fur le côté. Il fera necelfaire de les 
vifiter tous les jours afin de manger les plus 
mûres les premières. 
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dans l'ardeur du foleîl ) celles qui ont à * 
l'œil une larme de firop ; on Jes mettra en- 
fuite fur le côté dans une corbeille garnie de 2^îo 
feuilles , - & on les portera dans la fruiterie '.. 
où on les biffera pendant la nuit ; le lende- 



QûanJ on voudra les (ervir fur table il ne 
faudra point les changer de fituation. .' 
- Les Abricots & les Prunes font bien en Fmki4m 
quelque lituation qu'on les mette dans les v^JJ^ 
corbeilles ; mais pour manger des Abricots " <* 
qui foient d'un goût plus relevé que quand 
on les cueille , il faut les laitier un jour ou 
deux fur les tablettes de vôtre fruitier avant 
qu'on les ferve : ceux qui font venus en 
plein vent ont toujours un goût plus vineux 
& plus mufqué que ceux qui font en efpa- 
lier. 

Si vous voulez conferver vos Prunes bien Mai* 
fleuries , il faut en les cueillant les mettre JH^jfjL 
dans une corbeille avec des feuilles d'orties 
par deû*ùs : elles ne doivent point être fur- 
vuidées de crainte de les défleurir , ce qui 
les rendroit moins agréables , à la vûë. Je 
vous confeille de faire mettre les corbeilles 
dans vôtre fruiterie un jour ou deux pour 
que les Prunes fe rafraîchi (Tent , elles feront 
préférables à celles qu'on cueilleroit* pen- 
dant la grande chaleur du jour -pour être 
mangées fur le champ. 
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iStf ... le J&ràlmtr Solitaire. _ 
ijjjÊàj Les ïtaifins étant cueillis , pour lcsMeS 
f±r<*£» conferver on les mettra dans un lieu fec où 
"Xh^" ne géle point ; ils feront bien fur de la 

paille , mais ils fe conferveront mieux étant 
P^nJL-tr P en ^ uî en ' ,air - Le fecrct d'en avoir qui 
ÎT.™C" r durent long-tems , efl de les faire cueillir 

un penavant leur maturité. . : , 

L' E C V R I E U X. . : . . 

Je fuis très-fatisfak de ce que vous ve- 
nez de me dire touchant les fruits d'été. 
Parlons prefentement de ceux d'hyver & 
"*," apprenez-moi la minière de les conferver 
dans le fruitier. Quand on voit un beail 
, ■ jour d'hyver & qu'il ne gê!e point , y au* 

roit-il du nique de leur donner quelquefoî* 
-de l'air ? ' - ■ y -t 

Le Jardinier, Solitaire. , 
B ^ rnoïen de conferver vos fruits d'hy» 
*p<u?/*d ver jufques au tems qu'ils doivent durer £ 
IT*^"" c ' e ^ ^ e ne t?°' t,t l 3 i^ er e ntr er d'air étranger 
JviVÏsT dans vôtre fruiterie; car il corrompioit l'air 
tempéré qui eft au dedans & caufèroit un 
■ dommage confiderable à vos fruits s c'efl 

pourquoi les fenêtres étant bien fermées & 
calfeutrées , il ne faut point les ouvrir tan» 
qu'il y aura encore du fruit , quand ce fe> 
roit même au printems. 

Le. Cvrievx. 
Je ne vois pas qu'il y ait fujet de crain- 
dre que la gelée puifle gâter les fruits au 
printems , n'étant pas aûez violente pour 



Digitized by Google 



MmUre dt cenferver les fats. i8f t 
feeli. Par exemple les Poires de Bon-thrctieri 
éthyver , & les Pommes de Rejmtit en ou- 
vrant les fenêtres par un beau (oleil- d'après- 
midi , pourroieht j elles fouffrirdu domma- 
ge de la gelée \ 

Le Jardinier Solitaire, 

Ce n'eft pas fahs-raifon que je vous al 
dit qu'il ne faut point ouvrir les fenêtres do 
vôtre fruiterie tint qu'il aura des fruits 
car il eft certain qu'en leur donnanr de l'air 
ils perdront entièrement leur qualité. Les 
Pons- Chrétiens deviendront noirs , les Pom- 
mes deviendront fanées & ridées , & vos 
fruits ne feront point agréables ni à la vûéî 
Iii au goût. 

Le Curieux. 

N'y a-t-il point encore d'autres précau- 
tion à prendre pour conferver les fruits ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Ouï. Quand on voit que la gêlée çtt 
Violente, il ne faut pas s'imaginer qu'il ne 
puiffe pas geler dans vôtre fruiterie. Quoi- e^™ 
que vous a'iez pris toutes les précautions^™^», 
que je vous ai marquées, il faut encore \ '"'j^*^ 
pour en être bien fur, y mettre de petits jjV» 
godets de terre pleins d'eau, qui fcrvîront /'*•««• 
à connoître s'il n'y gèle point ; & pour peu 
que l'eau en foit glacée le lendemain , il faut 
couvrir les fruits avec une couverture de 
lit. 

Au refte il ne faut pas manquer à mettre Utfmus* 
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j88 te Jardinier Solitaire. 
J^^" dans vôtre fruiterie plufieurs fouricierei 3 
fixait. elles fervent de pièges aux fouris qui gâtent 
les fruits. 

Le Curieux. 
Je profiterai de tous vos bons avis, Pour- 
fStonf, riez- vous me dire la raifon pourquoi les 
m idna* ^ ru ' ts ^ e l' atin ée 171 1, ne fe confervereut 
fk \jtu* P aî dans la fruiterie î 

Le Jardinier Solitaire. 
Je crois que h caufe ne peut provenir 
que de ce que les fruits manquèrent de cha- 
leur dans ladite année ; & fi vous eûtes 
quelqu' attention fur le tems qu'il fît pendant 
l'été , vous pûtes remarquer qu'il ne fit 
qu'une chaleur très-moderée ; or comme 
c'eft la grande chaleur du foleil qui perfe- 
ctionne la qualité des fruits, en deffechant 
le trop d'humidité qui eft au-dedans , il ar- 
rive que les fruits n'aïantrcçûeni/ir. qu'u- 
ne chaleur ttèVmoderée, & aïant confervé 
trop d'humidité, la fermentation fe fit plu- 
tôt qu'elle ne devoit, ce qui en précipita 
la maturité en telle forte qu'il fut prerqu'uil- 
pofihle de les garder. 

Le Curieux, 
Vôtre railbnnement me paroît jufte, & 
vous me fatisfaites pleinement fur toutes! les 
queftionsque je vous fais. Je vousdemande 
à prefent quelle eft la méthode de tailler la 
vigne, & fi cette taille eft absolument ne- 
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U— . . . . 

CHAPITRE X. 
De la Taille dt la vigne. 
Le Jardinier Solitaire. 

RI b n n'elt plus aifé à tailler que la vi- -JjJjJJJ* 
gne, & rien n'eft plus necefïaire ; par u^"p^ 
la railon que fi on ne taiiloit point, fon fruit, J^jjJJ? 
n'auroit pas la qualité de celui dont la taille 
luroir été faite dans le tems , & la vigne 
ptiiroit infailliblement. 

La taille des ceps de vigne fe fait au mois •»**■ 
de Mars, quoiqu'il y ait des Auteurs qui 
foient du fentiment de tailler en Février, Se 
même plutôt. 

Pour bien faire cette taille il faut obfer- 
ver cinq chofes. 

La première, cft qu'il faut retrancher 0*3 ap* 
tout le bois mort, & toutes les branches qui 
font inutiles- 1 

La féconde , qu'il faut tailler à quatre 
yeux les plus grottes branches & les mieux 
placées ; & à deux yeux celles au-defTous, 
que nous appelions courions. 

La troisième, que quand on taille il faut 
avoir la précaution biffer un bon doigt de 
bois au-deffus de l'eril du haut de la branche 
(aillée. 

La quatrième , qu'il faut que la taille 
(bit faite en talus de l'autre côté" de l'ail 
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pour ne point ï'endommager ; car !a vîgnj 
venant à être en feve, & pleurant beaucoup, 
fi le talus étoit du côté de l'œil j 'il ferait 
noïé par l'abondance de l'eau qui foniroit 
du haut de h branche taillée. 

•La cinquième, qu'il faut être foi^neux 
.. . . de faire ébôurgeonner la vigne , & de la lier 
■v dans .le tems, qui eft en Mai, Juin & Juil- 

* let ; afin que le fruit profite, & meurifle 

julques à, fon entière perfection. 

Le Corieox. 
J'ai remarqué que dans vôtre féconde ob- 
fervation, vous dites qu'il faut tailler à deutf 
"l yeux la branche au-defTous de celle qui eft 
taillée à quatre yeux, je voudrais bien ea 
fçavoir la raifon. 

Le Jardinier Solitaire. 
' Il n'eft pas difficile de vous la rendre 
CSum. Tenfible. Cette branche taillée à deux yeux, 
& que nous appelions Courfott eft ainfi tail- 
lée dans l'efperance qu'elle donnera deux 
bonnes branches qui feront les fujets fur 
lefquels on taillera l'année fuivante ., afin 
que dans le tems on retranche la branche , 
qui avoit été taillée à quatre yeux l'année 
précédente , de même que toutes celles 
qu'elle avoit données de cette taille , quj 
ïuivant le cours ordinaire doit en avoir don-, 
né une par chaque œil : & fi vous voule? 
fcavoir la manière de tailler les deux bran- 
dies que le couxfoa a données, U voic% 
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ta -plus haute des deux doit être taillée i 
quatre yeux , & la plus balle à deux yeux 
pour fervir de courfon. 

Le Curieux. 
Je conçois bien ce que vous venez de me 
dire ; mais permettez-moi de vous faire 
deux queftions par rapport à ce courfon. 
: i. Suppofé qu'il n'ait donné qu'une 
branche, que faudra-t-il faire en pareil cas? 
; Si ce courfon n'a donné aucune branche, 
fur quoi feraî-je ma: taille ? 

Le Jardinier Solitaire. 
"Heft aifédevous fatisfaire. Vous fup- Oî-WjW 
pofez en premier lieu , que ce courfon n'a 
donné qu'une feule branche , ce qui à lave- *~*vtm» 
xité arrive quelquefois ; pour lors il faut, 
tailler cettte branche en courfon , c'efr-à- 
dire à" deux yeux , & vous taillerez à qua- 
tre yeux la branche la plus bafle parmi cel- 
les qui feront venues de la taille de l'année 
précédente , en retranchant toutes les autres. 

En fécond lieu, vous fuppofez que le" 
courfon, dont vous efperiez avoir deux f ""f nni 
branches , ne vous en a donné aucune : "™7<l£î 
il faudra en ce cas là avoir recours à la 1 "™*' 
branche taillée l'année précédente , qui peut 
en avoir donné , comme je vous ai dit 
jufques à quatre; & pour lors vous vous 
attacherez aux deux qui font les plus baffes; 
yous taillerez la plus haute à quatre yeux , 
£e de la plus baffe vous ça ferez an cour* / 
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fon. Voilà ma méthode , & je crois quft 

c'eft celie des Auteurs qui en ont parlé le 



Le Cttrievx. 
Il ne me refte plus aucun doute fur la 
«aille de la vigne : je vous demande à pre-; 
fent quelle eft la manière de cultiver les Fi- 
guiers , vous fçavez que vous ne m'en avez 
encore rien dit. 

CHAPITRE XI. 

Traite' des Figuiers , & de la manière M 
in cultiver. 

Le Jardinier Solitaire. 

AVant que de fatisfaire à vôtre de- 
mande , il eft bon de vous dire quel- 
les font les Figues qui réuQîffent le mieux 
au climat de Paris. Je n'en connois que de 
quatre fortes , qui meuriflent parfaitement 
bien. 

t>« Wnu La première, eft la Blanche-ronde. 

La féconde, eft la Blanche-longue. 
.iZTdT Latroifiéme, l'Angélique. 

La quatrième, la Violette. 
p,u F.gm Vous ne fçauriez trop avoir dans vôtre 
Jardin de Figues Blanches. rondes , foit en 
' cailles , foit en buiflon ou en efpalier : elle» 
font excellentes & très-eftimées , l'arbre char- 
ge même beaucoup, ^ 
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Pour U Blanche-longue je ne vous confeil- B ^^ e r *" 
le pas d'en avoir qualité, Llle eft très-dé- longue, 
licate & fucrée , mais l'arbre a ce défaut de 
charger peu de fruit. 

U jfagelicpu a fon mérite dans: l'automne ; ' Oiu f^, 
jquand elle eft. bien meure elle tfl excellente, ^''s 0 * 

La Violette meurit très-bien ; mais com- DtU Rj» 
me elle n'apasla qualité des blanche, je n'en vu>lt " e * 
fais point fi grand cas, néanmoins ceux qui 
(es aiment , peuvent en avoir quelques ar- 
bres dans leur Jardin. 

Le Curieux. 

Comment me confeillez-vous d'élever 
ïnes Figuiers ? & eftimez-vous qu'ils font 
mieux en caifles, en buifTon . ou en efpa- 
lier ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Mon fentiment eft ^ que vous en aïez une jug, 
plus grande quantité en caifTes que d'aucu- 
ne autre manière ; ils réiïfïiflent mieux &|i«™«>" 
on eft plus fûr d'en avoir des fruits i d'ail- 
leurs les figues meuriflent parfaitement bien ffm mm, 
&• plus promptëment , parce qu'une motte 
Je terre eft plutôt échaufFe'e qu'une maffe 
entière. 

On a outre cela l'avantage de les confér- 
ver l'hyver facilement dans la ferre. Il n'eft 
pas befoin que la ferre fpit fi chaude que 
pour des Orangers : On les y met au mois 
de Novembre , & ils n'ont befoin d'aucun 
jffofemcrit pendant l'hyver. 
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Le Curieux.' 
En quel terns faut-il faire fortir les caifleJ 
de la ferre , & que faut-il faire quand elle» 
en (ont dehors î 

Le Jardinier Solitaire, 
u tmi * L'on tire de la ferre les Figuiers en càifTel 
[tiitfyJtîi au mois d'Avril, & on leur donne auflî-tôc 
iiiafau. qu'ils en font dehors une banne mouillure 
une feule fois ; enfuite on les met à l'abri, 
& fi l'on voit encore le tems difpofé à quel- . 
que refte de gelée , de grêlons , ou de roux 
vents, illâut avoir la précaution de les cou- 
vrir avec des draps pour les en garantir. 
Pour prévenir ces accidens il eft à propoj 
de ne les mettre hors de h ferre qu'à la fia 
du mois d'Avril. 

Le C u r i E v x. 
Quand on n'a plus fujet de craindre cm 
fortes d'accidens, à quelle expofirion faut- 
il les mettre S 
Le Jardinier Solitaire. 
Jtàîw Hn les tirant de leur abri , il les faut ex- 
{irt m„ la pofer en plein air Se en plein (oleil , les ar- 
,i7ffi " rofer d'abord deux fois la femaine î enfuite 
^'^^ pendant les mois de Juin, Juillet, & Août 
pmtMiMM, on les doit arrofer de deux jours l'un ; mais 
JifZ^ a dans les exceffives chaleurs on fera bien de 
pu/mu. les arrofer tous les jours pour que les figue» 
deviennent plus grofles. 

Le Curieux. 
Je voudrais bien Ravoir combien d'aiH 
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Bées îl.faiit laifler un figuier dans, fa caille 
fans le changer. ~ 
„, Le Jardinier Solitaire,., 

Si vous voulez que vos figuiers en caiiîes rmfikt 
vous donnent de la fatisfaclion , il les faut 
IaifTer dans leurs premières cailles pendant^»', 
deux années fans les changer. ,11 les faut met- 
tre enfuite dans d'autres caifles qui foienr. 
.plus grandes , & 3es changer apièi ce!à de 
quatre sns en quatre ans feulement. Chaque 
fois que vous les changerez il faudra retran- 
cher une partie de leurs racines. 

Le Curieux, 
Quand les figuiers deviennent trop gros 
pour être mis dans d'autres caiffes, qu'en 
faites-vous ï 

Le Jardinier Solitaire. 
Te les fais meure en pleine terre dans un , 
endroit un peu. fpacieux & en plein foleil,^'^ 
pour les laifler en bui (Ton. La méthode pour /•'-.«?""» 
les conferver i'hyver quand le tems approche ^jSbW 
où l'on eft obligé de les couvrir, ce qui ar- 
rive quand on voit que le tems fe difpofe à 
h gelée , c'efr. de lier pour lors toutes les 5 '** 
branches enfemble avec de l'ozier, & de les 
emmaiilotter enfuite tout autour avec de là 
paille liée d'ozier ;- l'expérience eft certaine 
& la pratique fûre. 

Le C u r i b u -i . 
Faites-vous arrofer les figuiers en buiflon 
& en efpaliec de même que ceux qui font en 
caiûe i N * 
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1 Xï Jardinier SoLiTAifiï^ . 
infect Les Figuiers en buifïon > & ceux qûî 
JjKl'fcJfont en efpalier n'ont pas ordinairement be- 
.ja. ^w-foin d'arrofement , parce que leurs racines 
Vrjsi£ Jetant en pleine terre, ellè*s s'allongent & y 
™& jstt- trouvent aflez de fraîcheurpour nourrir leur 
**" ■ "fruit. Mais dans les excellives fécherefTes je 
vous ronfeiile de leur faire donner une bon- 
ne' mouillure, afin que les figues deviennent 
: plus greffes. 

Le Curieux. 
Paliflez-Vous les Figuiers qui -font en eî- 
..palier , comme l'on fait les. Poiriers & les 
' Pêchers î 

1 Le Jardinier Solitaire. 
Camm a i_ es Figuiers eu efpalier ne veulent pas être 
$f$t contraints , ni attachés de près comme les 
autres arbres en efpalier ; il les faut lâiffec 
écarter par la tête pendant le printems & 
l'été, & les palifier à des perches qui dot» 
vent être pofées fur de longs crochets. 
Le Curieux. 
• ' < Je fuis en peine de fçavoir comment il 
finit conferver pendant l'hyver les Figuiers 
qui font en efpalier, pour qu'ils ne gèlent 
point. 

" Le Jardinier Solitaire. 
ttveafa* H y a deux manières de garantir de I« 
f""^?? gêlée les Figuiers en efpalier. La première 
îî<T« «- eft de les attacher proche de la muraille tout 
jZ'"'" <lr oi « > & de les couvrir de- paUlaflbnr,' 



Digitized by Google 



T.a féconde efy de les coucher, de les lier" 
wec .de l'ozier &. de les couvrir avec de la 
grande litière lèche , ou, de la paille. r ^ 

} ,: L..E ,*C V RI É u .x. '-\^ s 
. Si malgré toutes ces précautions il arri-Ç 
voit qu'ils fuflent gelés, les faudrait -il ar^ 
tacher î, f : ,\ ,, y ; ,'„.„" 

È Le JaRDINIER SOLI TA I.R | 

Non , mais il les faudra' reïâjippr tout baSj c^nfr* 
quand les branches, feront mortes ; je yoj^^'SS 
çontéille pour celà, fuivafit l'expérience que^X 
j'en ai fane,' d'attendre à la S, Jean pour 
faire cette opération , parce que pour loi s la 
féve étant abondante, elle remplira ' & fer* 
poufler plufieurs branches qui paroiflenE 
moites, v ', Ç t 

f L b C v n i v x. . 

Il eil avantageux de fçavoir ce fecret. Je 
\ous prie de m'apprendre de. quelle manière 
U font les marcottes de figuiers fur les vieux 
pieds ? '.. , . - x 

, Le Jardinier Solitaire, 

Il faut au mois de Mars coucher les bon- 'fj*^ 
nés branches , qui font au pied des Figuiers, nm aZii 
de la même manière qu'on fait les marcot- %*•**• 
{es de vigne ; & dans les mois de Mars ou 
jd* Avril, de l'année fuivante qu'elles auront 
immanquablement pris racine , il faudra 
pour lors les fevrer du pied de l'arbre j mais 
â ne faut jamais attendre au mois d'Oâobre*. 

N j 
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L V C 'v R I E U X. 
1 Ce que: vous venez de nié dire me fait 
fouvenïr d'avoir tû des 'marcottes- qui 
avoient de bonnes rai i nés , '& qu'on avoit 
ihifes dans des pots ou dans clft.ïaiffes ! , les- 
quelles cependant n'avoienr pas réiïfïi. C'eft 
ce qui m'engage â. vous demander de quel- 
le manière' voùs : les' cultivez après qu'elles 
V - * font fcYtétà'-'i''' : r ' 
■ Le J ar'd t & i s r Solitaire, 

Zamt^nt véritable ' manière de cultiver une mar* 
it.-hivc cotte de figuier , enforte qu'elle falTe un 
*^wîi"afbre en peu de terns , c'eft dè couper la 
tigè ï un piéd "au-defltis de ta racine, dé 
tail'er cette racine un peu court, Sc-A'A 
voir de la bonne terre mélangée par moitié 
avec du fumier réduit en terreau, lequel 
on mettra dans une moitié de manequin 
d'environ fix pouces de diamerre ; il faut 
enfuitc planter la marcotte dedans & faire 
une couche de fumier. Après que la grau* 
. de chaleur fera éteinte; on mettra le mane- 
■quiiï dans ta couche que l'on aura foin de 
rcchaufFsrde tems à autre pour entretenir lé 
degré de chaleur qui convient au Figuier: 
en' joignant à cell l'arrofement qu'il eft ne- 
cedaire de faire de fois il autre ; il eft fûrque 
la marcotte pouiie.a vigntireufement. 

Il faut laîûer cette marcotte dans la cou- 
che jufqu'au mois d'Ocïobre. 
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Le Curieux. 

Que fahes-vous de cette marcotte après 
l'avoir fait tirer de la couche ? 

Le Jardinier Solitaire. 

Le manequin étant hors de la couche , 
Vous le couperez pour avoir la marcotte en 
motte , & vous la mettrez dans une caillé 
d'environ neuf pouces de diamètre , fi la 
marcotte eft un peu grotte ; fi.non il faut 
avoir une caifle plus petite, & fe feryir 
toujours de terre mélangée avec du terreau 
différent de celui des couches, La marcotte ««-*<. 
étant ainfi plantée dans la caifle , l'on ob- 
fervera de mettre du fumier gras, au pied 
par deflus la terre , & de ne pas attendre 
que la gelée foit venue' pour la mettre dans 
la ferre jufqu'au mois d'Avril fuivant , ou 
au commencement du mois de Mai pouir 
plus grande fûreté. 

Le Curieux. 

Si l'on veut que cette marcotte foit pour 
Un efpalier , faut-il la mettre en place dans 
fon manequin en même :ems qu'elle eft hors 
de la couche , ou bien attendre au prin- 
tems pour la mettre en terre ? 

Le Jardinier Solitaire. 
- Quand on aura ûté de la couche le mane- 
quin dans lequel eft la marcotte, on la met- 
tra en terrre en efpalier avec le manequin 
qui fera bien-tôt pourri , & on aura la pré- 
caution , au commencement de l'hyver » 
N 4 
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d'y mettre un pailiaflon attaché à la muraîlM 
' pour garantir la marcotte de la gelée jus? 
qu'au mois de Mai on obfervera suffi de 
l'àrrofer au pnntems & même plus frequem» 
ment pendant les grandes chaleurs, 
rriim^n Cependant fi on a. la commodité d'une 
Kïfj-.m-j ferre, il faut mettre le manequin fortant dç 
;« C *T..C" la couche dans la ferre pour çonferver h 
Pitt'Z'u PWrçôtte de la gelée pendant Thyver. An 
«mu, mois d'Avril , ou au commencement de 
Mai i! fera plus sûr de la planter avec fqq. 
manequin, comme je viens de dire, 

Le Curieux, ' 
Ne fçavez-vous point quelqu'autre ma* 
riiere de faire prendre racines fur un vieux 
pied à une branche de Figuier , qui foi{ 
d'une moïenne groffeur, pour avoir un-ar* 
bj-e formé dès la première année & qui par* 
te du fruit ? 

Le Jardinier Solitaire, 
Xmm^m J'en fçais deux. L.3 première eft de choi» 
flf.'^Z,,. fir une branche fur un vieux pied, qui foiï 
J nnïennement grofTe , fur laquelle il y aie 

'trois ou quatre branches. Il faut ôter de là 
tige de cette branche l'écorce entre deux 
nœuds : cela étant fait on la mettra dans 
une caifte , & l'on fera enforte que l'endroit 
d'où l'on aura ôté l'écorce , fe trouve à 
quatre pouces au deflus du fond de ladite 
caifle; enfuitc l'on remplira la caille de ter- 
re & de fumier mélangés enferabîe, Se on 
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î'arrofera quand il en fera befoin : Cela étant 
oblervé , la branche prendra racines dans 
■l'endroit d'où l'ccorce aura été ôtée. 

Il y a encore une chofc à obferver , qui 
eft de voir au mois d'Oftobre fi la marcot- 
te aura pris racines ; il pourrott arriver , î'J'J^" r 
qu'elle n'en auroit pas , par quelque ïndis- »n«^ 
pofition de i'arbre , ou par la négligence du J ^"" ri " 
Jardinier qui auroit manqué à l'arrofer dans 
le tems neceflaire. Mais G le vieil arbre eft 
vigoureux &■ qu'on ait eu foin de l'arrofer, 
vous pouvez compter fûrement qu'elle aura 
pris racines , l'expérience me l'a fait con- 
noîrre. I! faudra pour lors fevrer la branche 
au-deffous de la caifle , la mettre dans la 
ferre , & au printems la tranfplanrer dans 
une autre caifle de la grandeur qui convien- 
dra pour qu'elle pniiïè y être mile en mot- 
te; j'en al vû porter du fruit dès la même 
année. 

La féconde manière de faire prendre rar 
cines à une bonne branche de moïenne gros- ?C?TJH 
feur , eft de faire une incifion lutour de la 
"tige, 3 l'endroit où l'on veut qu'elle preri- mi^fffm 
ne racines , & d'y mettre un fil de 1er bien «"/«""H 
ferré avec des tenailles , en obfcrvant tout 
ce qui a été dit ci-devant fur la branche 
dont on aura ôté la pelure : cette méthode 
eft immanquable. 

Le Curieux. 
L'invention eft afiez finguhere. J'ai ouï 
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dire qu'on pouvoit faire prendre racines 3 
des boutures de figuiers que l'on coupe au 
pied de l'arbre; en fçavez-vous la pratique? 
Le Jardinier Solitaire, 
Mi*** Ouï, elle eft facile. Suppofez que vous 
aïez p'ufieurs boutures à qui vous vouliez 
tmtti.u faire prendre racines : il fauc faire une ri- 
Jj2^** gole d'un pied de profondeur & d'environ 
un pied de large ; remplir cette rigole de 
bon fumier gras, pourri, & y planter les 
boutures de la même manière qu'on plante 
la vigne, c'eft-à-dire un peu courbées, & 
avoir foin d'arrofer quand il fera neceiïaire î 
en obfervant cela" elles prendront racines , & 
feront en état d'être levées dans quelques an- 
nées. On aura foin auffi au commencement 
de l'hyver de les couvrir de litière féche, 
du de paille, pour les garantir de la gelée. 
L E C U R I E « X. 
Continuez , je vous prie , de me dire 
comment il faut faire pour bien cultiver les 
figuiers en caiiTes& en efpalierj ces figuiers 
vienneni-ils également à toutes les exportions 
du foleil , & dans toutes les terres de quel- 
que qualité qu'elles foient \ 

Le Jardinier Solitaire. 
Lti téTu . Les Figuiers ne réuHiTent point dans les 
fana fi* terres humides, pefantes & froides ; il ne 
çmuwmi» f 3Ut p as non pi Lls i es planter fous des égouts; 
.j s ^ p! a (j- ent j ans i es [erres meubles & chau- 
des; la charrée,. c'eft-à-dire les cendres qui 
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(fat fervi aux leffives;, le .terreau & le Fu- 
mier bien haché leur ïbnt très-propres. - .. > -.. ■ 
'Les Figuiers viennent bien à toutes les rmia fa 
txpofirions ; je n'en, excepte pas même le 
Nord; mais à h vérité leurs fruits en lbnc:» "«B- 
plus tardifs, & il n'en faut- point attendre 
de fécondes Figues*. :{ ' ~ î 

Le C y r i b u x. 
■ Tout ce que vous venez de me dire eft 
bon à fçavoir. Apprenez-moi, je : vous prie, 
à prefenr comment il faut tailler les Figuiers. 
'Le Tard in ier Solitaire. 

La. Taille des figuiers eft'aifée à)faire : 
en voici la manière. 

Comme le fruit dé cet arbre ne vient que i>jf™im« 
furies grottes branches .; ce font çe'les qju'il ££2* 
faut tailler , en les pinçant , on en coupant ' 
les- j et s trop longs qui s'emportent ; par c*e 
imoïen ils donneront des branches à fruit, 

& ce fruit deviendra gro 1 . - -■' , ^ • 

. II faut ôter tout le bois mort v & toutes 
les branches dé faux-bois , on les connoît 
par leurs yeux p'ats 

Tous les ans au mois de Mars.oud'Avril, 
il faut ô:er tous les rejetrons qui iont au pied 
des Figuiers; & fi l'on veut leur faire prendre 
racines, il n'y aura qu'à mettre en pratique 
la méthode que j'ai donnée. : 

Il faut au mois de Juin pincer les groffes 
branches qui auront pouffé depuis le prit*. 
*cms; & celà pour trois rations. < - 
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104 & Jardinier Solitaire. 
' La première, pour leur faire donner u& 
plus grand nombre de jets durant l'été la 
féconde pour que les fécondes Figues meti- 
rïiTent mieux la troifiéme pour avoir dça 
premières Figues en plus grande quantité 
l'année fuivante. . 

Le Curieux, ■_■■.-[, 
Je fuis content de ce que vous venez ds 
me dire touchant la manière de cultiver les 
Figuiers,, je vous demande à prefent quell^ 
pft la bonne méthode pour greffer les arbres, 

G « A PITRE XII. 

■ l . ■ Traité des Griffes. 

Le Jardinier Solitaire, 1 - 

e. ferai mention que de trois differen* 
■s fortes de Greffes, fçavoir de celle erj 
T , de celle en fente, & de celle eà 
- couronne. 

La Greffe en éeuffon , que nous appcV 
Ions à la poufle, efl la même que celle dff 
l'écuflon en œil donnant, avec cette diffé- 
rence néanmoins, qu'à celle qui fe fait à îâ 
poufle l'on coupe la tige du fauvageon, I 
quatre doigts ou environ au-deflus de la 
greffe aufïi-tôt que l'on a pofé l'écuflon , Se 
r«m #^«/ qu'elle le fait au mois de juin ; au lieu que 
"5r«««./ 13 gjeffè.à l'écuflon en ceil dormant fe fait 
en juillet, Août, & Septembre, & qu'il 



n.,, » TE ne fe 

maffia ecuflon, t 
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•' Traite des Grefel.' fcoy 
fiut attendre le mois d'Avril fulvant pour 
'couper la tige pareillement à quatre doigts 
su defïus de la greffe. Si l'on veut, par r^,,^ 
Txempîe , grefFer du Poirier fur coignaflier, 
îl y a trois ehbfes à mettre en pratique, fans 
ïefquelles les greffes ne fçauroient réuffir. 

1. ïl faut que le fujet que l'on veut gref- 
fer foît en pleine feve , parce qu'il eft plus 
tn état pour lors de recevoir l'écuffon : car 
s'il n'avoit pdint de feve , ou qu'il n'en eût 

3u'unetrès-mediocreà caufe de la tropgran- 
e chaleur, il faudroit différer à greffer jus- 
qu'après la pluïe qui fera monter imman- 
quablement la feve : c'eft une expérience 
tris-fure. 

2. Il faut prendre un tems qui foit beau 
te doux : car il n'y a rien de n contraire ï 
la greffe qu'un tems de pluïe, parce que 
l'écufïon ne s'y attache point & que la pluïe 
détourne fon aâton, en ce qu'entrant dans 
l'ouverture elle empêche la greffe de fe coler 
à l'arbre. 

3. Il faut prendre fur le Poirier, deî 
premiers jets de l'année dont les yeux foîent 
bien formés & des plus enfles ; il n'en eft 
pas de même du Pécher fur amandier , car 
il faut que les rameaux que vous couperez 
fur le Pêcher aïent des yeux qui foient dou- 
bles , autrement ils ne feraient point bons ï 
greffer» - 
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lotf Uj*rdh»erS*Uti$re, 

■ "lfc-tK' Curieux..». 
Il me vient en penlée de vous demande? 
fi les rameaux dont on veut avoir des gicfr 
fés pris fur les Poiriers, font tous égaler 
ment bons , c'eft-à-dire tant ceux qui loue 
venus de côté ou panchés , que ceux qui 
font venus droits... ■. ' 

Le Jardinier Solitaire. 
l* puijp Lorlqu'oo a befoin de rameaux de Poï- 
Sf™.w- " crs > "fia* couper ceux qui font droirs, 
Mit fi»*. & nullement ceux qui font venus de cô é 
TJ'x'fa ou penchés ; la raifon eft que la greffe aura 
to«*w, la même fituation qu'elle avoit fur l'arbre 
duquel elle .aura été prife. 

Par exemple , fi pour greffer vous avez 
coupé un rameau qui étoii droit , la pouffe 
de chaque écuflon qu'on aura levé de ce ra- 
meau donnera un jet qui fera droit. Il n'en 
fera pas de même de la poufle d'un écuffon 
qui aura été levé d'une branche qui étoit de 
côté, ou panchée , caria poulie fera de même 
mal tournée. Au refte fi vous ne pouvez en 
avoir d'autres que de panchées , pour lors 
il ne faudra pas manquer de ficher tn terre 
Un bâton au pied du fauvageon pour ioû- 
tenir le jet de la grefFe , afin qu'il devienne 
droit avec le tems. 

- Remarquez suffi qu'il faut prendre la 
greffe fur. un arbre qui charge beaucoup 8c 
qu'elle foït d'une branche à fruit , ou tout 
au moins il faut que l'arbre foit vigou 3 
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Trahi des Greffes. zoy 
htrx j & qu'il ne paroifle point languiiLnt., 
Le Curieux, 

Ce que vous venez d'obferver fur la. 
coupe des greffes , eft rrès-particulier & 
c'elî ce que plufieurs jardiniers ne fçavent. 
point. Parlons à preïent de la manière de 
lever l'écuflon , & de faire l'incifion au 
fauvageon qu'on veut greffer , pour y in- 
troduire l'écullon. 

Ln Jardinier Solitaire. 

On levé l'écuffon en deux manières. 

La première qui eft la plus ordinaire , fe /. rnrtB 
fait en levant l'e'corce avec fon ceii fans tou- 
cher au bois. T^m. 

La féconde , en prenant avec l'e'corce 
tant foit peu de bois ; l'une & l'autre font 
également bonnes , même pour les Pêchers, 
tjuoiqu'en difent plufieurs jardiniers qui 
croient que le bois eft nuifible à l'ceil du 
Pêcher que l'on greffe. 

L'écufton doit avoir la figure d'un V- F'mafm 
Etant détaché de fon fujet avec le germe & 
le dedans étant bien net & luifant , on le 
portera à la bouche ; l'on fera pour lors 
l'incifion au fauvageon avec le greffoir , à 
l'endroit le plus uni dudit fauvageon, à trois 
ou quatre pouces au-deffus de la terre. Cer- 
te incifion fe fera à travers du fauvageon de •■<«'y™pnr; 
la longueur d'un grain d'avcine : enfuiie l'on Tî^îZ 
en fera une féconde d'un pouce ou environ 
Cn longueur, ce qui fera la figure d'un T: '.fjgg* 
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îo8 le ■ Jardititr Solitaire. 
il faut que la main du jardinier foit adroite,*; 
afin qu'en faifant cette incifion il ne coupe 
que la feule écorce du fàuvageon fans enfon- 
cer dans le bois ; car le bois étant un peu 
égratigné il courroit rifque de ne pas re- 
prendre. 

: Ces deux incitions étant faites, vous ou- 
vrirez avec le coin du manche du greffoir 
& lèverez peu à peu l' écorce de part & d'au- 
tre, au-deflous de la ligne traverfante du 
T : enfuite vous prendrez avec la main gau- 
che l'écufloo qui eft à vôtre bouche, & de 
la main droite vous introduirez avec le coin 
du manche du greffoir vôtre écufTon entre 
le bois & l' écorce, jufqu'à ce que la tête 
de l'écuffon joigne la ligne qui traverfe le- 
Pgutcdc haut du T. L'ecufïbn pofé vous le lierez 
TmifiM f«r avec (j e j a filafle ; & fi c'eft un amandier 
f^m." vous vous lierez l'écuQon avec de la laine, 
parce que comme elle s'allonge, elle étran- 
glera moins la branche par où doit monter la 
levé. 

Tmn- Lorfque la greffe aura pouffe au mois 
d'Avril , on coupera l'amandier à quatre 
fuudjbfmt doigts ou environ , pour y attacher la gref- 
rstf** fè avec un peu de paille, afin que la greffe 
fe maintienne droite & qu'elle foit garantie 
des grands vents. 

Le Curieux, 
Je conçois bien la greffe en écufTon i 
* obligez-moi de me parler de la greffe en fen* 
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té i Je Ton utilité & du teins auquel cite fe 



Le Jardinier Solitaire. 
La greffe en fente fe fait en Janvier , Fé- tuUr^f» 
vrier & Mars , elle peut reparer le manque- « * 
ment de celle de l'écuffon, qui fe fait dans'"'""' 
les mois de Juillet, Août & Septembre, 
comme je vous l'ai fait obferver. 

Pendant cet intervalle de tems, il eft aifé 
de juger fi t'écuflon eft bien englué, ou 
pour ainfi dire collé au fauvageon ; car il 
arrive quelquefois qu'il ne l'eft pas malg.é 
toutes les précaution 1 ; que Ton a apportées, 
foit par h faute du jardinier, foit par celle 
du lauvageon; ou Ken de l'écuffon qui aura 
été mal levé. Quoiqu'il en foit il faut pour 
lors avoir recours à la greffe en fenre, fup- 
pofé que le fujet foit de la grofïeur conve- 
sable pour cette greffe. 

Le Curieux. 
Quelle groffeur doit donc avoir le fauva- 
geon pour être greffé en fente î 

Le Jardinier Solitaire. 
Il faut que le fauvageon foit de la gros- G-ff— f» 
feur du pouce ; finon il faudra différer jus- jj^"™ m 
qu'au tems de la greffe en écuflon de h mè- «*- 
me année. j£î£ " 

Le Curieux. 
Apprenez-moi, je vous prie, la manière 
dont la greffe en fente doit être taillée , pour. 



fait. 
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1 1 0 Le Jardinier Solitaire. 
■ Le Jardinier Solitaire, --" . 
Dumiih Je commencerai d'abosd par les outils ne* 
"fêi'qa ceffaires. Il faut avoir une bonne ferpette, 
im greffoir , une fcie, un couteau, deux 
coins de fer, l'un petit pour les jeunes ar- 
bres , & l'autre plus gros ; un maillet de 
bois ou de bouts, de là terre franche pétrie 
& mêlée avec du foin , de l'ozier fendu, 
afin que quand la greffe fera dans la fente 
on puiffe lier le fauvageon tout autour pnur 
aflûrer la greffe, & enfuite faire une poupée 
à chaque arbre greffé. 
«aW( Aïant devant vous tous les outils dont je 
ÇSJ^» viens de vous parler, vous commencerez à 
fM*. fcier le fauvageon à la hauteur de fîx pou- 
ces au-deffus de la terre, à l'endroit où l'é- 
corce eft la plus unie r fi ce fauvageon ne 
peut fervir que pour une greffe , on le cou- 
pera en talus; & s'il eft d'une grofleur fuf- 
fifante pour y planter deux greffes, il doic 
être fcié le plus uni que l'on pourra : il eft 
abfolument neceflaire de palier la ferpette par 
deHus le trait de la fcie, car la greffe ne 
pourra jamais fe joindre au tronc à moins 
qu'il ne foie bien rafraîchi & poli avec la 
ferpette. Enfuitel'on prendra le rameau dont 
on veut faire la greffe , on le taillera par le 
bas avec le greffoir, en forme de coin d'un 
pouce & demi de longueur : au-deflus de 
l'entaille il faut qu'il y ait au moins trois ou 
quatre bons yeux, & laifler à ce coin 8U- 
|anc d'écorce d'un côté que d'autre. 
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H eft à remarquer qu'il arrive quelque- 
fois que la greffe manque, parce que l'on aj^""p^-, 
été trop de bois pour former le coin ; c'efi: a/mu. 
pourquoi il eft mieux de ne retrancher que 
très-peu de bois de chaque côté, à l'endroit 
où la greffe doit joindre le plat du fauva- 
geon. L'entaille étant égale, on prendra le 
couteau & on en pofera le tranchant fur le 

Îlat du tronc, enforte que la fente foit faite 
l'endroit du plus uni de l'écorce du fauva- 
geon ou du tronc ; il faut légèrement frap- uni** 
per du maillet fur le dos du couteau, & en^'J-™,^ 
donnant pfcifieurs petits coups faire la fente 
enfuite après enavoîrtiré le couteau, pren- *"'*'**'■ 
dre le coin de fer pour faire ouvrir la fente 
autant que la greffe le demandera, & appor- 
ter toute l'attention neceflaire pour mettre 
la greffe dans la fente du fauvageon ou du 
tronc , de manière que la feve du fauvageon 
& celle de la greffe fe rencontrent juttes, 
& fe joignent parfaitement, tant parles deux 
côtés du coin que par les deux entailles qnï 
appuyent fur le tronc. Il faut obferver en- jt«™-«A 
core qu'avant que d'introduire la greffe dans J^^"- 
la fente du fauvageon ou du tronc, elle doit Lu UjLi\ 
avoir été trempée dans l'eau pendant deux 
heures ou environ , pour qu'elle reprenne 
mieux. 

Le Curieux. 



Srû eu «uvre un jardinier qui fe croïoit 1»- 



Je me fouviens à 




de celà d'avoir 
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ïi2 Lt Jardinier Solitaire. 
bite, lequel ne prenoit point d'autre pr#- 
caution , quand il introduifoit fes greffes 
dans la fente d'un gros tronc , que de les 
mettre à fleur de ï'écorce du tronc , fans 
examiner fi cesgreffès dans la fente arrivoient 

} *ufte à l'endroit où la feve de l'un & de 
'autre fujei devoit fe joindre. A Vous dira 
vrai je ne fçai pas lî ces greffes reuflifloienï 
bien. 

Le Jardinier Solitaire. 
Li ftu 4: Si vous aviez eu plus de connoiflance de 
ft^M7«- ' a S™"* 60 & nte » vous aur '« jugé fur le 
<fai»<j£ champ que ce jardinier n'étoit rien moins 
f$?' a que ce qu'il croïoit ; mais il n'eft pas le 
feul qui s'imagine de bien faire une greffe 
en fente , en la mettant à fleur de Ï'écorce 
d'un gros tronc. Plusieurs comme lui s'i- 
maginent qu'il en faut ufer à l'égard de cet 
troncs , comme l'on fait à l'égard des jeu- 
nes fauvageons qui n'ont pis Ï'écorce plus 
épaifle que celle de la greffe d'une année ; 
mais ils fë trompent en ce qu'ils ne font 
*/«»!.>» point attention » que Ï'écorce d'un gros 
Jï3tî à,, tronc étant plus épaifle que celle de la greffe 
qui eft d'une pouffe de l'année} cette gref- 
f™m».""" 'e doit par confequent être mife à fleur de 
Ï'écorce du tronc , dans l*endroit jufte où 
h feve de l'un & de l'autre fe doit joindre* 
comme je vous l'ai expliqué ci-devant. 

Vôtre arbre étant greffé , il faut mettre 
un peu de moufle dans la fente pour quç 
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Trait i des Greffit. i|j 
fera n'y puiffe pas entrer j puis lier le 
tronc avec un brin d'ozier afin de contenir - 
les greffes , Se prendre enfuite de la terre 
franche mêlée avec du foin délié , Se en 
faire une poupée qui enveloppe tout le 
tronc ; après quoi il faut faire labourer le 

Eied de l'arbre , & y mettre deux ou trois 
ottées de fumier fur la fuperficie de la 
terre. 

Avant que de finir cet article, je vous c ip /v 
fais obferver que pour greffer les vieux ^^j^* 9 
troncs, les greffes doivent être d'un boisrfï«"t™« 
de deux fèves , qui foit bien droit , pour trM *' 
les raifons que je vous ai dites ; que le coin 
de ces greffes doit être fait de telle façon 
que tout le vieux hois foit dans la fente & 
que l'entaille qui appuyé fur le plat du 
tronc fe trouve être au bois de la dernière 
feve. On fe fert de ces fortes de greffes 
pour les plus gros troncs , à caufe qu'elles 
ont, fuivant lefentiment d'un auteur, plus 
de fyrapjuhk avec le vieux bois ; mais celà\ 
ce réumroit pas fur un jeune fauvagean , fie 
l'expérience- m'a appris le contraire. 
L b Curieux. 

Voila une remarque dont je fais beau* 
coup de cas j jl me refte à vous demander 
qu'elle eft vôtre méthode pour la greffe en 
couronne , & en quel tems on la doit faire* 

Le Jardinier Solitaire. 

La méthode de greffer en couronne: fe rs» 
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S-TTm. P 61 " P rat ' ( l ue >' fi" - plus gros arbrcT j 
.w auffi-bien que fur les moïens : cette manie- 

ttofifiu. re g re jf e f e f a j c entre ] e bois & l'écorce 
Tcmimpei en forme de couronne , & c'eft ordinaire- 

irtft'tn'a.- ment à la fin d'Avril & au mois de Mai 
quand les arbres font en pleine feve. On 
fcie le corps ou la branche d'un arSre, on 
pafïe la ferpette par-deflus le trait de la fcie» 
MttMt ât de même que pour la greffe en fente ; en- 

tmbrimpif- j- u j [e 0f| p ren( j une g re jf e de la longueur 
d'un pouce & demi ou environ , pareille à 
celle dont on fe fert pour la fente , cette 
greffe ne doit être taillée que d'un côté. 
Sur le haut de l'entaille il faut qu'il y ait 
quatre ou cinq yeux & plutôt cinq que 
quatre. La greffe étant ainfi taillée , i! faut 
faire l'incifioo avec la pointe d'un couteau 
à l'endroit où l'on veut la placer entre le 
bois & l'écorce ; cet endroit doit être le 
plus uni & le moins noueux. L'incifîon 
étant faite avec un petit coin de bois fait 
exprès , on fait une ouverture entre le boïï 
& l'écorce du tronc , & en même tems on 
UrtMt introduit la greffe dans cette ouverture : 

ï'r#"™ P ar ce moïen '" on P eut arran ger p'ufieurs 

mÙm".*, greffes à trois pouces & demi ou environ 

Sf*«"î' de diftance l'une de l'autre autour du fujet. 

/«tj£»n- On fe fert d'ozier pour aflûrer les greffes , 
& on couvre enfuite le plat du tronc avec 
de la terre franche mêlée de foin délié donc 
ça fait une poupée , comme je l'ai dit pour 
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Traite des Greffes. ïrj 
h grefre en fente ; il ne fam pas oublier de 
fane labourer le pied de l'arbre & de mettre 
du fumier fur la terre, comme aufli de don- 
ner un bon arrofement. 

Le Curieux. 
Cette greffe eft très-bien imaginée : mais 
laquelle eftimez-vous le plus, de la greffe 
en fente , ou de celle en couronne î 
Le Jardinier Solitaire. 
Depuis que j'ai expérimenté' la greffe en Ltp^tm 
couronne fur un nombre confiderable , tant TZm^à 
de vieux arbres que de jeunes lauvageons, je «•/»*»■ 
la trouve plus ailée, & plus avantagent que ££££7" 
la greffe en fente. Pour trois raifons. Paamn. 

i. La greffe en couronne eft très-facile à La ptfrm 
introduire entre le bois Se l'écorce dans le 
fujet qu'on veut greffer, & il n'en eft pas 
de même de la greffe en fente ; il faut r>b- 
ferver de mettre la greffe jufte au paffàge 
de la feve : cela eft efféntiel. 

i. La greffe en couronne ne fatigue point v*vfoa, 
un vieux tronc ni de greffes branches , & 
encore moins les jeunes fauvageons qu'on 
veut greffer. La greffe en fente au contraire ÎX." '"" 
les fatigue beaucoup , il faut une incifîon 
violente pour y mettre la greffe; ce qui fait 
que dans les terres légères la greffe en fente 
ne réiiflit pas fi bien fur les vieux troncs 
que dans les terres franches. 

Cette greffe en couronne pouffe bien Uirgaiit 
plus vigoureufement que celle qui eft faite J „f^ m 
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%l6 Le Jardinier Solitaire. 
en fente, de lorte qu'en trois ans elle formj 
d'un vieux tronc d'arbre un beau buiflnn; 
je çai par expérience que ces arbres ont fou- 
vent donné du fruit dans la féconde arnée. 
J'ai dit d'un vieux tronc d'arbre ; car à 
l'égard des jeunes fauvageons , un jet de 
deux ans eft aufli fort qu'un jet en écuffon 
ou en fente de trois ans. C'eft ce qui me 
fait préférer la greffe en couronne à celle qui 
ïe fait en fente , pour les Poiriers & les Pom- 
miers ; car pour les autres efpeçes de fruits, 
je n'ai point l'expérience de la greffe en cou- 
ronne ; c'eft pour ce'à que je me fers de 
l'écuffbn ou de la fente , félon la gioffcur 
du fujet que j'ai à greffer. 

Je finis ce traiié des greffes par une ob- 
fervation qui eft importante. 

Plus un arbre à greffer eft gros , &r plus 
les greffes doivent être fortes : la raison eft 
qu'elles «pouffent beaucoup mieux, & plus 
vigoureufement que des greffes qui feraient 
foibles ; celles-ci ne réuffiuant pas tnljours 
fur les vieux troncs d'aibres : c'eft pour- 
quoi il les faut conferver pour les appliquer 
fur de jeunes fauvageons. L'on ne tai'le les 
pouffes de ces greffes qu'au bout de desix 
ans ; & au mois d'Avril ou de Mai on met 
un cerceau autour de l'arbre, attaché à trois 
ou quatre écbalas , pour palifler les bran- 
che, afin que l'arbre foit d'une belle figure. 
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Le Curieux." 

Vôtre métMe pont les trois manières de 
greffer me fau-faït for. 

J'ai ouï di-e que vous fçaviez le foret 
de tranfplamer les arbres fans motte, quanJ, 
même t s auroient plus de vingt ans ; que 
vous ne coupez aucunes racines ni branche t 
& qi-e des arbre* ainfi tranrplantés portent 
du fruit dès la première a-mée Je vouî 
avouë que celà me pamît fingulier. Vous 
me ferez plaifir de m'en apprendre la maniè- 
re. 



CHAPITRE XIII. 

Méthode de tranfplanttr ht ar'rts font mit- 
t«, tant <» bujfon tpt n ejpalier t m 
À haute tige. 

Le Jardinier Solitaire. 

IL y a plus de douze ans quej'ai fait pour fr#nflm 
la première fois î'experiente fuivante, 
elle m'a toujours réiiiïi , tant pour les ar- ™ *'-"<"> 
bres que pour les fruits. L'auteur du Livre TimîT^ 
De la Culture parfaite , a trouvé ma métho- 
de fi fingu'iere , qu'il l'a expliquée dans""* 
fon Livre de la même manière que je la lui 
ai dite. T? fuppofe donc que vous aïez un 
arbre en DuifTjn ou en efpa'ier, qui ne foit 
point la:-guiflànt & q'te vous veuïlliez l'ôter 
■lu lieu où il eft planté, pour le mettre ail. 
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11$ Le Jardùtttr Soliulrt. 
leurs. La première chofe qu'il faut obfer* 
ver, c'eft de faire un trou de fix pieds en 
quatre* Se de crois pieds de profondeur, dans 
l'endroit où vous voulez que vô-.re arbre 
foit tranfplanté. Si dans ce trou il y avoic 
eu ;uri Poirier, Se que l'arbre que vous vou- 

ïÏT^f" t * rez y mettre au ^i un Poirie' - î f feu* 
fr^C!" dVa pour lors changer déterre, car elle doit 
être regardée comme ulée pour un Poirier î 
mais fi vous y voulez planter une autre es- 
pèce de fruit, commepar exemple un Pom- 
mier, un Abricotier, ou un Piunier, il ne 
Wvê rt m faut point changer la terre ; parce qu'elle 
>r^" doit être confiderée comme neuve à l'égard 
de ces autres fruits. 
Ci^-ifM Après cette première précaution vous fe- 
fâ'^f* rez remplir de terre le trou jufqu'à la moi- 
+«ni-irt tié ou environ, & vous ferez arracher vô» 
JwiT" tre arbre en faifant faire un grand creux tout 
autour , enforte que toutes les racines foient 
à découvert , & qu'on les puifie avoir dans 
leur entier, s'il eft pofuble, fans être en- 
dommagées. Vôtre arbre étant arraché avec 
foin , vous le ferez porter dens le trou pré- 
paré, & vous le poferez de manière que la 
greffe foit à trois pouces au-deflus de la fu- 
Mniii perficie de la terre : après quoi vous éten- 
™f**(* drez les racines de part Se d'autre de la mê- 
ttfatu me manière qu'elles étoîent auparavant , vom 
Jnsmez avec la main, de la terre fur chaque 
tHmt^ue. racine en appuyant auffi fur cette terre avec 
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Méthode de transitant er Ut Arbrtt. 11$ 
les mains ; & quand toutes les racines feront 
ainfi couvertes , vous vous fervirez de la 
bêche pour achever de remplir le trou. 
Le Curieux. 

Permettez-moi de vous demander pour- 

Suoi vous mettez de la terre avec les mains 
ir les racines , car j'ai vû quelquefois 
planter d;s arbres , & je n'ai jamais vû 
qu'on ait obfervé cette méthode , on fe fer- 
yoit fïmplement de la bêche. 
Le Jardinier Solitaire. 
Un liabile jardinier qui plante un arbre 
avec attention ne met jamais de la terre lur l"' ZCZl 
les racines avec la bêche : il doit prévoir ^^^Z 
qu'il ne faudrait qu'une motte ou deux ««. 

four caufer un vuide entre les racines de 
arbre, ce qui empêcherait qu'elles nefe w ^^ J( 
liaflent avec la terre , & ainfi l'arbre péri- 1™ r«- 
roït ; il met donc toujours la terre avec les 
mains , comme je l'ai dit. En effet la railôn «b«7o« 
pourquoi on voit très-fouvent de jeunes ar- ï^ff*»* 
bres nouvellement plantés qui ne font que 
languir , c'eft parce que faute d'avoir ufé 
de ceite précaution , ils ne peuvent pas fè 
lier comme il faut avec la terre , & de 
vingt arbres ainfi mnfplantés , je ne vou- OntfiAr 
drois pas répondre d'un feul ; au lieu que tJ^JL 
de cent autres arrachés avec les précautions <p **gfi 
neceÏÏaii es & tranfplantés de même, je rc- ^i^""* 
pondrais hardiment de quatre-vingt-dix- 
neuf, tant je fuis fûr de mon expérience. 
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%10 Le Jardinier Solittirt, 
Le Curieux. 
Je Cuivrai de point en point vôtre me- 
thode i continuez , je vous prie , à me di- 
re ce qui peut avoir encore quelque rapport 
à la tranfplantation des arbres. 
Le Jardinier Solitaire. 
Bfni met: Quand un arbre a été tranfplanté & que 
%£u"Z?< ' e trou e ^ «mpli > »! faut faire mettre du 
•jU'- fumier par deflus h terre » de la largeur du 
Ca™T" quarré & de l'épaiffeur d'un bon demi 
&V!^r P' et ^ ' * ver ' er tt ™ s OVl quatre arrofoirs 
ntïmià pleins d'eau fur le fumier. Je fuppofe que 
•** le tems ne foit pas difpofé à la gelée , au- 
quel cas il faudrait différer jufqu'à ce qu'il 
fût devenu favorable. Au printems il faut 
faire encore un pareil arrofement pour exci- 
ter la feve à monter & pour faciliter la pous- 
fe de l'arbre : on doit s'attendre que la pre- 
mière année cet arbre ne pouffera pas fi vi- 
goureufement que celui qui n'a point été 
tranfplanté ; c'eft pourquoi l'on aura loin 
%mZ$, pendant les grandes (échereiTes de l'été de 
m^Omnt '' aiTOler > & m ême par defTus les branches, 
tftwi'euâ, Cette obfervation doit être mile en pratique 
pour les arbres en buiffon & pour ceux qui 
font en efpalier, &c. 

Le Curieux. 
Vous ne dites point qu'il faille mettre 
du fumier mêlé avec la terre ; cependant 
quelques jardiniers ne manquent pas d'en 
mettre quand ils plantent des arbres. 
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'MttheJt de tranfphnttr Ut Arbres, i î t 

Le Jardinier Solitaire. 

Ce n'eft pas une règle générale qu'il fail- 
le mettre du fumier mêlé avec h terre à 
tous tes arbres qu'on plante & qu'on trans- 
plante : pour l'ordinaire on ne le doit faire 
que pour des terres légères ; par exemple , 
ii la terre neuve dont vous voulez vous fer- 
vir pour remplir le trou où vous faites plan- iwfcj 
1er vôtre arbre eft une terre légère, pour|™^jj» 
lors j'approuve fort qu'on mêle du fumier & 4. >™» 
avec la terre ; mais il faut fçavoir le prépa- JUJJ^ 
rer pour cet ufage , & je connoîs peu de 
jardiniers qui (cachent le mettre en œuvre 
comme on doit le faire en pareille occafion» 
Le C. u r t e o x. 

Apparemment vous en f^avez la prépara^ 
tion , vous me ferez plajfir de me l'ap- 
prendre. 

Le Jardinier Solitaire. 

Il faut avoir du fumier bien pourri , les ajuàfaa b 
faire hacher avec la fourche de fer , enfor-^J*"* 
te qu'il foit réduit à peu pris comme XtlmmSUm 
terreau ( car celui des couches n'eft pas'""" 1 ' 
propre à cet ufage ) & en faire mettre qua- l, T0 ., B „- tJ 
tre bonnes hottées que l'on mêlera avec k^i^T^. 
terre qui doit remplir le trou; ce mélangea 
ie doit faire fur le bord du trou , 8c nonj^^™^ 
dedans comme font beaucoup de jardiniers, Mm« 
car autrement le fumier ne feroït pas TB&£ r JJï*£* 
fuffii'ammcnt , & De produiroit jpas l'effet"*"'. ' ■ 
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2X1 Ze Jardinier Solitaire, 
Dmi Ut s'il & 0 j t queftion d'une terre de la qiïâ* 
tb «»™fl '"té de vôtre Jardin , qui eft noirâtre , fa- 
7tfim£»i- blonneufe, gratte, meuble, & qui n'eft nî 
Mmnkur- forte ni légère : ou fi c'étoient des terres 
f° rtes & f« ncri es , rougeâcres , qui par 
confequent ont plus de corps que les terres 
légères ; pour lors il feroit inutile d'y mê- 
ler du fumier , elles n'en auraient aucun be- 
foin ; il faudrait néanmoins toujours en fai- 
re mettre deiïus la terre au pied de l'arbre 
pour les raifons que je vous ai dites ailleurs. 
Le Curieux. 
Cette obfervation eft de fort bon fens ; 
mais comme il peut arriver que j'aurai oc- 
cafion de me fervir de vôtre méthode , j'ai 
befoin de fçavoirletems auquel il faut trans- 
planter les arbres , comme auûî la manière 
dont il les faut tailler. 

Le Jardinier Solitaire. 
uumh On tranfplante les arbres pendant les 
mois de Novembre , Décembre & Janvier, 
' & même dans le mois de Février î mais il 
1 eft toujours plus fur de le faire dans le mois 
de Novembre , parce que pour lors les ra- 
cines aïant plus de tems pour fe lier avec (a 
A terre , cela les prépare pour mieux pouffer 
au printems. 

»/«t (o*- Il faut choifir une belle journée pour 
"*™"L ( i.™ planter, & éviter le tems de pluïe : car • 
CôuTpwr elle empêcherait de bien manier la terre. 
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'Méthode de tranjplanter les Arbres, il; 
h'eft pas différente de celle dont on taille les 
autres qui ne font point gourmands en bois. 
Et quand même l'arbre que vous aurez n,ut*m 
tranfplanté ferait gourmand en bois , tel^J^ 
que la Virgmleufe , vous le pourriez railler 
à trois ou quatre yeux , comme on fait or- - 
dinai renient les arbres des autres efpeces de 
fruits. 

Le Curieux. 

Obligez moi de me dire pour quelle rai- 
fon ivous ne faites point de différence pour 
la taille , entre un arbre tranfplanté qui eft 
gourmand en bois, & entre celui qui ne 
l'eft pas , comme ferait YAmbrette ; car 
vous m'avez appris dans le Traité de la tail- 
le t que tout arbre qui eft gourmand en 
bois doit être taillé long , & que ceux qui 
fie le (ont point doivent être taillés court. 

Le Jardinier Solitaire. 

Il faut confiderer , comme je vous J'ai b^js, 
dit, qu'un arbre transplanté n'a qu'une feve^T^J 1 ™ 
modetéa la première année; ainfi fi vous 
donniez beaucoup de charge à cet arbre ; Jï*'^/** 1 
c'eft-à-dire fi vous le tailliez long, il nex>?™«'»* 
poufferait que de petites branches inutiles ' 
qui le fatigueraient. De plus celà empêche- 
roit les boutons à fruit de fe noiier ; ainfi 
vous feriez privé du fruit qu'il prometroie 
k même année : c'eft pourquoi il faut ab- 
folument fe fervir de la taille courte , afin 
d'avoir des branches à bois, fit que le bou- 
lon à fruit profite. 
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1*4 Le Jardinier Solitatrt. 

Le Curieux. 
Mnis fi après avoir obfervé cette taille* 
l'atbe fe trouve chargé de beaucoup de 
fruits , fcudroit- il les laiHer ? 
Le Jardinier Solitaire. 
Ii fe> oit dangereux pour l'aibie & pot» 
îrfVJC7 les fruits d'en laiUer beaucoup ; car ce'a fe- 
i-y>'->]' rait mourir lVbre , j'en ai Inexpérience* 
h*?J££ J'ivois fait tnnsptamer un Pécher qui char- 
Pwï'j» F M e,lv ' ron ""e i:e pêches la première année ! 
•HA J je les avois biffées fur l'arbre 8r quand elïes 
furent grofles cornue des ceufs de pigeon, 
l'arbre mourut du foîr au lendemain. Je re- 
foius alors de ne liiller qu'une petite quan- 
tité de fruits fur les libres la première année 
que je les aurois tran plantés ; je l'ai fait 
avec 'uccëS, & j'ai eu du fruit qui efl par- 
faitement venu en maturité; iesarbie> d'ail- 
leurs fe font fort bien porté*. 

Le Curieux. 
Ceta mérite d'être remarqué. Mais com- 
me je ne veux tien laifler échapper pour 
m'inlrrui;e, permettez- moi de vous faire 
une queftion. Si l'on avoit à transplanter des 
Srbres à haute tige gios comme la j^mbe, en 
faudroit-it ufer de même que pour les ar* 
bres en buiflbn ï 

Le Jardinier Solttaire. 

îr« d nvn* arbres encore plus gros que vous ne me di- 

« £ te > & ils oat p*tfi«CBiew bien léùtS : £ 
fi. Il 
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'Méthode de tranfplmer les Arbres. î i J 

la vérité il y en a eu peu qui m'aient donné 
du fruit de la première année ; mais quand 
on voit un arbre de cette grofïeur qui a re- 



ya une observation à faire, c'eft qu'avant 
que de faire arracher vôtre arbre à haute ti- 
ge, il faut faire couper les bouts des bran- 
ches & toutes celles qui font mal placées, 
afin que la tête de l'arbre ait une figure plus OtfnMta 
agréable , & que les boutons à fruit profi- ^Zt^î^m 
tent mieux j car comme je vous l'ai dit en '« à 
parlant des arbres en buiûon , ces arbres 
transplantés n'ont qu'une feve modérée la 
première année ; ce qui fait qu'ils ne pous- 
jënt que peu en bois, de même que ceux 
en buiffon. 

Le Curieux, 
Vous me répondez fi jufte , que vous 
"m'obigez à vous demander fi les Ceps de 
raiGns, ou de verjus de dix ou douze ans 
fe peuvent transplanter de la même manière 



Le Jardinier Solitaire. 
Il n'y apoint d'autre méthode a obferver, £-„ frw; 
J'en ai fait l'expérience; ces ceps néanmoins jinw/« ^p» 
ne m'ont point donné de fruit la première mSuZïhZ, 
année. 

Vous pouvez même planter des Ormes La Oma 
d'un:- moïenne grofïeur, & d'autres arbres ^^J^JJ^ 
en efpalier , quand ils auroient quinze ou 
.vingt ans : ils réiiflïronr. de même que les'" 1 """" 





arbres en buiflon. 



P 
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il 5 Le Jardinier Solitaire. 
Le Curieux. 
Me voilà bien inftruit fur la manière de 
transplanter les arbres : je me flatte que je 
rie le ferai pas moins par vôtre fecours, tou- 
chant leurs maladies, & les remèdes dont 
ils ont befoin. Souvenez-vous que vous me 
l'avez promis dans le traité de là Taille de» 
Arbres. 

CHAPITRE XIV, 

De la maladie det Arbres, 

Le Jardinier Solitaire. 

ta mtuei f A maladie des arbres provient de plu- 
fours caufes. 

Btmi *rM>. Le fond de la terre en efl une : quand 
il eft froid & humide, il eft prefqu'impos- 
n™^t, fible qu'un arbre y puïffe réuflir. La preu- 

ÏÎTÊ^ÂT ve en eft convaincante , c'eft la chaleur qui 

&f**'l at anime les arbres pour la végétation ; cette 
'^1 terre en étant privée par fon humidité & par 

f m t mL fa froidure, l'arbre ne peut prendre aucune 
nourriture qui lui convienne : il faut donc 
par neceffité qu'il periffe ; c'eft pourquoi 
dans le commencement de la première Par- 
tie , je vous ai fait remarquer la neceffité' 
qu'il y a de faire un Potager fruitier dan» 
une terre de bonne qualité, pour n'avoir pas 
le chagrin de voir périr les arbres qu'on y 
aura plantés. 
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Vt U maladie Jtt Ârhtt. «7 

Le Curieux. 
Je ne fuis point furpris que les arbres ne 
réunifient pas dans un mauvais terrein; maïs 
je fuis quelquefois étonné qu'un a.bre ait 
bien poullé pendant plufieurs années, & que 
l'année d'en! une il foit languiflant , n'aïant 
fait aucune pouffe j je voudrais non feule- 
ment en fçavoir la caufe , mais suffi quel 
remède il faut apporter pour lui donner une 
nouvelle vigueur. 

Le Jardinier Solitaire. 
Quand cela arrive, ii faut fouiller au pied Stamium- 
de l'arbre jufqu'aux racines ; voir fi elles ne^£""" 
font point gâtées de pourriture, pour avoir 
été plantées trop avant. Si après les avoir 
bien confédérées, elles h trouvent avoir tou- 
tes les qualités requifes à de bonnes racines , 7nif<ém 
on doit juger pour lors que la maladie de 2£jyf 
de cet arbre provient fans doute de ce que *+™ ^« 
h terre eft ufée, & qu'ellen'a plus les qua- JJUTjJfc 
lités neceffaires pour la végétation. C'eft 
pourquoi l'on ne doit point hefîrer de faire 
mettre de la terre neuve à la place de celle 
ui eft ufée , & enfuite faire mettre au pied 
e l'arbre, fur cette terre neuve $ deux v ^ (w - 
bonnes hotiées de fumier de vache fi la qua- nfm 
lité de cette terre eft chaude ; ou de cheval l^'iiSÏ 
li elle eft froide. Quand le rems de la taille */•»■•« 
fera venu il faudra la faire fur le vieux bois; "ù' m ^' 
par ce moïen l'arbre fera une belle poufle. 3 
Si après avoir obfeivc tout ce que je viens 
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I18 Lé Jârdimer Solitdh-e. 
de vous dire , cec arbre demeure dans li 
même inaétion ; il ne faudra pas balancer à 
le faire arracher en Automne , comme étant 
gâté dans l'intérieur de fes racines ou de fa 
lige ; j'en ai l'expérience par devers moi. 
Le Curieux. 
Si un arbre n'étoit languiflant que d'un 
côté. Se que de l'autre il fût vigoureux, 
comme celà arrive quelquefois, de quelle 
manière le faudroit-H gouverner pour lui 
faire pouffer d* bonnes branches à bois du 
côté qu'il eft languiflant î 

Le Jardinier Solitaire, 
tiemtir Pour lors il faudrait aller à la taufe du 
£TJi"/^- ma ' » c'eft-à-dire dechaufler l'arbre tout 
pdgM £m autour jufqu'aux racines , afin de voir fi 
hb'mÀ*' **u c ^ 'V 16 l'arbre eft languifTant il n'y au- 
7mm, roit point quelques racines gâtées , lefquel- 
]es en ce cas il faudrait couper jufqu'aa 
vif ; &du côté vigoureux il faudrait re- 
trancher une des grofles racines , parce que 
la feve n'étant plus fi abondante , l'arbre 
par confequent ne poufieroit plus fi vigou- 
reufement. 

Ces deux opérations étant faites, on met- 
tra de la terre neuve par deflus les racines, 
quand mâme elles ne fe trouveraient point 
gâtées du côté que l'arbre eft malade : car 
en pareil cas la langueur de cet arbre ne pro- 
cède roit que de la terre qui ferait ufée ; on 
ajoutera enfuite deux ou trois Kottées de 
fumier par deflus cette terre neuve. 
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De la maladie dts Arbvtt. 219 : 
Quand on taillera cet arbre l'on obfervera 
fee qui fuit. 

I 0 . Le côté qui eft vigoureux fera taillé 
ïong. Il faudra îaiffer toutes les branches 1 
fruit & même toutes les brindilles pouramu» 
fer la feve, afin que les branches à bois ne 
pouffent pas fi vigoureufement, 

z". La taille du côté languiflanï doit être 
faite fort court, avec la précaution de cou- 
per toutes les branches inutiles , Si il faut 
mcme Iaifler peu de branches à fruit, afin 
que l'arbreaïant plus de vigueur puiffepous- 
fer de bonnes branches à bois qui donneront 
Une belle figure à l'arbre; c'eft ce que l'ex- 
périence m'a fait connoître. 

Le Curieux. 
Faut-il taire la même chofe aux arbre* 
«qui pouffent raifonnablement , mais dont tes 
feuilles jauniffent î 

Le Jardinier Solitaire. ^ 
Ouï , car cette maladie provient de la mU<fom 
même caufe : le fumier réduit à peu près^'î'^j'- 
comme le terreau mêlé avec de la terre neu- «jC**" 
ve, ainfi que Je vous l'ai expliqué dans le u^ftu 
dernier Chapitre , fera un bon effet dans p M '£™ w,v 
les terres légères. Je me fuis aufti fervi en m«m m 

rreille occafion , de cendres de feu , & de-^""'^* 
fuye de cheminée que j'ai fait mettre parf.w«.w. 
deffus les racines , fans pourtant les décou- f^Z,û' 
vrir entièrement, je m'en fuis bien trouvé; T^'^* 
& les feuilles de l'arbre ont repris leur ver- ,X"/,',J 
dure comme les autres. P j jfctfjw*. 
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aja U Jst&nUr SalkÉTt, 
Le Curieux, 
Le fumier de pigeon ne feroit-il pas bon i 
à cet ufage \ 
Le Jardinier Solitaire. 
tifmiK II në le ferait pas dans les terres légères 
imSUiSu *! u ' ^ cnt chaudes ; mais il le feroit dans les 
Uitma terres franches qui font plus froides qua 
Wpuam chaudes : je luppofe qu'on ait laiffé ce 
fiJa'cZ' • ^ um ' er cn tas pendant deux ou trois ans 
juc pfei/oi- pour faire ctemdre fa plus grande chaleur i 
rf« wtuvi- pQijr i ors ii f era tris-utile dans une terrç 
froide & humide , en le répandant de l'é- 
paiffeur d'un pouce par deffus la terre au; 

Eied de l'arbre qui a les feuilles jaunes ; 8t 
: laifTant ainfi jufqu'au mois de Mars, pour 
l'enterrer enfuite par un labour. 

Le Curieux. 
Si l'on n'avoit pas la commodité d'avoir 
du fumier de pigeon, quel remède faudrait» 
il faïrç à cet arbre î 

Le Jardinier Solitaire, 
Il faudrait en changer la terre , fans pour» 
tant faire ce mélange avec du fumier & ds 
la terre neuve , comme je vous l'ai fait ob« 
ferver pour les terres Jegeres ; par la raifon 
que ces terres franches ont plus de corps „ 
je veux dire plus de fel que les terres légè- 
res. Il faudrait enfuite faire mettre par des- 
fus la terre , au pied de l'arbre , deux ou 
trois nouées de fumier de cheval ï vaoiâé 
pourri. 
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Là maladie des Arbres. i 3 \ 
Le Curieux. 
' Je vous prie de me dire fi les vers peu- 
vent rendre les arbres malades. 
Le Jardinier Solitaire. 
Cela arrive Couvent. Par exemple , il y u M y^ 
a de certains vers qu'on appelle Mans ou 
Titres , en Poitou ils fe nomment Hantions ; ?u> **i 9 u 
ces vers demeurenr deux ou trois ans dans 2?T*2 
la terre où ils grofiiflent jufqu'à ce qu'ils J**™"*'* 
deviennent Hanetons volans, après quoi ils * 
s'accouplent & font du couvain qui Te re- 

Eand , dont il fe forme de nouveaux vers ;w«*tf- 
lancs qui s'enfoncent dans la terre & y " 
groflîflent. Ces fortes de vers s'attachent 
aux racines des jeunes arbres qui font ten- 
dres , les rongent te les font périr , 'auffi- 
bïen que les légumes. Je ne fçai point d'au- u^tM 
tre remède contre ces infeâes que de les^f^" 
chercher au pied des arbres pour les tuer , *>»■- 
& efe labourer fouvent pour tâcher de les " 
detruirt. 

Les Taons- font une autre efpece de gros ,„ 
vers qui naiQent du fumier , rongent les ra- /•■* *r" 
cines des arbres , les font languir & à la fin pOlum* 
mourir. Il faut fouiller au pied de l'arbre, 
les tuer , & y mettre de la terre neuve , faZtftu 
quand on voit que l'arbre peut en réchap- f0 "™"t»- 
fcr. 

Les Lifettes , font funeftes aux arbres i amO* 
te font de petites bêtes noires qu'on appelle '™'J?£ 
autrement, CQHft-bwrgem ; elles font mou- iJcmL 

P4 
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ijî Le fardimer Solitaire, 
tir les greffes des Pêchers lorfqujelles eom» 
mencenc à pouffer. Je ne l'ai que trop 
éprouvé , particulièrement par rapport aux 
Pêchers à haute tige , dont j'ai perdu un 
très-grand nombre. Le meilleur remède 
pour s'en garantir eft d'emmaillocter les gref- 
fes avec de petits facs de papier lie's de fil s 
par ce moïen j'en ai prefervé beaucoup des 
Lifettti , aufli bien que des gelées qui arri- 
vent au printems , fur tout depuis que les 
fâifons font fi déréglées. Ce que je viens de 
dire doit s'entendre des Pêchers nains , de 
même que de ceux à haute tige. 
La Mulot» Les Mulots cV les Rats font périr les Fi- 

jL'd^*" g u ï ers > & rongent leurs racines. 

Tonf«r/n Pour s'en garantir » il faut mettre ait 
P»^ d« Figuiers des pièges , c'eft le veri- 

io'rTh. Les Tigrts infeétent feulement les tfoi- 
â™ T «i" " ers en e 'p a '' er > & jamais les arbres en 
nm ta buiffon. Plufieurs curieux fe font étudiés a 
rtÏÏT" ' es exterminer : mais toute leur étude a 
fifimmutété inutile , ainfi c'eft un mal fans remède ; 
fi""'""-' ces infecr.es s'attachent aux feuilles des ar- 
bres de ion~tbrttien d'hiver plus qu'aux 
autres , quoique les autres fortes de Poi- 
riers n'en (oient pas pour celà exempts. 

mrtrfft " V 3 < ' £S enc ' ro ' ts °^ ' on n * en e ^ P 1J 
Tipe-'î/î incommodé mais en d'autres ils defolent , 
^Hûi/Zi à* *"° nt 'a n g u ' r tout un efpalîer de Poiriers, 
en -forte que très-fouvent on eft obligé de 
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De la maladie del Arbres. . xjj 
les faire arracher pour y mettre une autre 
efpece de fruit, 

Lù Fourmis font le même mal aux arbres La fow 
en efpalier. Le remède ordinaire eft d'y 
mettre des bouteilles à moitié pleines d'eau 
& de miel bien mêlés l'un avec l'autre , &** 
d'en frotter un peu les goulots pour les y Jj^f . 
attirer : quand elles en font pleines , il faut ,™«,. ' 
les vuider & en mettre d'autres. 

Je me fuis avifé de mettre une terrine 
»u pied de l'arbre & de l'eau dedans mêlée tmm » in 
■avec du miel , c'eft le moien d'exterminer^;'^ 
les Fourmis & d'en garantir l'aibre , pour- 
vu qu'elles viennent du bas de l'arbre ; car 
fi elles viennent du haut de mur , il faut 
avoir recours aux bouteilles. 

Les Pêchers, Abricotiers, & Pruniers J-m^»J 
font fujetsàun mal considérable. , c'eft h'^IZ^ 
gomme : elle eft leur ennemie mortelle. r ^^ lt 
Quand elle empêche la feve depafier, \zé-?<<*J!u 
n'y vois point de remède , particulièrement 
'fi elle eft autour de la greffe ; mais quand ^/JjJJf* 
le venin n'eft qu'à côté d'une branche, iU. h*t.m 
faut ôter la gomme jufqu'au vif de la bran-^^J^ 
. che , mettre de la bouze de vàche deflus ta**.™™, 
plaïe , & la bien emmaillotter d'un linge 
lié avec une ficelle. ' 

Les roux vents d'un printems froid t" 
brouiffent & fatiguent terriblement les ar-C"V<* 
bres , particulièrement les Pêchers ; ils"*"'-, 
font recoquiiler les feuilles , de forte que 
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La rnnUdit itt Arbm, i'55 " 
'Ans l'eau , & il fe noye. J'en ai trouvé 
une fois dans une cloche une douzaine qui 
s'etoient noyés pendant une feule nuit. 

Les Lairei font un grand dégât aux 
fruits, particulièrement aux Pêches & aux ^lum 
Abricots t il faut abfolument leur [faire la E'jEJffi 
guerre. Pour y re'uflir je fais mettre de^H*». 
grandes fouricieres dans lefquelles il y a un 
morceau de lard un peu grillé au lumignon 
de la chandelle , ce qui le fait fenrir de 
loin t le L&irt vient pour le manger , & 
il fe trouve pris ; j'en ai attrapé plufieurs 
avec cette amorcç , & avec des quatre de 
chiffre. 

: Les Perce-areilfa & les Limai mangent " <Mfr 
les plus beaux fruits fur les arbres ; mais „ ■ ^ 
pour peu qu'on fe rende foigneux à leur 
faire la guerre , ils n'en gâtent pas beau- 
coup ; il eft facile de ks prendre le foir ou 
le marin. 

Pour s'en défaire il faur avoir des cornes t, 
de Bélier dont l'odeur les attire en dedans , 
& quand ils y font une fois , ils ne peu- wmu. 
vent plus en forcir t ainfi tous les jours l'on 
n'a qu'à vuider la corne. Par cette amorce ' 
vous garantirez vos Pêches , vos Abricots, 
& vos Figues de ces petits infectes , qui 
piquent les fruits & les gâtent. 

Le Curieux, 

Il ne me refte plus qu'à vous demander 
Cn quoi confifte le travail que doit faire ua 



Digitized by Google 



ajo* lt Jardinier Solltairt. 
jardinier chaque mois de l'année. Je voili 
prie de ne me point renvoïer pour celà. au 
livre de M. de la Quintinie , je fçai qu'il 
en a parlé ; mais je m'en tiendrai à ce que 
vous m'en direz. 



CHAPITRE XV. 

En tjuoi confifle le travail fie doit faire m 
Jardinier chaque mots de l'omet. 

Travail du mois de Janvier. 

Le Jardinier Solitaire. 

uhZ t, Xy 9 v R vous Satisfaire je fuivrai Tordre 
mira, JL des mois. Si l'on n'a pas commence dans 
le mois de Décembre à tailler les arbres , le 
mois de Janvier eft le veriiable tems de le 
faire à l'égard des buiflbns ; j'en excepte 
pourtant les Poiriers qui font gourmands en 
bois & les Pêchers. 
ttmftr dt Si quelques arbres (ont foibles & lan» 
ET..."," guiflans, c'eft la faifon de clianger la terre, 
mSfm. Se d'en faire apporter de neuve (en cas qu'il 
n'y ait point encore de gelée contraire) afin 
que les arbres reprennent une nouvelle vi- 
gueur au printems. 
HMirAf Si l'on a encore des arbres à planter ; on 
*stti»£ ' ^" era *~ a ' re ^ es trou s {fnppofé qu'on ne les 
fJZr f« eût pas fait le mois précèdent ) de fix pieds 
(& quarré , & de trois pieds de profondeur 
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Travail de chaque «*îf, îJ7 
Çour les y planter , & l'on fera mettre du 
Fumier par deflus la terre au pied de chaque 
arbre nouvellement planté , comme je l'ai 
dit ci-devant. 

Le mois de Janvier eft commode pour r»w*r 
travailler aux treillages des efpaliers , parce 
que pour lors cet ouvrage ne iatïeue point 
les arbres, comme celà arriveroït fi l'on dif- 
férait à le faire au printems, qui eft le tems 
de leur pouffe. 

Si l'on a quelque opération à faire aux 
Vieux arbres, comme par exemple, décou- 
per quelques racines pour leur faire porter Cœtr.ia 
du fruit (ainfi qu'il a été dit ailleurs) c'eft "^"^ 
alors le véritable tems ; mais il fera encore 
mieux de le faire dans les mois de Novem- 
bre & de Décembre. 

Si vous Êtes curieux d'avoir des nouveau- ■ 
tés , vous obferverez lî vôtre jardinier a ÎT™«^Â 
fait des couches pour y femer des graines de 
Laitue crêpe pour les falades; & des Raves 
pour avoir des premières* Les cloches de 
verre feront d'un grand fecours pour couvrir 
les Laitues pommées, les Concombres & les 
Melons, ■ . 

L'on ne manquera pas de réchauffer de 
tans à autre les couches. 

Dans ce même mois de Janvier l'on peut Cmœa* 
faire des couches de Champignons ; j'ai Ck **Fi' m ' 
expliqué ci'dtvant la manière dt faire cet' 
foHçhct, 
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2 ; ? X* Jardinier Solitaire. 

J ar dinîer s'occupera à faire des parti 
fmi .ffi*, & laflbns , pour couvrir certaine qualité de 
iâvav^Ht •P ,anc ^ ur les ruches î il peut aufli dans les 
«■«j»»* terris incommodes qui ne permettent pas de 
■f 1 "* travailler au jardin, racommoder les caiifes, 
ou en faire de neuves tant pour les figuiers 
que pour fervir à quelqu'autre ufege. 
E*n*ir-r - Si l'on n'a pas émouffé les arbres , il I« 
'"^m"ô " ^ ut f a ' re dans ce mois, pourvu que le tems 
ttii-mic. foie humide. 

totttn èâ On portera du fumier fur les planches 
tteZî? '" P°" r fumer la terre dans laquelle on a des- 
rein de femer les graines potagères dans leur 
tems. 

trtmttm On mettra des pailiafldns deffus les pois j 
f£££nu S ' on en 3 ^ cm ^ d* ns ' w mo ' s ^ e Novem* 
"•HP bre & de Décembre. 
fmfma, 0n g rÊ (f e en f ente pendant le mois de 
Janvier les Poiriers, les Pommiers & les 
Pruniers. 

Travail tU nuit de Ftvrier t 

HauM E qu'on n*a pû faire dans le mois dé 

jwatnoAj ^ j Janvier , on le fait dans ce mbis-ci. 
m£?1iJ!?£ On replante des Laitues fur couche eo 
pimm. pépinière fous des cloches , pour en avoif 
de bonne heure qui foient pommées. 

Il faut préférer la Laitue crêpe à toutes 
les autres, elle eft plus eftimee pour la pri* 



Travail di chaque mth, 259 
Si la graine de Melon n'a pas été femée £S^JfS. 
4n Janvier, il ne faut pas manquer de le*"/""»» 
feire en Février , comme aufli celles de 'Tnirr 0* 
Concombre & de Pourpier verd : mais non £"*JJ^f 
pas le Pourpier doré , car il eft trop tendre. ■%f™*« À- 

On continue de greffer en fente le Poi- ^J™*™' 
rien, les Pommiers , & les Pruniers dans rnu* 
ce mois-ci. 

Si l'on a encore des arbres à planter , il ?u»,«ia 
ne faut pas différer plus tard à le faire , fi Zul'JïL 
le tems le permet. ■«*. - 

Travail À* mois de Mars. 

ON fait de nouvelles couches pour re- Fm* 
planter des Concombres & des Melons, ^jj" 
Dans les terres humides on plante toutes 
fortes d'arbres , comme Poiriers , Pom- 
miers , Pêchers , Abricotiers & Pruniers. 

On greffe encore en fente. m jp 

On feme en pleine terre toutes fortes de •* 
graines de légumes vers la fin du mois, ift*? 
^exception du Pourpier doré. ma*»™. 

L'on terraute les planches femées, & l'on sm* lm 
plante les afperges. 

Quoique 1 on ait feme des pois dans le '™* , 
mois de Novembre ou de Décembre, il eft £,£***'* 
bon d'en femer encore dans ce mois-ci , pour ^'"J 1 /*"** 
in avoir quand tes premiers font paffés. 2/^ 

On ne plantera qu'au commencement du t>*fnm 
mois de Mai le plant qu'on aura fait venir *£" 
fur les couches , parce qu'il faut que la ter-./ <* 
pfoit échauffée. 
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240 Le Jardinier Solitaire, 
ftitwpmn- On commence pendant ce mois à donner 
mi%?£ un peu d'air aux Artichauts qui font cou-, 
(kWj. verts de fumier. 

Il faut obferver qu'on ne doit point fe 
prelTer de découvrir les Artichauts, qu'on 
ne foit bien fur qu'il n'y aura plus de gelée. 

On feme fur terre la graine de Panais & 
de Carottes. 

Tauf- C'eftpendantcemois qu'on fevreles mar- 
tfmmaîm cot(es ^ e Figuiers qui font en pleine terre, 
mBpitn. pour les mettre dans les caifles & enfuite fut 
les couches, fiiez, le Traite' dei Figuiers. 

On taille les Pêchers dans ce mois envi- 
ron au ij. auffi-bien que les Abricotiers ea 
efpslier. 1 

•Bwàf ia Si 'l'on a des bordures d'herbss fines à re- 
tiUafitrtu planter, il ne faut pas manquer de le faire 
à la fin de ce mois : il eft pourtant encore 
tems au commencement du mois d'Avril, 

Travail du mois d'Avril. 

La Uhnn T Es ouvrages du jardinage & principale- 
ftm in ut*- J_, ment ] es labours pour les légumes com- 
mencent à\ preiTer fans remife. 

sutaaiti On commence à nettoïer les allées des 
jardins. 

smer imin On continue de femer les graines de légt> 
^'m^Z' mes » commes ofeille, poirée , perfil, ci- 
mt. boule, oignon blanc & rouge, &c. 

On feme le Cardon d'Efpagne fur cou- 
che, pour eue replanté au mois de Maifui- 
yanç 
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Travail de chaque moî). 
*ànt; Voit* ce que j'ai dit ci-devant fiir t 
il manière dont il faut le cultiver. 

On feme dans ce même mois le Bafllic ' 
fur couche pour être enfuîte tranfplanté. 
Voit* ce que j'en ai dit ci-devant. 

On feme le Céleri fur couche , pour être' 
tranfplanté au mois de Mai fut terre. Voit*, 
ci-devant et qui a t'tt dit JUr la manière dt 
le cultiver. 

On feme la graine de Laitue crêpe & de 
la george fur couche , pour être tranfplan- 
tée fur terre quand elle fera en état. 
' On feme la chicorée fur couche, & on 
la tranfplanté enfuite fur terre pour en avoir' 
des premières. 

On feme fur terre la graine de Bette-raves. 

On arrofe les jeunes arbres plantés dès^^™^ 
l'automne , de même que les greffes en ™ -r»r 0 .* 
fcnte. ^r faM 

On taille les Concombres & les Melons; . y^» 
on en feme auffi encore fur couche pourri «mm. ' 
Être mis en pleine terre, , 
' C'eft le teras de planter desFraifiers, & /^ rt ' 
Ide pincer les vieux montans des pieds plantés. 

C'eft dans ce mois qu'on ôte entièrement 
le fumier qui couvrait les artichauts , Se 6-^1^' 
qu'on commence à les ceilletonner & à les " r - 
planter. * 

Si les arbres font en feve à la fin de ce 
mois , on greffera en couronne ; finon on f^.™ 
différera julques au mois fuivanr. 
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Le Jardinier Solitaire. 
fm-.fiUi , On pince les greffes en fente furPoirierï» 
Sf."*" Pommiers & pruniers. .. ^ . '.. 
Uh*rtrit> - On laboure les Artichauts après avoir ôté 
jtttutuai. ig fumier qui les couvroit, & on obierve 
dé faire à chaque pied un petit baffin, afin 



méthode eft de me fervir d'écofïas de pois, 
é de les, y Jaîfler , jufqu'à ce que les Pê- 
ches foient grofles comme le petit doigt , la 
même chofe le doit pratiquer pour les Abri- 
cots & les Pruniers qui font en efpalier. 

Travail du mois de Mai. 

UN jardinier foigneux ne diffère plus â; 
faire les ouvrages qui n'ont point été : 
faits en Avril. 
i TM n On fircle les planches où l'on a femé le» 
»t« «A»«T graines } afin qu'elles profitent mieux j 
t"X«&lU fin du mois on éclaircit celles des raà- 
b,rt,h«> nes j quand elles font levées trop druîs. 
Ikl'pn Au commencement de ce mois on feras 
£7«JL™ : des fèves d'haricot, & non pas plutôt ; par- 
,« ce qu'elles font tendres à la moindre gelée , , 
^t£™°" ce qui arrive fouvent dans les mois de Mars 
& d'Avril. > 



que quand on les . mouille , l'eau ne (e ré- 
pande ni d'ùnxôté ni d'autre, 
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Travail de chaque mois. 245 
jroïale, la belle-garde; & à la 6n dece'"> 1 "'» 
mois on feme la perpignane , & la laitue ££X 
d'Allemagne, On contiaue de femer de ces 
deux fortes dans le mois de Juin, pour en 
avoir des dernières ! elles réiiffifTent mieux 
dans les terres franches que dans les terres lé- 
gères. 

On feme des Choux-fleurs fur les cou- chaxp?,,, 
ches. 

On feme auffi des Choux d'hyver, àesV'T'"" 
Choux de Milan, enfin on feme toutes les 
graines potagères qui n'ont point été femées 
pendant les mois de Mars & d'Avril. On 
plante encore des Cardes de Poirée , & des 
Choux pommés. 

On feme fur terre la graine de Chicorée , 
pour être tranfplantée enfuiie quand elle fe- 
ra en état, 

t On feme de la graine de Navets fur terre 
pour en avoir des premiers. 

On feme de la graine de Citrouilles & 
Potirons fur couche , pour être enfuite 
tranfplantés fur terre. Voiez. ce qui a été dit 
fur la manière de Us cultiver. 

Le jardinier foigneux ne doit jamais man* p«,„f« 
quer à pincer les branches à bois des 
chers, au-defTus de cinq ou fix yeux de min, 
la poufle de la taille ■ de la même année , 
pour les raifons que j'ai dites au Chapitre 
illt Pincement des arbres, 

On taille les. branches des Pêchers qui r«a»a* 
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144 Le Jardimtr Solitére. 
?4bm /cm n*ont point donné de fruit, & OH'doU 
JM*™* avoir ioin d'ébourgeonner. Il eft encore 
""p.n t, if, tems de pincer le maître jet de la greffe en 
ïfffîT ïcnte , de même que les Pêchers pour les 
f, M tr*fi* tenir bas , & leur faire poufler de la brin- 
f^tmi. di(le; ftu(ede cetre peiirc opération le jet 
s'emporterait , & conforameroit inutilement 
la feve de tout l'arbre. 
T,miA On greffe encore en couronne. Il faut 
%%Zm fuivre la méthode que j'ai enfeignée dans 
le Traité des Greffes. 
jï „;.',„ Il faut faire une revue des Abricotiers 
çn-™ .'m q U j ont tro p d e f ru it f & en ôter pour con- 
mi f« hre , afin que ceux qu'on laiflera fur les 

arbres deviennent plus gros. 
FwiSaiîr ■ Au commencement de ce mois on fait 
i«F«K(ti* fortir les Figuiers de la ferre pour les met- 
* * î "'" tre à quelque bon abri , on les taille de la 
manière dont je l'ai dit dans le Traité des 
Figuiers , 8c on leur donne enfuite une bon- 
ne mouillure. 

On doit avoir foin de ne fouffrir aucu- 
nes branches de Pêchers , de Poiriers , ni 
d'autres efpeces derrière les exhalas des efpa- 
liers ; elles feraient embaraflantes quand 00 
.viendrait à tailler les arbres. 

Travail du mois de Juin. 

SI l'on n'a pas ébourgeonné dans le mois 
de Mai, il ne faut pas différer plus tard 
à le faire. 
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Travail de chaque mok. 245 
, !1 faut paiifler les Pêchers, & en même- 
fems en ôter les Pêches qui font de trop, 1 
afin que celles qui relieront profilent davan- 
tage. 

C'eft dans ce mois qu'on doit lier la Vi- r™,„. 
gne, & l'ébourgeonner. Ci,^'" 

On doit faire de frequens arrofemens aux *™!" la 
Figuiers en caille, & aux légumes qui enJyJT'™ 
eût befoin , quand il ne pleut point. 

Ceux qui veulent greffer en écuflon à la rn,i^ Q .,t 
poufle , le doivent faire ordinairement vers 1" 
la Saint Jean. 

On feme des Chicorées , des Laituës de s „„ ^ 
Gènes, &des autres efpeces dont j'ai fait «J<"*<* 
mention dans le travail du mois de Mai. 

On feme encore des Haricots pour en 
tvoir en automne. 

. On feme fur terre des Choux-blonds 
d'hy ver , pour être enfuite rranfplantés. 

On feme des pois pour les avoir bons en se** & 
Verd durant tout l'été, p.K»* 

On pince le bout des Figuiers, en ce eL+u, 
mois-ci , à fix yeux de h poufle qu'ils ont ^f^'J^' 
faite depuis le printems , pour les raifons 
que j'ai dites dans le Traité des Fîgmrs. 

Quand les arbres en buiffon font trop vpm 
chargés de fruits , on en ôte pour profiter ''In. '^i '1,- 
ceux qu'on y laiiïe, & afin qu'ils meuris- 
fent mieux. l»f ' 3 " 

Si l'on a des bouis & des paliflades , c'eft iw« * 
h vraie fcifqn de les tondre. 
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r*«A. si l'on a des fumiers propres pour dei 
aX^"»- Champignons , on peut en faire des cou- 
ches , comme je t'ai dit ailleurs, 
R«M,xt On aura foin de recueillir la graine de 
ui-vidt Scorfonaire; celà fe doit faite iç matin dès 
J """' que la rofée eft paflée, 

Travail dit mets de JmUet, 
r«i mit /*~vN feme encore des Pois pour en avoir 4 
Tofl«^' Uen verd au mois d'Oftobre, 
Hftuat On feme des Haricots pour en manger 
i£!m£!<! en verd en automne, 

& On femc des Chicorées pour en avoir en 
automne , & en hyver, 
j»>««- On fait une revu? aux Pêchers au com- 
^"'J^l"Z mencement de ce mojs , pour ôrer les pous- 
r, i ,h4 " * fes qui font inutiles, 

%Z:,d, On feme des Epinards , mais en petite 
'éTm'Zmt' quantité , parce qu'ils font fujets à monter, 
w«# Si néanmoins le jardinier eft foigneux de les 

arrofer , ils ne laifleront pas de venir & d'ç- 

tre en état qu'on puiffe les cueillir avant 

qu'ils foient montés, 
0*,,»f, On feme des Choux de Milan & on 

continue d'arrofer les Figuiers en caifle & 
<» »«'*< i es i e g lime s fans difcontinuer. On enfouit 
«7*"° «-'tes Concombres qui font en pleine terre, 
"• On feme encore de la graine de Navets 

fur terre , pour en avoi^ pendant l'automne) 

& pendant i'hyver. 

On greffe les Pruniers enécufTon des le 

commencement de ce mois. 
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Travàii <it chdqut mW. 247 
7 Ôn greffe les CoignaiEers \ la mi-Juil- 
lét , depuis que les laifons font déréglées 
autrefois on ne greffbit qu'après la mi- Août; 

Or. commence à découvrir les fruits' e'tj 1™* 
efpalier, pour qu'ils prennent couleur fit-fX™ te 
ticulierement les Pêchers. '' " 1 - . ; 

Travail dit mets #AoZt t 

C'Eft le terni de ramaffcr les graines 
Laitues. Le jardinier qui eft curieux ™^£'%,Z 
de les gi aines, doit mettre chaque efpece*™- 
de graine à part. 

■ On recueille auŒ la graine de Ciboule» J*""* 
d'Oignon, de Poireau, & il faut la laiffèr /«,, ^ 
dans la coque jufqu'à cequ'on en ait befoin 

four la femer; &pour iorson la frotte pour; «™ 
en faire fortir ; ma méthode eft de la faire "J$JtHZf£f 
fortir de fa coque dans un mortier avec le 
pilon, & je le fais fans qu'il s'en écrafe un 
grain , certe méthode eft d'une grande ex- 
pédition ; on vanne enftjite cette graine afin 
qu'elle foit plus nette. 

On replante des Chicorées ; on lie celles g***» la 
qui font réplantées dès le mois de Juillet ; cM nZ/Z' 
jl faut faire enforte que le lien d'en-haut ne ^«C? 
(bit pas fi ferré, afin que le milieu ne crevé Wb»a 
fs. 

- On peut encore femer pendant ce mois-ci 
de la graine deSalfifis d'Efpagne, ou Scor- 
fonaires. 

Q,4 
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248 te yardmler Solitaire. 

Oft découvre entièrement les fruits. Ced 
eft contre le featiment de quelques jardiniers 



dix jours avant leur parfaite maturité : mais 
î'experience que j'ai du contraire me lel 
fait découvrir plus d'un mois auparavant, 
& j'ai toujours de belles & greffes Pèches, 
& de belles Poires qui prennent couleur » 
comme le Bon-chrétien d'hyver, la A7jto/<«- 
ctfb4tM-fi> ItColmart, Sic, En effet il eff con- 
**M^ fiant qu'un fruit qui aura été perfectionné; 
ViafmC" pat la chaleur du foleil & qui n'aura point 
Rjf* gjl ^ l'ombre des feuilles de fon arb; c > fer% 
toujours de meilleur goût, & d'une cou- 
*■ leur plus vive qu'un autre- Xaraifon eft que 
fon fuc aura été- mieux digeié, & fon hu- 



s $ un- On vifjte les efpaliers de Pêchers, pour 
w*&i*jp^ vo ' r s '' s fontabondans en feve , & s'ils n'ont 
tat. point befoin d'être pallifles„ 

On vifite aufll les treillages de verjus & 
de raifins, fî on ne l'a pas fait pendant te, 
mois de Juillet. 
Mutam C'eft en ce mois que l'on feme de la grai-, 
îw ^mA ne ^ e Choux pommés; & quand ils font en; 
iuptmii-i. état, on les met en pépinière. Un jardinier 
qui fçait fon métier ne manque pas de les 
mettre à quelque bon abri pour les confer- 
ver pendant l'byver, 6e les pouvoir enfuite, 
planter au printems. 




veulent les découvrir que huit ou 
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Travail de ehaqttt mon* 14? 
» On fcme des Raves pour en avoir en au- «.™ 

mne. .;..,,! 

On ferne du Cerfeuil pour en avoir en tefmtf* 
feyver & au printems. ta 

Vers la mi- Août on commence, à greffer r H 
les Amandiers qui ont été plantés au prin- r %fij§j£ 
tems , mais non pas ceux qui ne font plan-; 
tés que de l'année dernière : car ils font en- 
core trop abondans en feve. 

' On continue d'arrofer tout ce qui en a Uia ^. 
befoin, comme Chicorées, Laitues, Ra-.*™ a* 
ves , & autres légumes. ~£ 

On coupe les vieux montans des Arti- Ft[tm) 
chaurs dont ou a ôté la pomme , comme fauta Jr~ 
étant inutile, «<**■■». ^ 

On continue de femer des Epinards , & 
on les arrofe fouvent quand ils font levés. ^pw*- - 
" On' recueille les Pois qu'on a laifle fecher c . r g Jinl „ 
pour la provifion d'une maifon, , 
" C'ett en ce mois-ci, ou au commence- P TmT'J^'. 
ment de Septembre qu'on cueille, le Verjus « .'"S m ff 
pour le preffurer, 

Quand on voit que l'Oignon ne profite 
plus en terre à caufe de fes feuilles, il faut pj'fl'^,. 
rouler un tonneau deftus pourbrifer lesmon-^'^*™ 
tans, & afin de les faire profiter. 

On commence à la mi-Août à planter de 0 , fûJmî 
la Ciboule pour le Carême, ou pour la lais- uc £££" 
fer monter en graine. 

. Le jardinierqui eft curieux de fon jardin, tt#4fr 
te doit pas manquer 'dans ce mois-ci de fâi- «TamT 



I 
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IfO le Jardinier Solitaire. 
£J*J?*re des labours pour la troifiéme fois 3u< 
' platte-bandes , & aux efpaliers ; & des ra- 
*" 1 iîfîagcs dans les fentiers des planches. Ce 
travail eft très-utile pour les raifons que j'ai 
dites ci-devant. 

On doit pas oublier de planter des 
Choux blancs d'hyver. ." 
o./,™ A On commence après la Nôtre-Dame à" fe- 
mer ^ Ê la 8 r " ne d'Oignon blanc, pour enf 
2^™ W avoir l'année fuivante au mois de Mai, mais. 
but, il n'en faut pas femer grande quantité, de 
crainte qu'ils ne montent. 

. . . . Travail eh mois de Septembre. 

Ta» <nf«J y*-v N greffe pendant ce mois les amandiers 
haute tige ; leut feve n'étant pas fi 

*««'«'• abondante qu'elle î'eftau mois d'Août; c'eft 

mli'Jkfi* pourquoi le jardinier y doit faire attention ). 

dni .< ™». car s 'ii s avoieht trop de feve , elle noierait 
les yeux des écufîons, 

Qjùnd les greffes des amandiers nains ont 
manqué l'année précédente & qu'on les a 
réchappes au printems , on greffe le nou- 
veau jet en ce mois-ci. 

° n comrt,en " à ,ier Ies Choux-fleurs & 

&ku*>l le Ce!eri. On ne doit pas manquer à les bu- 
ter pour les faire blanchir, & il faut cou- 
perles bouts d'enhaut pour que le pied pro- 
fite davantage. 

J^"».,* «r c ' c ^ ■ < * ans ce mo ' s 1 u * on ° te ^ e terre ,w 
Oignons pour les faire fecher, ou les ajoû- 
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Travail de chaque mois. î j r 
1er i fi on ne Va pas fait à la fin du mois f>*i**t c«- 
d'Août. 

On ne manque point de fouler aux pieds 
les feuilles des Racines , comme Bette-ra- *JJ| 9« M 
ves. Panais & Carottes, pour les faire bien f*™i*4t 
profiter. *L « t W«. 

On commence d'empailler les Cardons un<J» 
d'Efpagne pour les faire blanchir. Pour em- fcJ+U 
pécher que les grands vents ne les rompent, iZkZstt- 
je conreille de les bien buter de terre. 

On continue à lier avec de la paille fcs.ffiT^. 
Choux-fleurs qui commencent à pommer. jw ( 

On feme au commencement de ce mois smait 
la graine d'Oignons blancs, pour en avoir 
après ceux qui on: été femés au mois d'Aoûr. 'ï 

L'on plante encore de la Chicorée, pour tumh 
en avoir l'hyver. .*■■>(»*»», 

On feme des Epinards pour en avoir après 
Pâques. 

Travail du mais A'Oftobre, 

ON commence â défaire les couches, vf**it- 
& l'on met le terreau à part, de même 
que le fumier pourri, pour être mis dans fi™" 
les planches où l'on veut femer des graines, ™™«!r\tr 
ou pour le plant qu'on y doit mettre au t*""*** 
printems. 

Ceux qui ont des plants d'arbres a faire jm&ta 
doivent commencer à faire fouiller la terre *mf*t,m 
( je veux dise celle qui n'eft pas froide & 
humide ) j'en ai expliqué la méthode. 
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i jl tt Jardmîtr SoUttire. 
* >ans ' K j* r< " ns dont ' es terres font chaà* 
àfu ta*,- des & légères , on doit vifiter les arbres ; Se 
éHf&îltijfc '' on vo ' c °, u 'il y en ait morts, il faut 
n\it*»»;> faire des trous de fix pieds en quarré : cela 
î^p^r « s'entend pour les vieux arbres , car fi c'eft 
tenter un j e une arbre mort, dont la terre aurait 
. . été déjà fouillée, il ferait inutile de faire un 
fi grand trou, trois ou quatre pieds en quar- 
ré , & deux pieds de profondeur fuffiront. 
Ce travail fera très-utile pendant ce mois ; 
car les pluies & les grandes rofées qui font 
fréquentes, ne contribueront pas peu à dis- 
pofer la terre. 

JBmfairf' Il n'en eft pas de même des terres humî-. 
'X jw«/«des & froides, à l'égard defquelles il faut 
îSTC*" d 'ff erer cet ouvrage jufqu'à la fin de FéV 
jftrnfôî»* vrier. 

IumUT" A la fin de ce mois on met dans la ferre 
Tam A ^ J es pjguiersqui font en caiffe, les Lauriers-,. 
i&ti fous les arbrîfTeaux qui craignent la 
^■îtHw la B^ e * 

(w On plante de jeunes Fraifiers en bordure 

JJSJSf ou en planche, pouren avoir du fruit l'an* 
Sn^te. ne'e fuivante. 

v^fim, On plante auflî les bordures de Bouis; 
to£j$h, Pour les bordures d'herbes fines , je crois 
« «m, f (qu'elles reprennent plus sûrement, quand 
i u^rr elles font plantées à la fin du mois de Mars, 
|/«(. auquel tems les gelées font ordinairement 
paiTées. Cette pratique m'a toujours réuflî. 
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Trava.il de chaque moh. i j ; 

Travail du mois de Novembre, 

T Es labours d'hyver fe font dans ce Tbwmjwi 
JLjmois-ci fans différer. J'ai expliqué ii'^t','^^ 
méthode de les fane félon la qualité de la 
terre. 

Ceux qui ont des arbres à planter dans Jf^^JjJ 
une terre légère , ou dans une terre franche m /« U*u 
qui n'eft ni chaude ni froide , ne doivent J^"'"^* 
point manquer à le faire dans ce mois-ci fun/m*! 
pour les raifons que j'ai dites ailleurs. Il ne * 1 
faut pas non plus, manquer à faire porter du 
fumier , pour être mis à chaque pied d'ar- 
bre deflus la terre où on les aura plantes. 

Quand les montans d'Afperges font en ^f^f^*** 
graine, il ne faut les couper que lorfque (hmJZT? 
cette graine fera rouge. Si on le faifoit plû- jjffj ff ^ 
(ôt elles deviendroient avortées , & ne fe- i»p*a m 
roient plus que de petits jets au printems. r *" gu 

L'on commence à buter les Artichauts Tcmnpii 
dans les tetres qui ne font pas humides ; car jm^Iui 
fî elles Pétoienr , & qu'on' les butât , on en 
fèroit pourrir les pieds pendant J'hy ver. II^w4*> 
faut donc fe contenter de les couvrir de fu- 
mier fec, ou de feuilles feches. Quand on 
voit le tems difpoféà la gelée, le jardinier XStTîn- 
doit -être foigneux à les couvrir à médire 
que ia gelée augmente. 

C'eft dans ce mois qu'on fait la recher- "JJ^'^jî* 
Che aux pieds des arbres qui font languis- m**/* m. 
Jâos , afin d'y apporter le remède neceifaire, Jj£fJ, 
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lî 4 te Jardinier Stito&K 
comme de recailler leurs racines , d'y fairâ 
%p<ta. 1 porter des terres neuves & de faire mettre 
au pied par deflus la terre , deux ou trois 
hottées de fumier pourri. 
MbMi Pour les terres légères qui n'ont pas tant 
£T!ii*?îrf cor P s R ue les terres hanches , il faut fai- 
,fi HKigK,- re hacher du fumier avec la fourche de fer, 
pour réduire à peu près comme le terreau, 
&■ le mêler avec la terre neuve , comme je 
l'aï dit , lorfque j'ai parlé de la manière de 
transplanter les arbres fans motte. 
Hmi*»- ■ Ordinairement ce mois-ci eft humide; 8c 
ttffJti c 'eft alors la vraie faifon de faire émoufler 
les arbres qui font incommodés de la moufle» 
Dif-tfnm Le Jardinier ne manquera pas de diipofer, 
fw -.fi'g?- tant ' es F'^ u i ers en efpalier , que ceux qui 
winiieu font en buifïbn en pleine terre , de telle fih 
lVità çon qu'il puiflè les garantir de la gelée. 

Poux, le Traire des Figuiers. 
Umatit Si la Chicorée eft .liiez forte, on la lie- 
**««!■** ra > & on 13 couvrira de fumier fcc , pour 

la faire blanchir, 
F*«rf« Si on veut avoir des Champignons au 
tî^Lfun printems , on fera dans ce mois-ci une cou- 
che. J'ai dit comment on doit la faire. 
Pour conferver les Racines d'hyver } 
teV^'a* c'eft-a-dire Bette-raves , Carottes & Pa- 
*->ntr. nais , il faut choifir une belle journée , lei 
faire arracher en motte , & les mettre dans 
la ferre , en les plantant l'une auprès de 
l'autre pour en avoir dans le befoin. 



Travail de chaque malt. j j « 

. On fait la même chofe pour conferver **** 
la Chicorée. Ce n'eft pas qu'on 
la laiffer en pleine terre fans être liée & la **' " 
couvrir de fumier fec un peu épais pour la 
garantir de la gelée j mais je la dois mieux 
dans la ferre. 

On met les Choux-fleurs en motte dans ma* 
la ferre. Quand leurs pommes- ne feroient Ci wT* 
pas plus enfles qu'un ceuf de pigeon, tUffâ** 
les ne laifleront pas de profiter & de deve-" 7 "™" 
nir grofles, pourvu qu'ils foient enterrés à 
Un demi pied de terre dans la ferre. 

C'eft au commencement de ce mois ( fi s™**, 
on ne Ta pas fait en Oâobre , que l'on (e- & "™" 
Vre les gtofles Marcottes de Figuiers , aus- 
quelles on a fait prendre racïnesdans les cais- ^"''L. 
les, ou dans des manequins, pour être mi- 
fes dans la ferre , &c enfuite dans des caitîes 
plus grandes au prhtems. 
_ On élevé aufli dans ce mois-ci de petites 
lalades fur couche , ce qui ne fe peut faire*'™ d ". 
cju'avec des cloches de verre. *uh„£Z 

On feme des pois à quelque bon abri /«mu» 
pour en avoir des premiers : mais il les'*"-""** 
faut couvrir pendant la gelée. u'^m'JT 

C'eft en ce mois qu'on fait l'opération ow.*™ 
aux vieux arbres, de leur couper quelque ""'/'^pw* 
groffe racine pour leur faire porter du fruit. 
Cette opération fe peut faire aufli dans les ^Z^-T 
mois de Décembre Se de Janvier. *■£ ' 

.On tranfplante les arbrss pendant cemois, T <m,**. 

•3 n 
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i$S m 'ie Jardinier Solitaire. .. 

«^"îw & on ' c P eut encore ^ rè ea Décembre j 
u?X«%i Janvier & Février ; mais il eft" plus à pro- 
"** Sos de les transplanter en Novembre , pouir. 
les raifons que j'ai dites. 

Travail du mois de Décembre. 

£n ™w4- T Ous les ouvrages qui fe font dans lé 
yjJUfj X mois de Janvier fè peuvent faire pen* 
dant le mois de Décembre : ainfi il eft 
vin fi?"' * nut '' e d'en îairt ici mention. Voyez* ce 
mima. qnt j'en ai dit dant l'article du Travail de 

Je crois vous avoir expliqué jufqu'ici 
allez en détail la minière de faire & de cul- 
tiver un Jardin fruitier & potager. Je vais 
vous communiquer à prefent , fi vous le 
fouhaitez , les Réflexions que j'ai faites 
fui la Culture des Arbres. 



R E* 
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REFLEXIONS 

SUR LA 

CULTURE DES ARBRES. 
L s C ti r 1 s if x. 

Dttes'moi, je vous prie, quelle eft 
l'origine de la feve î 
Le Jardinier Solitaire. 
. Je vous dirai très-volontiers ce que je 
fçai fur cette matière. 



ARTICLE PREMIER, 
D< tOrigme de la fîvtt 

*T A fève vient du fel de la terré ; l'expo* 
JL* tience m'a appris que ce fel ne produi- 
Joit aucun effet, s'il n'étoit diflous par les 
humidités d'enhaut, comme font les pluies 
& les neiges j car tant que ce fel eft forte- 
ment attaché à la terre , & qu'il ne fait avec 
elle qu'une maffe comprimée, il eft incapa- 
ble d'aucune aâion , comme je l'ai dit dans 
les Dialogues précedens. Or par le moïert 
des pluies & des neiges ou par les arrofemens , 
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ijS Rcjtexktti 
ce fel Te dillout & fe mélange avec toute? 
les parties de la terre ; & ces parties étant 
ainfi animées & mifes en mouvement, 
fe diftribuent enfuite & fe communi- 
quent aux racines deji arbres qui en ti- 
rent leur nourriture; en forte que cette ma» 
tiere étant liquéfiée devient féve par l'action 
des racines. Voici l'expérience que j'en ai 
feite î : j'ai mis dans deux pots , de fa terre 
feche comme de la cendre £f j'ai femé dans 
tous les deux des graines potagères ; j'ai ar- 
rofé la terre- de l'un de ces pots & les grai- 
nes ont bien levé : au lieu que celles que 
j'avois mifes dans l'autre, dont la terre n'a 
point être arrolce, n'ont point levé du tout. 
Cela prouve inconteftablement que fans le 
fecours des pluies ou des arrofemens, le fel 
de la terre rie produit aucun effet pour la 
végétation. 

L'à?. Curieux. 
Ce que vous me dites de l'origine de la 
féve eft expliqué très-clairement : apprenez- 
moi à prefent de quelle manière les racine* 
'des arbies tirent leur nourriture de fels de la 
terre î 



Digitized by Google 



far U Càkm-Mt Jrbreï. - 1 & 

■ r-!r-i 3 -—• 

r , ARTICLE II. Y 

Comment les racines tirent leur mttrritërt 
' Wfiti de ia ttrrt.' ■ ' A 

L E J AK D;î N il E R Sp L, î TA IRE. 

POur vous expliquer ce que vous defi- 
rtt fçavdir , il faut confidérer qu'il y L a 
deux principes dans la production des ar- 
bres. , ,. , ; . i 

i. L'arbre qui eft planté en terre , a un 
.premier principe de vie. , . , v ji 
a ' 2. La chaleurMu foleil qui communique 
à l'arbre la vrrtu , Se fans laquelle il ne fçau- 
roit faire aucune production , eft le fécond . 
principe. , .. - ■ 

Je dis donc qu'il y a un principe de vie fMft** 
idans les arbres, & que c'eft de ce premier f^ s< ' f ™ ! 
principe que les racines tirent & reçoivent 
leur nourriture des fels de la terre qui a été 
préparée par les pluies & par la fonte des 

Je dis en fécond lieu» que c'eft la cha- 
leur du foleil qui cuit cette nourriture , en 
forte que de liquide qu'elle étoit auparavant , 
elle lui donne au bout de quelque tems une ■ ■•■ 
qualité de matière convenable pour produire 
Un arbre tel que nous le voïons , & qui por- 
te par 1a (uite des branches, des boutons.» 
des feuilles, des fleurs, & des fruits» 



Digitized by Google 



— Le C v r i nrf; "* 

Vôtre explication eft mile à fçavoir, Jé 

fuhaiterois d'apprendre maintenant de quâ- 
maoiere le forme un arbre dans la terre.' 



■ ARTICLE III. 

lie la manière dent fi forme un Arbre dont 
-■ji , .. t* terre* , 

Le Jardinier Solitairs, 
'TL-me fera aiié de vous fatisfaire, car il 
Xy a très-long-rems que chaque année j'é- 
lève un nombre confîderable d'arbres par le 
' ffioïen des amandes que je plante pour m'en 
Tufefnv fervir enfuite à greffer des Pêchers. Il faut 
SïSJî donc que vous fuppofiez avec moi qu'il y 
a crois principes qui contribuent à former 
un arbre dans la ren e. 
ftwaiff i. Il y a dans l'amande un principe de 
vie , auffi-bien que dans les pépins des frUki 
■8c dans les arbres. 
i4u»i z. Les humidités d'enhaut ou les arrofe- 
**«**" ' -mens diflolvent les fèls ddnt fa terre eft en 

partie compofée. 
Tnifitm ■ î- La chaleur du foleit échauffe la terre, 
& cette terre étant échauffée donne à la fév* 
un mouvement fuffifant pour la production 
Par exemple : mettez en terre une aman- 
de avec fa coque , dont vous voulez avoir 
un arbue, je puis vous afTurer que li cette 
amande eft bien conditionnée , elle ne mam 
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fur U Cultur! dtt Arbrts, lfi» r 
$néra point de s'enfler j il ie formera mi 
corps fous la pellicule dès que la terre fera . 
échauffée par les humidités qui iont rem- - 
plies de fels j & ce corps nouvellement for- 
mé ne pouvant plus être contenu dans la 
pellicule à caufe de la fubftance que la terre \ 
lui communique continuellement, la coque 
s'ouvrira , & il en fortira une tige de fes ra- 
cines. Voilà comment l'arbre fe forme* ■ v 
Le Curieux. 
D'où vient que les racines ne pouflcnt 
qu'après la tige î 

Le Jardinier Sol ita irb. 
, En voici la ration ; Ce qu'il y a de plus 



eu bas pour former les racines. Ces racines f»to*r 
dans leur naiflance fopt tomes blanches , Si 
très-déliées quelque-tems après elles de- -■ 
viennent de couleur de caillou , & enfin t« '«« 
trouvant une terre convenable, elles s'a!- J^^* 
longent en attirant 8$ en recevant fens cette 
de nouveaux Tels & de nouvelles humidités 
qu'eues envoient à la tige î ce qui au» 
gpiente l'arbre jufqu'à fon entière perfection» 

L P CURIEVX, 

Je fuis très-fatisfàit d'avoir; appris de 
vous une chufe qui m'étoit inconnue. Je 
voudrais bien fçavoir à prefent qu'elle eft. 
la raifon pourquoi les arbres fe degarni0ent 

& toutes leurs feuilles en automne ; ou di- 
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%&£ XefleieiM ) *\ •»*& 

roit pour lors qfc'flsfont morts^quoiqu'efto»?;' 

âivement ils ne lç foient pav..j ■ 

_ctu-a ; -— f- w\ 

- AR TI C L E- IV 

Rai fin pourquoi les jérbres font degffmt 4» 

si fmUei m ^mopm. \ ». ■ -\ 

LE JaRd'iNïÊR SOtlTAIR?. 
Mut it u /^'Ek la chaleur qui donne le mouve* 
î V-J petit à'Vîésfe îles arbrei &'qui la fait 
fiMi."" ' monter entre' le bois & l'e'corce. Dès qu« 
cette fève qui eft une matière liquide ( corn» 1 
me je vous l'ai déjà expliqué ci-devant ) ffl 
trouve privée de la chaleur du foteil & pç» 
nçtrea par le froid des premières gçléçs, eW 
leVépaiflit entre le bois & l'e'corce i ain$ 
àTpefure.que le froid augmente, les fçuiW 
les fe- détachant de l'arbre, il demeure jus- 
qu'au printems dans une efpece de létharv 
gie , fans êcrç pourtant mort' comme, il lfl' 
pâroît, '. ' J: ' ', 

Le Curie v x. 
On ne peut pas expliquer plus clairement' 
que vous le faites , la raifon pourquoi le? 
arbres quittent leurs feuilles en automne, II 
y a pourtant certains jardiniers qui croient 
que la fève fe retire dans les racines en au-, 
tomne & qu'elle y reftç pendant l'hyver : 
pourrie* - vous me prouver au contraire 
qu'elle demeure entre le bois & l'écorccj 
<omme vous veness dç me le dire? 
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Le Jardinur Solitaire. " 
Il rae fera aile de vous en" convaincre.' 
Vous fçavez déjà que c'eft h chaleur du jgptAl*^ 
Soleil qui échauffe l'air au commencement J^jjjfir 
du primeras j il efl confiant que l'air étant *"f 
échauffé pour lors parle foteil, il pénètre * * 
Cnt:e le bois & l'éeorce des branches, qui 
eft l'endroit où la fève étoit demeurés; épais- 
île; il !a fond, lararefie, & par conféquenc 
il met fon action en mouvement, ' En effet, 
ne vo'fons-nous pas dès l'entrée du printems ^ 
que le boutons qui font aux branches com- 
mencent à pointer, à s'allonger, & à fe 
mouvoir : il y a même quelques efpeces de 
fruits, dont les arbres fleuriflent plutôt que 
les autres, ce qui prouve inconteftablement 
que leur féve étoit demeurée entre le bois 
& l'éeorce. L'on me peut objecter que c'eft 
cette même cha>eur du foleil, à l'entrée du 
prinrems, qui fait agir la féve dans les ra- 
cines, qui la fait monter, & qui donne ce 
premier mouvement aux boutons des arbres. 
Je répons à cela, que la chofe n'eff pas pos- 
iïble ; par la raifon que les racines étant éloi- 
gnées du foleil , il faut un intervalle de terni 
plus confiderable , pour que la terre en puis- 
fe être échauffée, & que cette chaleur puis- 
fe pénétrer jufqu'aux racines. Je conviens 
pourtant que le foleil échauffant enfuite la 
terre peu i peu, il met en mouvement tou. 
te la féve des autres parties de l'a. bre ; & 
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J-S" * £ que cette féve Ce communiquant & s'unit 
fat» dMipr fant avec celle qui eft entre le bois & l'écor* 
Aitum. CC( f orm e par une production merveilleufe. 
les branches, les boutons, les feuilles, les 
fleurs & les fruits. 

Et afin qu'il ne vous refte aucun doute 
r^«""r* *" ur cecte matière , vous pourrez faire l'expeV 

rience fu;vante. 
«rtST*"" Fairç couper en hiver par les deux bouts 
One branché % bois ou à fruit de quelque 
arbre, & mettez la dans le feu, vous verrez: 
fortir la féve par les deux bouts i peut-on; 
douter après cela que la féve ne foït refiée 
pendant l'hiver entre !e bois & l'écorce ï Si 
j'ai parlé différemment dans la première édi T 
tion de ce Livre, en avançant que la féve ffl 
retire dans les racines , j'avoue? que je l'aj 
dit fans y avoirfaît affez d'attention, 8f qu$ 
je me fuis trompé. 

Le Curieux, 
Vôtre raifonnement , Se l'expérience que 
vous apportez, me perfuadent que pendant 
l'hiver la féve demeure dans les branches en- 
tre le bots & l'écorce : mais dites-moi , jç 
Vous prie, pourquoi il y a de certaines 
çfpeces de fruits dont Içs arbres fleuiiffent 
plutôt que d'autres a - car il eft certain quç 
Ja chaleur du printems fe communique éga» 
lement à tous les arbres. 

Î.E Jardinier Solitaire, 
«™ I' ?" vra * i P*** 10111 tes arbres ne font 



Digitized by Google 



fur lu Culture des Arbres, îSj 

jws également ciifpoiés S .recevoir cette chs-' «* 
leur. L'amandier, par exemple, fleurit plû*f»7a?Jï 
ïôt que les Poiriers , les Pruniers, &e. La'**" 1 ! 
raifon eft que le fruit de l'amandier a ta pro* 
prieté d'être chaud, & que l'écoree de fes 
tranches eft plus fine que ceile des autres 
arbres j ainfi étant plus fufceptible de !a cha* 
leur , il fleurit plutôt que les arbres dont les 
fruiis font plus froids que 'chauds, Si qui 
t>nt l'écoree plus épaiffe. : '/;■" 

L e Curieux. ■'-"-» 
' Vôtre raisonnement eft jufte. Je me foa- 
yiens d'avoir lit dans vôtre Livre, que vous 
"Sviez fait planter des arbres au printems dans 
des terres légères , qui étoiefit plus chaudes 
que froides , & qu'ils né firent pas une 
pouffe pareille à ceux qui avoient été plan- 
tés en automne. Quelle en peut être fa 

ARTICLE V. ; 

JUiJôn pourquoi lis arbres plantés au prin- 
tems dans Us terres légères , ne pouffent 
fas fi bien que ceux que l'on plante en 



Le Jardinier Solitaire. 

AP r b' s en avoir cherché la caufe avec 
attention , je l'ai enfin trouvée : c'eft . 
(ju'en plantant ces arbres au primeras j'en 
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fis tailler les racines ; Se comme elles étoieni 

Êmr lors pleines deféve, je retranchai ds 
jr nourriture , & j'interrompis l'action dé 
la végétation : enforte que ces racines ne 
pouvant plus travailler allez promptement à 
îounùr d'aliment à ces arbres , ils ne pous- 
feront pas avec autant de vigueur que s'ils 
«voient été plantés en automne, 
i ; Le Cur ieux. 

" N'avez- vous point fait quelque expérien- 
ce qui puïfle fous aider à, prouver que cés 
racines ainfi taillées , fuflent la feule cauf« 
j»ur laquelle tes arbres plantés au piïntciro , 
n'avoient pas pouiïe auflî-bien que ceiùt 
.qui avoient été plantés en automne ? 
.: I; L.e (arbinier Solitaire, J 
. j'en- fis une il y a quelques années. Je 
£s planter des arbres dans les mêmes terres 
pendsnt le printems, & j'obfervai de n'eh 
.point faire tailler les racines : à celà près 
je fis exécuter tout ce que j'ai recommande 
de mettre en pratique par rapport aux raci- 
.nes des arbres que l'on veut tranfplanter ; 
■& je puis vous aflurer que ces arbres pous- 
feront aveclamême vigueur que s'ils avoient 
été plantés en automne- 

L e Curie vx, 
■Je tâcherai de profiter de vos inftru- 
•ôions ; mais permettez-moi de vous propo- 
ser un nouveau doute , lequel je fuis per- 
suadé que vous n'aurez pas peine à refoudr'Ç. 
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g 'Vous avez dit qué fi ûn' Pêéher étë dë-! 

garni de branches* à : bois d'dn'/'côté'ôr 
M qu'il n'ait que 'dès branches à' fruit i il 
M ,faut tailler court 1 les plus 'grofTes brVr^ 
„ ches à fruit , afin qu'en donnant dtf 
„ ^fruir elles laiOent un demi bois : poUr gat-* 
„ ilir l'arbre. J'ai pfatiqué très-loîgneufe 1 ; 
ment tout ce que vous m'avez appris ffl 
déifias ; cependant' le fruit n'a pis tenu à 
fe' branche , quoique je l'euffe fait couvrit 

âè; paillaffons ' ; ' voudfïez-vous bien m'en' 
Ire la raifon > 



ARTICLE VI. 

Raifin pourquoi les' Pêches ne tiennent pas JÛT 
me hanche à fruit qui a été taillée 

À demi-mil. ' J '" - jJ 

Le Jardinier Solitaire. 

IL nç faut pas que vous foïez furpris que 
le fruit n'ait pas tenu fur une branche 
taillée a demi bois , en 'voici îa raifon ; 
c'eft que la fève s'étant trouvée trop abon- 
dante & trop groffiere , elle n'a pas été d'u- 
ne qualité propre à 'pénétrer la queue de 
vos Pèches pour leur fournir la nourriture 
convenable ; & elle a paffé outre pour con- 
vertir cette branche à fruit en une branche 
à bois : c'étoit là fa véritable fonction f 
êc nôtre taille à demi-bois a rciifli fuivant 
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nôtre inteflriofj ; car il s'agiflbït de garnir 
le côté de l'arbre qui étoit vuide. !, * 
Le Curieux. 
J'ai trouvai il y a quelques jours le Jar- ' 
dinier d'un de mes amis fort embaraflé , Se 
j'aurois eu grand befoin pour lors de vôtre 
fecours pour le fatîsfaire fur la queftion qu'il 
me fit ; car je vous avoue* que je ne iuis" 
pas encore a (lez habile pour parler de mon 
chef. Ce jardinier me Et voir un arbre qui 
è*r.oit déjà un peu vieux , & dont les bran- 
ches Soient langui (Ta rites : il me dit qu'il 
en avoit vifité les racines , lefquelles ne s'é- 
toient trouvées nî gâtées ni lîourries ; que' 
le corps -de l'arbre n'avoit aucun chancre j 
n'éroii. attaqué d'aucun, ver , & qu'il n'y 
avoit que deux ans qu'il y avoit mis de a 
terre neuve : je remarquai outre cela que 
cet arbre étoit planté" à l'abri de tous les' 
mauvais vents ; ce bon jardinier ne pouvant 
donc comprendre pourquoi les branches.de. 
cet arbre étoient fi languiftantes , il nretj 
demanda la railbn , & je ne fçûs que lui ie% 
pondre. 
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ARTICLE VIT» \ - f 

Raifsn pourquoi Us branches d'un vieil ar- 
bre fine quelquefois lan- 
guijpmtes. 

Le Jardinier Solitaire. , 

VO i c i quelle en eft la caufe. Il faut 
confiderer qu'un arbre a plufieurs ra- 
tines; il en a de grottes, de moïennes, & 
de menues que nous appelions chevelues. 
Avant que l'arbre en quefîion fût devenu 
languifîant , les groffès racines étoient les 
meilleures ouvrières , & elles fournifloient 
plus de féve qu'aucunes autres pour la nour- 
riture de l'arbre , mais étant vieilles & inca- 
pables par conséquent de fournir la lève 
dont les branches avoient befoin ; il ne faut 
pas s'étonner que ces branches fuflent deve- 
nues languifîantes, puifqu'elles manquoient 
d'aliment. Il faut ufer du remède fuivane 
pour rétablir de pareils arbres. 

Il faut les étefter , c'eft-l-dire couper %u 
routes les branches , & ne les biffer que de JJ'Jjf - ' 
h longueur d'un pied ou environ , depuis ht. m 
fendroit où elles ont pris naiffance du corps 
de l'arbre; pour lors il en fortira de nou- 
velle* branches , & c'eft le veriîabje fecret 
pour les rajeunir. 
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Cette méthode me paroît bonne:,maisqù| 
deviendra' M féve de cet arbrè, en attendant 
flue ces, nouvelles branches commencent & 
pouffer j car je m'imagine qu'elles ne pouffe* 
ront pas à l'entrée du primeras comme cel- 
les des autres arbres, parce que l'écorce 
étant beaucoup plus épaiflè , elle fera par 
confequent plus difficile à percer. 
Le Jardinier Solitaire. 
Il ,eft. vrai que la féve aura peine au. com- 
mencement à pouvoir percer l'écorce; mais 
je vous ai. fait obfërver que cet arbre a des 
racines moïennes; & ce feront celles-là qui 
donneront de nouvelles branches àla.tigç,) 
par le moïen de l'opération qu'on lui aura 
faite en J'éteftant pour lui redonner fa pre- 
mière vigueur. L'œconomie de la nature e£t 
admirable en cela" , je vous prie d'y faire at- 
tention, La féve de cet arbre monte vers la 
tige auffi-tôt que la terre eft échauffée ; elle 
y trouve de l'obftacle parce qu'elle n'eft pas 
allez forte ni affëz abondante pour percer 
l'écorce qui eft épaiffe , ( comme vous l'avez 
fort bien remarqué ) & pour lors les racine» 
moïennes travaillent dans la terre à fegroffir, 
à s'allonger & à fe fortifier par la nourriture 
qu'elles en retirent; cette nourriture devient 
lève, & les. racines font plus capables d'agir 
qu'elles n'étaient auparavant , par rapport à 
l'abondance de cette féve | d'ailleurs la cha- 
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ftur (ê trouve encore augmentée , &toui 
ces avantages concourant enfemble' , la fève 
tie peut plus fe contenir dans les racines; 
elle fe gonfle , monté au haut de la tige , Se 
perce l'écorce, quoique dure, pour en fai- 
re fortir plufieurs branches, 

. Il me fouvient, à propos de celà , que 
je fis, il y a vingt ans, étefter un arbre qui 
étoit planté depuis plus de cinquante ; cet e^,^ 
arbre fut rajeuni par cette opération ; il <*¥ «fr». 
fubfifte encore aujourd'hui, & il n'y a gue-"^ 
res d'années qu'il ne donne du fruit. J'avois 
confèillé une fois à un de mes amis d'en fai- 
re autant à un vieil arbre qu'il avoit dans 
fon jardin, & dont les branches croient lan- 
Çuifïantes ; il ne fuivit pas mon confeil mais 
il s'en repentit bien-tôt, car Ion arbre mou- 
rut l'année iuivante, par la même raifonque 
je vous ai dite, que les groITes racines étant 
devenues incapables de fournir la féve fuf- 
fifante pour fa nourriture, les moïennes ne 
purent pas y fuppléer. 

Le Curieux. 

Je conçois qu'il eft avantageux & utile 
de mettre en pratique vôtre méthode, afin 
de ne point tomber dans le même inconvé- 
nient que vôtre ami , & je ferai plus docile 
que lui ; car je me fuis toujours bien trou- 
vé de fuivre vos avis. Voudriez-vous bien 
me dire encore pourquoi les vieux arbrei 
portent ordinairement plus de fruits , plus 
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gros, & d'un goût plus excellent que la 

jeunes ï 

' *: ARTICLE VIIÎ. 

IRaifin pourquoi Us vieux arbres portent de/ 
fruits plus gros , d'un goût plus délicat & 
en plus grande quantité que les jeunes ar-. 
ères. 

i Le Jardinier Solïtair b. - 

CE que je vous dirat fur cette matière) 
n'eft fondé fur aucune expérience , 3t 
c'eft un fimple raifonnement que je fais pouï 
vous expliquer ma penlée & pour fatisfair*. 
à vôtre demande. 

Je crois donc que celi vient de ce qua 
les vieux arbres font d'une nature mieux 
difpol ce pour la production des fleurs & defl 
fruits : je veux dire que l'écorce des vieux 
arbres étant plus dure que celle des jeunes "J 
la féve s'y trouve plus comprimée , & qu'il 
monte moins de matière pour former beau-" 
coup de branches à bois ; c'eft pourquoi le? 
plus fubtil de la féve eft uniquement occu- 
pé à la production des fleurs & des fruits } 
ainfi ces fruits font plus jjros, en plus gran- 
de quantité Se d'un gonc plus délicat que* 
ceux des jeunes arbres. 

Le C v r i e v X. 
Rien n'eft mieux penfé , & je doute qu'ott 
puifle apporter de raifon plus pofitive ni 
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-^tuS convaincante. Comment en ufez-vous 
dans le tems desneiges, & croïez-vous qu'il 
foir à propos d'en mettre au pied des ar- 
bres \ 



ARTICLE IX. 

Si l'on dtit mettre de la neige a» pied d» 
arkrte. 

Le Jardïniêr Solitaire. 

LA neige peut-être bonne à mettre au ta m ; te 
pied des arbres ; mais ït faut pour cela p " 
connoître fon terrein , car il y a de cértai- taph 
nés terres où elle feroit plus de ma) que de^' (t î " 
bien* Par exemple elle ne convient point " ' 
dans celles qui font plus humidesque féches, 
& plus frçides que chaudes ( parce que pa- 
reilles terres n'ont aucun befoin des humidi- 
tés de l'hyver, & c'eft pour celà qu'en 
parlant des labours d'automne, j'ai recom- 
mandé de les faire légèrement. 

Il n'en eft pas dewnéme des terres légères 
qui font chaudes ; celles-là ont befoin des 
humidités de l'hyver j c'eft pourquoi j'aîi*«eWfa*; 
dit que les labours doivent être profonds , 
afin que ces terres foient pénétrées des nei- 
ges, parce qu'elles font pleines d'efprits ni- 
Ireux qui fe fondant lentement au pied des 
arbres , augmentent la qualité de la terre j 
donnent aux racines une nourriture plus 
abondante, & par confequent plus de vi- 



S 
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gueur pour la végétation , en fone qu'atl 

primems les arbres pouffent d'une manière 
qui fait plaifir à voir. J'ai foin quand il 
tombe des neiges de les faire amafler pour 
les mettre aux pieds d s arbres ; & je me 
fuis toûjojirs bien trouvé de cette précau- 
tion. Je confeille d'en ufer de même dans 
les prés ; car j'ai expérimenté par moi-mê- 
me que l'herbe pouffe plus abondamment avec 
ce fecours-, & qu'il ne faut pas le négliger. 
Il eft aile de faire ramaflér ces neiges dans 
les allées de vôtre jardin avec un petit tom- 
bereau à bras , & de les faire mettre par tas 
au pied de vos arbres, auffi-bien que dans 
les prés. 

Le Curieux. 

Vôtre réflexion fur l'utilité des neiges eft 
très-judicieufes. J'ai remarqué que dans la 
première partie de vôtre livre , chapitre IV. 
vous dîtes „ qu'il faut préférer l'expoution 
i, du Soleil levant à toutes les autres, com- 
„ me étant la plus convenable , & la plus 
3 , avanrageufe pour y faire un efpalier de 
„ Pêchers; & vous ajoutez que les Pêches 
„ y réuflïfïent en perfection. Dans un au- 
tre endroit de la même Partie vous dites au 
contraire que cette expofmon du Soleil le- 
vant,, eft fujette au vent de Nord-Eft, qui 
eft un venr roux , & à une bife féche, 
qui brouiffenr les feuilles des Pêchers , 
„ les recoquillent , & font tomber beau* 
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j, coup de fruiis dans le tenu qu'ils torn- 
„ mentent à le nouer : ■& ;que la mime 
.„ chofe arrivs aux fruits à pcpins. „ UHiq 
paroît que te que vous avez avancé tft- 
b..rd, (e détruit parlcïraifonsqu&vousajoû- 
tc?. enfuite. En; quoi faîres-rogs donéton- 
fïlîer l'avamage de cette expoGtioo. -I 



■ ART I C L E X. 

Raifort pourquoi Vtxpoftion Ju- Soleil kvmt 
e/l préférable a toutes les autres pour y fai- 
re un efp.iher , «onobjlaM Us aeudem d*i 
peuvent arriver. , . 

IL çjl vrai qu'au primems les P£ches & 
les fruits à pépins font quelquefois fujew 
aux acudens que vous m'éjecte?:, & dont 
je luis convenu. Je l'ai même expérimenté 
afTez fouvent : mais j'ai obfervé aufli que 
pendant les grandes chaleurs de l'été, l'ex- 
pofition du Soleil levant eft préférable à tou- 
te autre, parce que pour lors le vent d'Eft 1 
ou de Levant fouffle agréablement, & qu'il 
répand une douce vapeur plein de fels pro- 
pres à la végétation,' lefquels pénètrent les 
branches des arbres dont les pores font ou- 
verts, en forte que les fruits s'en nourris- 
fent : j ai remarqué même qu'en cinq ou 
fïx jours ils grofliffent fenfiblement , ainfi 
l'on Te trouve dédommagé par-là des autres 
«cidensqui peuvent arriver. C'eftfansdou- 
S * 



j»7tf Rtfftxk#-JièMG»kmilet-jfrfret t 
té la raifon pourquoi les fruits expoféssaï 
levant font plus hâtifs que ceux qui font i 
Texpofition du couchant, comme je vous 
l'ai dit ailleurs. ■., - 

Le C v R l'a û x. 
-, On ne fçauroir être plus fatisfait que Je 
le fuis de vos reflexions fur la Culture des 
■arbres : vous en parlez folidemenr , & voi 
expériences font très-convaincantes. Permet- 
tez-moi de vous confulter à l'avenir fur met 
•-doutes; car vous m'avez mis par Vos priri- 
-cipes & par vôtre méthode dans le gout de 
l'Agriculture, & j'en ferai à l'avenir unede 
mes pius agréables occupations, 
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CATALOGUE 

•._ . ./ D E S PLUS "*> 

EXCELLENS FRUITS, 

tes plus rares & les plus eftimés, qui fecul* 
rivent dans les Pépinières des Révérends 
Pères Chartreux de Paris, 

jSvte leurs defcrifkons & le tems le 
BrdUiaire de leur maturité, 

PECHES. 

BfBlifl 'Avant-Pêche Blanche, eft petite; 
Wt ^ J"!< longuette , ne prend point de rou- 
pg feg^f ! ge , Tes feuilles font dentelée* ; elle 
fleurit à grandes fleurs ; elle Te mange au 
commencement de Juillet ; elle eft eftimée 
à caufe de fa primeur , elle eft un peu mus- 
quée & l'eau en eft très-fucrée. 

L'Avant-Pêche de Troyes, qu'on nom- 
me auflï Avant-PêcheRouge, eft ptusgros- 
fc que i'Avant-Pêche Blanche ; elle eft un 
peu plus ronde ; elle eft rouge comme le 
vermillon, ion goût eft relevé & mufqué ï 
elle fleurir l grandes fleurs, & meurit à la 
fin de Juillet. 
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î.a Double deTroyes, ou pente Mignon- 
ne, eft de moïenne grofleur , atlez ronde, 
;lle prend beaucoup de rowie, elle a le goût 
relevé pareil à celui de l' Avant-Pêche de 
Trêves, elle fleurit à petitesfleurs ; fa ma- 
turité etl à la fin de j uillet & au commen- 
cement d'Aoûr, 

L'Alberge Jaune a la chair jaune, d'une 
médiocre giofleur) un peu plus longue que 
ronde, d'un goût excellent quand on la lais— 
fe meiuir parfaitement , elle fleurit à petites 
fleurs, elle prend allez de couleur; elle fe 
mange au commencement d'Août. 

>La Madeleine Blanche , eft ronde , d'u- 
ne bonne grofleur , fou eau eft fucrée , & 
vineufe , le noyau en eft petit , elle ne 
prend prefque point de rouge , elle a fes 
feuilles dentelées , elle fleurit à grandes 
fleurs, fon bois a toujours la mouelle noi- 
râtre i fa maturité eft au commencement 
d'Aoûr. 

La Pourprée hâtive , eft grofle , ronde , 
d'un beau rouge , fon goût eft très-fin & 
délicieux ! c'eft une excellente Pêche , 
elle fleurit à grandes fleurs ! elle fe mange 
au commencement d'Août, 

La greffe Mignonne , eft un peu plus 
longue que ronde : elle a ordinairement un 
côté plus élevé que l'autre , elle a le noyau 
aflez petit , elle eft belle en couleur , foa 
eau eft très-fucrée i c'eft une des meilleu- 
S* 
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res Pêches, elle fleurit à grandes fleurs, 8c i 
fe mange à la mi-Août. 

La Chevreufe hâtive ou belle Chevreu* 
fe , eft d'une bonne grofleur , elle eft plus 
longue que ronde , elie prend un rouge 
vif, l'arbre charge beaucoup, elle a l'eau 
douce & fucrée, elle fleurit à petites fleurs, 
& fe mange à la mi- Août. 

La véritable Madeleine Rouge, çft gros- 
fe , affea ronde , d'un beau rouge , fort 
eau eft fucrée & relevée , c'eft une exceW 
lente Pêche i elle fleurit à grandes fleurs , 
fes feuilles font dentelées profondément : fa; 
maturité eft à la fin d'Août , on la nomme, 
aux environs de Paris Madeleine de Cour» 
fon. 

La Pavie blanc ou Pavie Madeleine , aio« ; 
fi nommé par fa reflemblance à 1a Madeleine; 
blanche , pat fou fruit , fes fleurs , & fes 
feuilles. Il ne quitte point le noyau comme 
tous les Pavies & les Brugnons j il fe man» 
ge à la fin d'Août, 

La Pêche Malte , reflemble beaucoup 
aux Madeleines par fes fleurs, fon fruit & 
fes feuilles ; elle eft très-eftimée en Nor* 
mandie , elie prend aflez de rouge i fa ma- 
turité eft à la fin d'Août. 

La Chanceliere reflemble beaucoup à la 
belle Chevreulè pour fa giofleur , fa cou» 
leur & fon goût , elie eft un peu plus ron» 
de, fa'peau eft très-fine, elle fleurit à peti- 
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tes fleurs : elle le mange à. la fin d'Août ^ 
& au commencement de Septembre. 

La Pêche Cerife , eft petite, ronde, la 
peau Me , fans poils , d'une couleur blanc 
clair, & d'un rouge vif du côté du Soleil, 
fa chair eft un peu feche , elle fleurit à pe- 
tites fleurs ; elle fç mange à Ja fin d'Août,' 

La Belle-garde ou Gallande, eft une Pê- 
che fort grotte , affez ronde , d'un rouge 
très-foncé , tirant fur le pourpre' ; fa chair 
eft très-fine & fucrée , & c'en: une des ex- 
cellentes Pêches, elle fleuritàpethes fleurs, 
& fe mange à la fin d'Août , Se au com- 
mencement de Septembre , elle n'eft pas en- 
core fort commune. 

La Petite Violette hâtive eft lifle , de 
moïenne grofleur , affez ronde , fa chair 
très-fondante & très-vineufe , fa couleur eft 
d'un beau violet du côté du Soleil , elle 
fleurit à petites fleurs ! elle meurit au 
commencement de Septembre, 

La grofle Violette hâtive , eft tout à 
fait femblable à la moïenne par fes fleurs & 
fi couleur , elle eft auffi fondante , mais pas 
fi vîneufe , elle eft une fois plus grotte , 
c'eft une bonne Pêche t fa maturité eft au 
commencement de Septembre. 

La Bourdine, eft d'une bonne grolTeur , • 
affez ronde , d'un beau rouge , elle eft vi- 
neufe, eftimée pour une excellente Pêche, 
farta* eo pleïu vent charge beaucoup , elle 
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fleurie à petites fleurs , & fc mange au 

commencement de Septembre. 

La Roflanne reflembie en tout à l'Alber- 
ge jaune par fa couleur, fa chair & fa fleur, 
mais elle eft beaucoup plus grofle , 8c 
moins ronde : fa maturité elt au commen- 
cement de Septembre. 

.L'Admirable elt grolle & ronde , prend 
allez de rouge , fa chair eft délicate : elle 
fleurit à petites fleurs , l'eau en eft fucrée, 
elle eft tres-eftimée : elle fe mange au com- 
mencement de Septembre. 

La Belle de Vitry , eft une efpece d'Ad- 
mirable , elle eft plus ronde que longue f 
ne prend pas beaucoup de rouge , fon eau 
eft excellente , elle fleurit à petites fleurs , 
& (e mange à la mi- Septembre. 

La Pêche Teindou , eft grofle , allez 
ronde , prend un rouge tendre , fon eau eft 
délicate , elle fleurit à petites fleurs , & 
n'eft pas fort connue" : elle fe mange à ta 
fin de Septembre. 

Le Brugnon Violet mufqué , eft lifte, 
reflembie par fa figure à la grolîe Violette 
hâtive, mais un peu plus rond, il ne quit- 
te pas le noyau , il devient excellent quand 
on le laifle meurir jufqu'à ce qu'il fe déta- 
che de l'arbre , il fleurit à grandes fleurs , 
& fe mange en Septembre. 

Le Teton de Venus, ainfi nommé, par- 
ce qu'elle a une tette au bout plus grofle Se 
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jilus longue qu'aucune autre pêche", : res- 
semble beaucoup à l'Admirable , eUe-.n'eft 

Kfi grofle ni ii ronde , )a chair eft excel- " 
te , elle fleurit à petites fleurs': fa ma» 
^uriié-àla fin de Septembre. . . ... . :tî 

: La Chevreufe tardive , . qu'on, appelle 
«uflï pourprée, eft grofle , A plus longue 
que ronde , elle prend un très-beau rouge , 
ce qui l'a fait nommer Pourprée, Ton eau 
& fa chair font excellentes, elle fleurit à pe- 
tites fleurs': elle meurït à la fin dé Sep- 
tembre. .1.». ;i 

La Nivette véritable , eft d'une belle 
grofléur , un peu plus longue que ronde , 
prend du rouge , fon goût eft relevé , fon 
eau eft fucrée , c'eft une des meilleures 
Pêches , elle a le noyau petit, & fleurit à 
petites fleurs : elle fe mange à la fin de 
Septembre, 

, La Royale , eft grofle , ronde , prend 
beaucoup de rouge , fon goût eft relevé Se 
fon eau eft fucrée, elle reflemble beaucoup 
à l'Admirable , mais plus tardive , elle 
fleurit à petites fleurs , & meurit à la fin 
de Septembre. ... 

La Pourprée tardive, eft grofTe , ronde, 
prend un beau rouge , le goût eft relevé , 
l'eau douce, le noyau allez petit, le boij 
gros , la feuille très-grande , mal unie , fa 
fleur petite : elle fe mange à la fin de Sep- 
tembre & au commencement d'Octobre. 



La Perfique eft très-groffe , plus longaï 
que ronde , d'un beau rouge , d'un goût 
délicat , elle a des perites bofles , & un 
moufeeau de chair à la queue , elle charge 
beaucoup , fait un bel arbre très-vigoureux* 
fleurit à petites fleurs , fe mange à la fin 
ée Septembre 8fau commencement d'Occo- - 
bre , elle devient moins groffe fur les jeuuea 
arbres. La plupart de jardiniers la confo»-! 
dent avec la Nivette. 

La Violette tardive , ou marbrée eft dé 
moïenne grofleur , un peu plus longue que 
ronde , elle eft bonne dans les Automnes! 
chaudes & feches , elle fleurit à petite» 
fleurs , Si fe mange au commencement 
d'Oâobre. 

L'Abricotie ou l'Admirable jaune , a îa 
figure de l'Admirable ordinaire pour fa 
grofleur & (on rouge ; fa chair eft comms 
Celle de l'Abricot , fon goût eft eftimé , 
c'eft une bonne Pêche pour fa faifon , elle 
fleurit à petites fleurs , & fe mange à U 
mi-Oftobre. 

, La Pêche de Pau eft aflez ronde , aflea 
grolle , prend du rouge , eft aflez bonrfl 
pour fa faifon , elle fleurit à petites fleurs , 
fe mange en Octobre , fon noyau eft fuje^ 
à fe fendre. 

Le Pavie rouge de Pomponne, ou mon- 
ftrueux, eft rond, il eft d'un rouge incaw 
nac ( fon goût eft mufqué, fon eau fucree^ 
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If rft quitte pas le noyau qu'il a aflez petit 
pqur la grofleur de (on fruit , qui eft, ordi- 
nairement de quatorze pouces de circonfé- 
rence, i! fleurit à grandes fleurs >• il fe man- 
ge à la fin de Septembre , & au commence- 
ment d'Oâobre. 

L II y a encore plufleurs efpeces de Pêchgf 
qui font plus curieufes que bonnes , comme 
la Pêche à fleur double , la Pêche Sangui- 
nollequia la chair toute rouge, & qui n'eft 
excellente qu'en compotes. 
, Il y a auffi le petit Pêcher Nain qu'on 
met en caiffe , pot ou vafe, & que l'on fert 
fur la table avec fon fruit qui n'eft pas bon, 
- Il faut remarquer que les Pêches ne vien- 
nent pas fi greffes ni fi bonnes fur les jeune» 
Pêchers, que fur un vieil arbre vigoureux,' 
ABRICOTS. 

L'Abricot hâtif mufqué,- autrement l'A- 
bricot précoce , eft petit , rond , prend 
beaucoup de rouge, a les feuilles larges, 
dentelées & d'un beau vcrd , il eft eftimé 
pour fa primeur. 

L'Abricot Angoûmois , eft d'une moyen- 
ne grofleur, plus long que rond, il eft plus 
coloré que les Abricots ordinaires, fa chair 
eft plus rouge , fandanre & vineufe , fon 
bois Se fes feuilles font particulières, il a l'a- 
mande douce comme une aveline, il n'eft 
pas commun. 

V Abricot- Blanc reflemblc en tout au 
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précort, ne prend pas de rouge, fa chaît 
eft délicate & blanche, & a le goût de Pêi 
cfae. - ' 

Les gros Abricot ordinaire eft aflez con- 
nu , fans le décrire , c'eft le meilleur de 
tous, fa beauté & ia groffeur dépend du 
bon fond Sï'du fujet fur lequel on le greffe. 

Ut a plufieurs autres fortes d'Abricots, 
qui font prefque autant de variété qu'on fe- 
rne de noyaux, - 

CERISES- 
i La Cerife précoce eft petite , très-rouge» 
1a chair a un peu d'acide , néanmoins fort 
eftimée par fa primeur, elle meurit au com- 
mencement de Juin, il faut la mettre 1 en Es- 
palier au midi. 1 
- La Gerife à courte-queue ou de Montmo- 
rency , eft grofie , ronde , d'un goût excel- 
lent', le bois eft menu, les feuilles petites, 
& charge par bouquet. 

La Cerife blanche , eft plus longue que 
ronde, de couleur ambrée ; fon eau eft dou- 
ce & fucréè, fes feuilles reffemblent à celles 
du Gulgnier. 

Le Bigareau eft plus long que rond, blanc 
d'une coté & rouge de l'autre, le gros eft 
le meilleur, il a la chair ferme & fucrée. 

La groffe Cerife eft ronde , très-rouge,- 
l'eau douce, te bois eft gros & les feuilles 
larges, l'arbre charge médiocrement, c'eft 
use bonne Cerife. 
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■ La Griotc eir une elpece de Cerife, gros* 
fe , noire , fort douce ; le bois gros , la 
feuille hrge & d'un verd foncé. 

La Cerife Roïale eft groiïe, afTez ronde; 
d'un rouge noir, l'eau eft douce [ans acide, 



fort dentelée ; c'eft une excellente Cerife, 
«lie n'eft pas commune, les Anglois la nom- 
ment Cherry-D*ks- 

Il y a encore plufieurs efpeces de Cerifès 
■plus curîeufes que bonnes , comme la Ce- 
rife à bouquet, qui porte quelquefois huit, 
dix & douze Certes fur un même pédicu- 
le. 

La Cerife à grappes qui fleurit toujours 
en pouffant, de forte qu'il y a des fleurs, 
du fruit noiié, du verd & du mûr ; il y 
en a jufqu'aux gelées , on la nomme Cerife 
tardive : il y a aufïï pour la cutiofité, le 
Ccrifier & le Merifier à fleur double, « 
dernier eft charmant en fleurs. 

PRUNES. 
La jaune hâtive, ou Prune de Catalogne; 
eft petite, longuette, l'eau douce; elle eft 
eflimée à caule de fa primeur, elle meurit 
au commencement de Juillet, on ia met en 
efpalier au midi. 

Le gros Damas de Tours eft de moyenne 
groffeur, affezrond, d'un beau violet, la 
chair jaune, quitte le noyau, U eft eftimé 




aouce ians ancie, 
fa feuille large Se 
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La Prutie de Monfieur eft greffe , roifa 
de, violette, quitte le noyau, elle eft aCTe* 
bonne dans les terres légères & chaudes. 

La Mirabelle eft petite, ronde, de cou- 
ïeurd'ambre lors qu'eileeft mûre; ellequit- 
te le noyau, elle eft bien fucrée, c'eft line 
excellente Prune en confiture. 

Le Damas violet eft longuet, très-fucré*» 
quitte bien le noyau , c'eft une bonne 
Prune. 

Le Diaprée violette eft longuette , très- 
fleurie , quitte le noyau , elle pafle pour 
une bonne Prune. 

Le Damas rouges, & blancs, font ronds» 
quittent le noyau , font très-fucrés & efti- 
més. 

Le Damas deMaugeroneft violet, gros,, 
rond , quitte le noyau , il eft très-bon Se 
eftimé. 

Le Damas d'Italie eft une Prune ronde,; 
d'un violet brun , elle eft très-fleurie, elle 
a l'eau fucrée , quitte le noyau ; c'eft une 
des bonnes Prunes. 

L'Impériale Violette eft grofle , lougue, 
très-fleurie , de la figure d'un ceuf de pou- 
le , (on eau eft très-relevée & fucrée , elle 
eft eftimée. 

Le Damas mufqué eft petit & plat , bien 
fleuri , il eft mufqué , & quitte le noyau* 

La Ro'ùle eft grofle , ronde, d'un roua- 
ge clair elle eft bien fleurie ; elle a an 
gouc. 



Digitized by Google 



du plus excelle*! FrukK 28» 
goût fort relevé, (emblable au Perdrigon. 

Le Perdrigon violet eft une Prune plus i 
longue que ronde , d'un beau violet , elle 
eft d'un goût fort relevé , elle eft aufli efti- 
mée crue que confite , elle ne quitte pas le 
noyau. 

Le Perdrigon blanc eft de même figure; 
& grofleur que le violet : il quitte le noyau, 
il eft auffi excellent crû que confit. 

Le Drap d'or eft une efpece de Damas , 
petit , rond ; fa peau eft jaune , marquetée 
de rouge, il eft d'un goût très-fin S; fucré 
c'eft une bonne Prune. 
. La grofle Reine-Claude , ou Dauphine , 
à Tours l'Abricot verd , à Rouen la verre 
bonne , en d'autres endroits Damas verd , 
Se Trompe-valet , eft grofle , allez ronde , 
elle eft verte & prend un peu de rouge au 
foleil , fon eau eft très-fucrée & abondante, 
& c'eft une des plus excellentes Prunes ; 
elle ne quitte point le noyau , fon bois eft 
gros 8c lifle de couleur brune , & a de gros 
yeux , fes feuilles font larges d'un verd 
foncé. 

La petite Reine-Claude eftblanche, ron- 
de , plus petite que la Dauphine , quitte 
le noyau , elle eft un peu lèche , fon 
eau eft très-fucrée, fa chair eft ferme, 
Ibn bois eft plus menu verdâtre & couvert 
d'un petit duvet , fes feuilles d'un verd 
luifant i le fruit, le bois & la feuille de ces 
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deux Prunes font très-differens , néanmoinlr 

on confond l'une avec l'autre. 

La Jacinthe efl toute fèmblable à l'Impé- 
riale violette, un peu moins longue & auûî 
greffe , de même goût & couleur. 

L'Abricotée cft une Prune blanche d'un 
côte' & un peu rouge de l'autre , elle efl: 
plus longue que ronde, d'une bonne gros- 
feur, elle quitte le noyau , elle efl très-eftï- 
roée : Il y a une Prune -qu'on nomme la 
Prune d'Abricot, quiala chair comme l'A- 
bricot, elle eft plus lèche que l'Abricotée. 

La Sainte-Catherine eft blanche , plus 
longue que ronde , prend la couleur d'Am- 
bre , fon eau eft très-fucrée , elle eft excel- 
lente crue & en confiture. 

Le Damas de Septembre , Prune de Va- 
cance ou de Retenue" , efl violette , un 
peu longuette , quitte le noîau , elle meu- 
rit après les autres , c'eft fon principale me- 
ïire , elle charge beaucoup. 

L'Impératrice , que l'on nomme en Flan- 
dres , Prune de Princefle & d'Altefîe , eft 
petite , longuette , d'un beau violet , a la 
chair jaune , très-tardive , on en mange 
encore en Novembre , elle eft fort bonne 
pour une Prune de cette faifon ; elle n'efl 
pas fort connue'. 

Il y a encore des Prunes qui font curieu» 
fes , comme la Prune à fleur double , qui 
eït grofle verte , charge peu & n'eft pas ex-. 
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Wlente , la Prune (ans noïau qui eft noi- 
re , petite & rare. 

POIRES D'ETE', 

d'Automne et d'Hyver.' 

Le Petit-Mufcat ou Sept-cn-gueule , eft 
petit , rond , il a l'odeur de mute e\ le 
goût très-relevé , il vient par bouquet , il 
eft fort eftimé à caufe de fa primeur , il eft 
demi-beuté : fa maturité eft au commence- 
ment de Juillet. 

L'Aurate eft auffi excellente que le Pe- 
tit-Mufcat, elle eft fîx ou fept fois plus 
grofle , elle prend du rouge du côté du So- 
leil , c'eft une très-bonne Poire , elle n'eft 
pas encore fort connue , elle eft prefque 
âuflï hâtive que le Petit-Mufcat. 

La Poire de Madelaine ou Citron de 
Carmes , eft de moïenne grofleur , un peu 
plus longue que ronde, de couleur jaunâ- 
tre , fon eau eft douce , & fort bonne , 
mais elle eft fujette à cotonner , demi-fon- 
dante : elle meurit enfuite de Laurate. 

Le Mufcat-Roberc , autrement Poire & 
la Reine , ou Poire d'Ambre , eft prefque 
auffi grotte que l'Aurate , plus ronde , (a 
peau lifle & jaune , fa chair tendre , c'eft- 
à-dire ni beuré ni caftante , d'un goût fu- 
<ré très-relevé, fon bois eft jaune & fa feuil- 
le large 1 mi-Juillet. 

La CuifTe-Madame eft longue & menue 
wers la queue , fa peau eft jaune & rouge , 
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l'eau très-fucrée, elle eft demi-beuré* i'cS 

Juillet. 

La Belîifllme ou Suprême eft de bonne 
grofïeur , a la figure d'un grolTe figure , fa 
couleur eft jaune fouetté de rouge , Ta chair 
eft dcmi-beuré , de bon goût , l'eau dou- 
ce , il la faut cueillir un peu vene étant 
fujette à cotonner , en Juillet. 

Le Gros-Blanquet ou Blanquette efl plus 
long que ronde , moïenne grofïeur , la peaa 
licée, l'eau fucrée & relevée , la chair cas- 
fante, le bois eft gros, & 1» feuille large, fin 
de Juillet. 

- Le Blanquet à longue queue eft plus pe- 
tit que le gros , de même figure , fa chair 
demi-caffante , fon eau fucrée , elle eft 
très-eftimée : commencement d'Août. 

L'Epargne ou de Beau-Prefent ou de 
Saint-Samlon eft .grofle , longue , verdâtre» 
éprend un peu de rouge , fa chair eft un 
peu âpre & caftante , elle a la queuë lon- 
gue : fin de Juillet & commencement d'Août. 

La Poire SanspPeau , ou Fleur de Guigne , 
eft de la figure du Roufielcc , de couleur 
■verdàtrc, fa chair eft fondante, d'un gout 
parfumé, c'eft une excellente Poire; elle a « 
fon bois long & droit. 

Le Rouftelet hâtif , ou Poire de Chi- 
pre , ou Perdreau, eft petite , ronde , de 
la couleur du Roufleîer. Sa chair demi- 
fceurée ; l'eau parfumée. Elle eft fujetn 
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t . | molir , fi on ne la cueille lin peu verte. 
L'Ognonnet , Amiré-roux , ou Archi- 
duc d'Eté, eft ronde, platte, de couleur 
blanchâtre , & un peu rouge. La queuë 
courte ; fa chair aerni-caflante , & d'un 
goût rofat : fin de Juillet & commencement 
à' Août. 

L'Epine - Rote ou Poire de Rofe , eft 
«ne fow plus groffe que l'Ognonnet ; a la 
ipême figure, le même goût, la queuë plus 
longue, le bois plus gros, & la feuille plus 
grande. Elle eft plus tendre, Se demi-îbni 
dan;e. Commencement d'Août. 

La Bergamotte d'Eté , ou Milan de la 
Beuvriere, eft bonne, refEeroble à la Ber- 
gamotte d'Automne ; plus grofle* Elle eft 
Qemi-beurée, eft fujette à cotonner. fi on 
rie la cueille un peu verte. Le bois & lei 
feuilles font farineufes. Commencement 
4'Août, , 

L'Orange rouge eft ronde, femblable à 
yne Orange par fa figure, d'un fond gris, 
& d'un rouge de corail ; l'eau bien fucrée; 
un peu caftante & mufquée. Il la faut pren- 
dre un peu verte , pour qu'elle ne foie poini 
cotonneufe. Aoûr, 

, L'Orange mufquée eft de même fïgurq 
que la précédente ; mais moins grofle Se 
plus verte , ne prend prefque point de rou- 
ge. Elle eft caÛante ; mais eftimée pour fan- 
muic agréable. Sa maturité eft de même que 
la rouge. T 3 
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Le Salvïatî eft de moîenne grofleur * 
rond , beau & jaune ; prend un peu de 
ronge au Soleil , eft excellent , fon eau eft 
fucrée & parfumée , il eft demi-beuré, fans 
marc. Il efl bon au facre , ou en fait aufll 
du Ratafiat. Août. 

La Chair-à-Dame eft de moîenne gros- 
fenr, allez ronde, grife, de couleur Iza- 
belle , prend un peu de rouge ; fa chair 
n'eft pas fine, elle eft demi-caflànte. Août. 

La Caflblette , Friolet , Mufcat verd , 
Lechefrion , eft de moîenne groffeur, ni 
longue, ni ronde; elle eft verdâtre, fon 
eau mitfquée Si fucrée. Elle eft caftante & 
tendre ; l'arbre charge beaucoup , elle fe 
garde allez pour un fruit d'Eté. Août. 

Le Roi d'Eté a la figure & la couleur du 
Rouflèlet; mais il eft quatre fois plus gros, 
un peu plus pointu vers la queue ; fa peau 
eft rude & marquetée de petits points gris , 
fa chair n'eft pas fine, fon eau eft bonne, 
& un peu parfumée, demi- caftante. Août, 

La Robine, ou Roïale d'Eté, eft peti- 
te , ronde , Jaune ; elle eft très-mufquée & 
fucrée, éV eftimée des curieux, demi-cas- 
fante, charge par bouquet- Elle vient plm 
grofle fur le Coignaflier, que fur le Franc. 
Août. 

LeRoufTeîet de Reims, eft une excellen- 
te Poire toutlemonde la connoît : ellemîurît 
fin d'Août & commencement de Septembre, 
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L'inconnu Cheneau , ou Fondante de 
Breft , quoiqu'on la nomme Fondante , elle 
ne l'eft pas , elle eft caftante , plus longue 
tjue ronde , jaune d'un côré & rouge de 
l'autre , fon eau eft fucrée & relevée , elle 
charge beaucoup , fon bois poufle gros , & 
jamais droit. Fin d'Août & commencement 
de Septembre, 

Le Bon-Chrétien d'Eté mufqué*, eft une 
-Poire d'une grofleur raïfonnable , longue, 
fa peau eft jaune, liffée, fouettée de rou- 

f;e, quand on la découvre, fa chair eft par- 
ûmes & caftante. Quoiqu'on le nomme Bon- 
Chrétien, ni Ton bois ni fes feuilles n'en ont 
le caractère , la Poire en a feulement la figu- 
re. 

Le Bon-Chrétien d'Eté , ou Gracioli, 
èft gros, long, lifle, jaune, fon eau eft 
très-fucrée, il eft demi-caflant ; quoiqu'il 
ne foit pas généralement eftimé, c'eft une 
bonne Poire , femblable au Bon - Chrétien 
d'Hyver pour fa figure , elle eft excellente 
en compotes. Commencement de Septem- 
bre. 

L'Epine d'Eté, ou Fondante mufquée, 
en Italie Bugiarda , eft d'une bonne gros- 
feur, longue, (a peau liiïée & verdàtre, (a 
chair fondante, relevée & parfumée. C'eft 
une excellente Poire. Louïs XIV. la norn- 
moit la bonne Poire. Commencement de 
Septembre. 
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La Poire d'œuf amfi nommée parce qù'eï- 
-Ie en a la figure, eft d'une bonne groffeur, 
là couleur eft verdàtre , marquée de points 

fris ; elle eft panachée de rouge & de verd 
u côté du foleil i fa chair eft' tendre, de- 
mi-beuré, d'un goût très-relevé; elle nous 
vient d'Allemagne où elle eft très-eftimée Se 
même aflez rare , famaturité eft au commen- 
cement de Septembre. 

L'Orange Tulippée , ou la Poire aux 
mouches» eft d'une bonne groffeur, afTez 
■ronde, verte & rouge du côté du Soleil, fa 
■chair eft demi-cafïante , un peu âpre, mais 
d'un goût agréable. Commencement de Sep- 
tembre. 

Le beuré d'Angleterre , ou Amplement 
l'Angleterre , eft d'une moïenne grofleur , 
Un peu longuette, de couleur grisâtre, fà 
chair eft demi-beurée & fondante , d'un 
goût relevé, elle eft' fujette à molir , fi on 
la garde quelque tems. Septembre. 

Le Beuré eft une ■greffe Poire, connu ï 
de tout le monde , elle eft belle à voir : il 
y_en a de grifes & de rouges , qui ne font 
qu'une efpece ; fen beuré eft -fi fondant , 
'■ qu'elle en porre le nom, elle eft d'un fuc & 
d'un fumet admirable. C'eft une des plus 
excellents Poires. Elle devient toujours gri- 
fe fur les arbres vigoureux & fur le franc. 
Fin de Septembre Se commencement d'O- 
Sobre, ' 
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■ La Verte longue , ou Mouille-bdùche or- 
dinaire, eft. longue, & verte, même étant 
mûre, elle eft tr^s-fondante, d'une eau ex- 
cellente dans les terres chaudes, elle n'eft 
pas fi bonne dans les terres froides & humi- 
lies, chargebeaucoup. Commencenieht d'O- 
ctobre, ' '■ - ; ■ 

La Verte longue 'panachée , ou SuhTe,* 
n'eft différence de la précédente,' que. parce 
qu'elle eft ratée de verd , de jaune & de 
rouge, elle eft trèv fondante, &ale même 
goût ■ fa maturité eft de même , fon bois 
eft panaché de jaune. 

Le Doïenne, ou Beuré-blanc , Saint 
Miche] de bonne- Ente , eft gros, jauné 
Comme un Citron , lorfqu'ii eft mûr : il 
eft très-beuré , fon eau lucrée, il eft boa 
dans les années féches , Se a un bon fumet, 
l'arbre charge beaucoup , il le faut manger 
Un peu vert , autrement il devient coton- 
neux. Octobre. 

Le Bczy de la Mote eft gros, reflemble 
pour fa figure au Doïenné , il n'eft pas fi 
jaune, fa chair eft fondante & douce. C'eft 
Une bonne Poire. Octobre. 

Le Meflire Jean eft une grofle Poire. Il 
y en a de gris & de dorés : il eft d'un goût 
exquis, fa chair eft caffante, & pierreufe, 
fon eau très-relevée ; il eft fort eftimé. Il 
en eft de fa variété comme de celle 4es 
peute's. Octobre. 
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La Bergamotte Suit» eft d'une bain* 

froûeur , ronde, platte, licée, panachés 
e verd, de jaune & de rouge, eft beurée, 
fondante & lucrée : le bois eft panaché. 
C'eft une excellente Poire. Octobre. 

La Bergamotte d'Automne, eft grofle, 
platte , liffée , jaune , en meuriflant , elle 
eft beurée-& fondante : elle fait un bel ar- 
bre : l'Efpalier lui convient mieux que 
le buiffon , où il devient toujours galleux. 
Octobre. 

Le Sucré-verd eft allez gros , plus rond 
que long , fa peau liflée & verte , il eft 
très-beuré & très-fucré. L'arbre charge beau- 
coup , & par bouquet , & fait un gros bois. 
Octobre. 

La Poire de Vigne ou de Demoifelle eft: 
petite, afïez ronde , grife-brune, la queue 
Fort longue, eft fondante, d'un goût fort 
relevé, elle eft fujette à mollir, quand on 
la laide trop meurir. Octobre, 

La Poire de Lanfac, ou Dauphine, qut 
plufîeurs Auteurs nomment Satin , eft ron- 
de, fa peau eft. jaune & liffce , fon eau 
eft fucrée, fa chair fondante, & a un petit 
fumet agréable. Fin d'Octobre. Elle fut 
prefentée pour la première fois à Louïs XIV, 
lorfqu'il étoit Dauphin , par Madame de 
Lanfac pour lors fa Gouvernante. 

La Franchipane ou Dauphine , eft plus 
longue que ronde , d'une bonne groffeur. 
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fi peau eft liflée & jaune; elle èfïderhi-fon- 
danre & bonne, fon eau eft douce & fucrée^ 
elle a le goût de Fianchipane. Fin d'Oâo* 
bre. -a 

La Bellïflîme d'Automne , ou Vermil- 
lon , eft de la figure de h Cuifle-Madame 7 , 
tlle eft plus greffe, S: a le même goût, elle 
eft filtrée, & caftante. Eile eft trrc-bonnei 
quand elle eft bien mûre. Fin d'Octobre. 

La Jaloufîe eft grofle, un peu poinruS 
vers la queue, d'une couleur grifàtre, fem- 
biable au Martin fec , elle a beaucoup d'eau , 
elle eft fujette à mollir , fi on ne la cueille 
un peu verte. Fin d'Octobre. 

La RoufTelme eft longue , pointue verï 
la queue qu'elle a très-longue, elle a beau- 
coup de rapport au Rouflelet pour fa cou* 
leur : elle eft fucrée, muferuée, & demi- 
beurée. Novembre. 

La Marquife eft greffe , reffemWe au 
Bon-Chrétien d'hyver par fa figure, elle eft 
un peu plus pointue vers la queue", fa peau 
eft verte , elle vient jaune en mûriflant ï 
elle eft beuré & fandame, fon eau eft fucrée 
& un peu mufquée. Ceft une Poire excel- 
lente , elle fait un bel arbre. Novembre. 

Le Bon-Chrétien d'Efpagne eft de même 
figure que le Bon-Chrétien d'hyver. Il eft 
beau & rouge ; fa chair eft féche & caffan- 
te. Il eft eftimé pour fervir fur table, Se 
pour les compotes. Novembre. 
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~ La LouTte bonne elt grofle, plus longue 

iquc ronde , de couleur blanchâtre, fa peau 

liflée & douce : elle eft demi-beurée , fon 

eau eft douce dans les terres féches, elle a 

xrn fumet agréable ; elle fait un bel arbre. 

^Novembre, 

La Crafane, ou Bergamotte Crafane, efl 
grofle, ronde, d'un gris verdâtre: elle jau- 
nit un peu en mûriflant , elle eft très-for** 
dante, fon eau fucrée, & un peu parfu- 
mée ; elle a une âpreté qui eft agréable 
au goût , elle eft très - eftimee. Ceft une 
bonne Poire. Novembre. 

L'Epine d'hyver eft d'une bonne gros- 
feur, plus longue que ronde : eile eft ver- 
te, elle jaunit un peu en mûriflant; elle eft 
très-fondante, un peu mulquée & bcurée : 
elle a ie gaut plus fin, greffée fur le Cor- 
gnaffier, que fur le Franc, & dans les ter- 
res féches & chaudes. Novembre. 

La Merveille d'hyver , ou petit Oîn , 
eft d'une bonne grofieur , d'une figure in- 
égale , n'étant ni ronde , ni longue : elle 
eft verdit rc, fa chair eft fondante, & d'un 
beuré trèf-fin, & l'eau rrèî-igt éable : '' ai ~ 
bre réuflït mieux fur le Franc que fur le 
Coignaflîer. Novembre. 

La Paftorale , ou Mufette d'Automne," 
eft longue & d'une bonne grofleur ; fa peau 
eft grifàtre , fa chair eft demi-fondante, 
un peu mufquee. Ceft une bonne Poire \ 
die fe garde jufqu'en Décembre» 
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- Le Martin lec eft plus long que rond^ 
.fi peau eft grife, prend beaucoup de rouge 
-«u Soleil, fa chair eft caftante, fon eau eft 
fucrée , d'un goût agréable : il fe garde 
jufqu'en Février ; il eft aufli eftime crû 
que cuir. 

La Virgoulfufe eft grofle, longue &ver- 
•te ; elle jaunit en mûrifiant : elle eft heu- 
rte & fondante. C'eft une des meilleures 
• Poires ; tout le monde la connoît par fon 
■ excellente bonté : elle fait un arbre fuperbe, 
, tant par fon bois , que par fes feuilles. Fin 
.de Novembre, Décembre & Janvier. 

L'Ambrette eft de moïenne groileur , 
ronde, blanchâtre dans les terres légères, & 
grife dans les terres fortes : elle eft fondan- 
te, fon eau eft fucrée, relevée & exquife^ 
quand elle eft greffée fur le Coignaflier ; 
fon bois eft toujours épineux, 

La Manfuette reflemble beaucoup au Bon- 
Chrétien d'hyver par fon fruit , fon bois 
. & fes feuilles ; elle eft moins grofle du cô» 
tédel'ceil, demi-caflante , fon eau douce 
& agréable : & elle eft fort eftimée en Flan- 
dres. 

Le Bezy de Chaflery ou Lefchaûery eft 
de moïenne grofîeur , ronde en ovale , de 
couleur blanchâtre : il eft beuré & fondant : 
fon eau eft fucrée & mufquée. C'eft une 
<ies plus excellentes poires d'hyver. Ses 
■Quilles font longues Si étroites» 



,Digilized by Google 



çot Catalogne 

La Bergamotte de Soulers eft. allez groi- 
fe , moins placte, & de même couleur que 
la Bergamotte d'Automne : elle eft tache- 
tée de petits points noirs , elle eft beurée 
& fondante , fon eau eft fucrée. Février 
fcMars. 

Le S. Germain eft gro* , long , il eft 
verdâtre ; il jaunit en mùriffant , eft très-, 
beuré & fondant. C'eft une excellente Poi- 
re : elle fe garde jufqu'en Mars , & quel- 
quefois en Avril. Elle fait un bel arbre , 8c 
très- vigoureux ; fes feuilles font longues , 
elles font le demi cercle recourbé en delfous. 

Le Martin-Sire , ou Poire de Ronville , 
eft plus long que rond, d'une moïenne gros-: 
leur , verdâtre & lifTé , fa chair eft carian- 
te , fon eau douce : elle fe mange en Jan- 
vier. 

Le Bezy de Chaumontel , qu'on nomme 
aufiï Beuré d'hyver , eft allez femblable au 
Bruré pour Ta figure & fa couleur. Il eft 
demi-beuré & fondant : l'eau en eft fucrée. 
C'eft une bonne Poire. En Février. 

La Roïale d'hyver , en Italie Spina di 
carpi , eft belle, grofie , plus longue que 
ronde , de la figure & de la couleur de Bon- 
Chrétien d'Eté : elle prend du rouge , 
elle jaunit en meurilTanr : faichair eft demi- 
beurée , & fondante , & très-fucrée dans 
les terres lèches & chaudes . Janvier , Fé- 
vrier. Le bois eft gros , les feuilles lu» 
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ges , qui font le bateau. Sa greffe fait le 
bourlet fur le Coîgnaflier. 

L'Orange d'hyver a la figure des autre! 
Oranges : elle eu blanchâtre , demi- ca Han- 
te , l'eau relevée. Sa maturité eft en Mars 
& Avril. 

LeCoImart, ou Poire-Manne , eft gros, 
plus long que rond , blanchâtre , prend un 
peu de rouge du côté du Soleil : il eft 
beuré & fondant ,- fon eau eft fucrée , & 
d'un goût très-fin. C'eft une des plus ex- 
cellentes Poires d'hyver que nous aïons. Elle 
fe mange en Février, Mars, & quelquefois 
en Avril. 

Le Rouflelet d'hyver eft de la même gros- 
feur & figure que le Rouflelet ; (a couleur 



du rouge , il eft demi-caflànt , d'un goût 
Un peu relevé. Sa maturité eft, en Mars. 

Le Bon-Chrétien d'hyver eft une Poiré 
ancienne , aiTez connue de tout le monde, 
fans la décrire : elle dure! jufqu'au Prin- 
tems. Il vient plus gros , plus doré , & 
plus rouge fur le Coignaflier que fur le 
Franc , & plus beau en efpalier qu'en 
buiflon. 

* L'Angélique de Bordeaux , ou Saint- 

Martial, eft affezfemblableau Bon-Chrétien 
d'hyver; mais plus platte, & moins grofle ; 
elle eft caflante Se fucrée ; elle fe garde tore 
Jong-tems. 
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La Bergsmottede Pâques ou d'hyver , eff 

Un peu reilemblante à la Bergamocte d'Au- 
tomne , mais plus longue : elle eft demi 
beurée s elle fe garde long-tems : on en 
mange encore en Mars. 

Le Mufcat l'AUeman eft une excellente 
Poire, plus longue que ronde, delà figure 
Roïale d'hyver : fon bois & fes feuilles en 
approchent ; elle eft moins grofle vers 
l'œil , elle eft plus grife, & prend plus de 
rouge au Soleil : elle eft beurée, fondante,, 
& un peu mufquée. On la mange en Mars, 
Avril; il va quelquefois en Mai. 

La Bergamotte de Hollande eft aflec 
greffe & ronde , de la figure des Berga- 
mottes : fa couleur eft verdâtre , fa chair 
eftdemi-beurée ,& tendre; fon eau releve'e. 
Oeftun bonne Poire, qui fe garde jufqu'eij 
Juin : elle n'eft pas fort connue", 
POIRES 

EXCELLENTES A CUIRÏ, 

Le Franc-Real eft une grofle Poire , Uli 
peu longue , verdâtre , marquetée de pe- 
tits points gris. C'eft une Poire excellente 
en compotes , Se à cuire dans 1a cloche» 
L'Arbre charge beaucoup : le bois & les 
feuilles font tarineufes. 

La Catillac eft une très-groffe Poire blan- 
châtre, & un peu plus longue que ronde j 
de couleur gniâtre. Elle eft très-bonne cui- 
te de toutes façons , fon bois eft gros , & 
les feuilles larges. L) 
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t' La Double-Fleur eft une Poire longue, 
grîfe , rouge du eôré du Soleil : fa fleur 
■eft très-double"; elle fait plaifir à voir. El- 
le eft excellente à cuire , & fe garde très- 
long-tems. 

La Poire de Livre eft fort grotte , affez 
ronde : elle eft très-bonne cuite. L'Arbre 
-poufle vigoureufement ; fon bois eft fort 
gros , & fa feuille très-large. 

Il y a encore des Poires qui font plus 
curieufes qu'excellentes : comme la San- 
guinolle , qui eft rouge dedans. EUe n'eft 
eftimée que par fa fingularité : fa maturité 
,cft au mois d'Août. 

La Poire de Naples eft afTez greffe , un 
peu longue & verdâtre ; fa chair eft demi- 
(Caflante , fon eau douce. Elle fe mange en 
JVlars : fes feuilles font longues , étroite* 
& ondées , & fort fîngulieres. 

POMMES. 
. La Calville d'Eté , eft un peu longuet- 
te , de moïenne grolïeur , raïée de blanc 
& de rouge , fa chair eft légère Se féche ; 
l'eau affez douce , elle n'eft eftimée que par 
fa primeur , elle fe mange au commence- 
ment de Juillet. 

Le Rambour Franc , eft une groffe Pom- 
me d'une figure un peu platte , blanche , 
raïée d'un peu de rouge , elle eft excellente 
cuite principalement en compotes , elle eft 
eftimée à caufe de fa primeur . elle fait un 
V 
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bel aibre , le bois eft fort gros & la feuilH ; 

trÈs-Iaige. 

■ La Calville blanche , eft une greffe Pom* 
me blanche dedans & dehors * elle eft par 
côtes , fa chair eft très-legere & le goût 
très-relevé, lans aucun acide , elle eft fore I 
eitimée , (on bois eft gros , la feuille lar- 
ge , elle fait un bel arbre , & fe garde as* 
iez de tems. 

La Calville rouge , eft grofie , plus lon- 
gue que ronde t d'un beau rouge , fa chair 
rrèi-legere , fon goût eft vineux , c'eft 
Une excellente Pomme , les vieux arbres en 
produifent de rouges dedans , pourvu -, 
qu'elle Toit dans une terre forte & froide » 
elle (e garde long-tems k 

Le Fenoiïiliet Gris , ou Pomme d'Anis , 1 
eft d'une moïenne groffeur , un peu plus 
longue que ronde & grifàtre , là chair eft 
tendre , elle a le goût d'Anis , elle eft ex- 
cellente quand elle eft un peu fannée, le 
bois & les feuilles font blanchâtres. 
; Le Fenoûillet rougeouBardin,ou Cour- 
pendue , félon M. de la Quint inie , eft 
îemblable a la précédente, mais plus grife 
& d'un rouge-brun du côté du Soleil, elle 
a le même goût , mais plus fucrée, elle eft 
mufquée dans les terres légères & chaudes. ' 

La Reinette Franche, eii affez connue , 
elle eft giofle Se belle , elle jaunir en mÛ- 
riflant , elle eft tiquetée de petiu points 
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grîs; elle a l'eau fucrée, c'eft une des plus 
excellentes Pommes tant crue que cuite, on 
en garde jufqu'aux nouvelles, elle eft efti- 
mée de tout le monde pour fa beauté Se bon- 
té. 

. La Reinette grife, eft grofle, très-bon- 
ne, elle a l'eau fucrée, elle ne le garde pas 
fi long-tems que la Reinette Franche , elle 
eft aufli eftimée , elle lui reiîemble hors la, 
couleur qui eft très-grile. 
. La Reinette rouge a la figure des Reinet- 
tes, mais plus ronde & moins grofle, elle 
■pft d'un beau rouge fur un fond blanchâtre, 
fa chair eft ferme & l'eau fucrée , elle fe 
garde afîez long-tems , mais elle n'eft pas 
fort commune. La plupart h confondent 
avec la Reinette Franche. 

La Pomme d'Or, ou Reinette d'Angle- 
terre , nommée par les Anglois , Gonld-Pip- 
fi», eft un peu plus longue que ronde, & 
d'une moïenne grofleur & jaune comme de 
l'Or, elle eft tiquetée de petits points rou- 
ges, elle eft fucrée & a le goût plus relevé 
que la Reinette, elle eft fort eftimée de tous 
les Curieux , elle fe garde aflez de terris, 
«lie nous eft venue d'Angleterre. 

La Pomme Violette , eft allez grofle , 
blanchâtre & fouetée de rouge où le Soleil 
n'a pas donné, & fort chargée de rouge où. 
ellea été découverte, fa chair eft fort blan- 
che & fort fine & délicate, i'eau nès-dou- 

y * 
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ce & lucres, c'eft une bonne Pommé, TàsSà 
elle ne palTe pas l'année, elle a un petit goût 
de violette, ce qui lui en fait donner le nom.; 
" La Pomme de drap d'Or, eft grofle, fa 
peau eft fembiable à du drap d'Or, ce qui 
fait qu'on la nomme de même , fon eau efl 
bonne , fa chair eft un peu cottonneufe , el* 
le ne pafle pas l'année, elle eft eftimée des 
Curieux. 

La Pomme Dapy eft fort connue de tout 
le mondefamla décrire, la petite eft meilleu- 
re que la grofle, qu'on nomme Pomme de 
Rofe, parce qu'elle la fent. La première de- 
vient plus rouge & a un meilleur goût , elle 
eft fort eftimée, elle fe garde très long-tems» 1 

La Pomme-Figue fans pépin vient com- 
me une Figue fans fleurir , elle eft lon- 
guette , d'une moïenne groffeur , elle efl 
plus curieufe que bonne, fa fingularité la 
fait eftimer. 

,11 y a encore beaucoup de fortes de Pom- 
més , mais moins bonnes , & qui ne font 
eftimés qu'en certains païs, pour cuire ou 
pour le cidre. 

RAISINS. 

Le Raifin Précoce ou Morillon noie 
hâtif, eft petit, noir , fucrée , & n'eft, 
eftimé que bar fa primeur. 

Le Chaflebs blanc eft un bon Raifin qui 
lïieurit parfaitement , quand on a foin de le 
découvrir, il devient ambré Se d'un goût 
excellent, il fe garde long-tems. 
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- Le-Çhaflçlàs mufqué eft femblabîe au 
Chaflelas blanc pour la couleur, mais il ell 
marqué, il meurit parfaitement Se de bon- 
ne heure ; c'eft un excellent Raifin, il n'eft 
pas fort connu. 

. Le Chaflelas Rouge, n'eft différent des 
autres que par fa couleur, c'eft un bonRaU 
Cm , il eft rare. 

Le Cioutat ou Raifin d'Autriche , eft 
prefque femblabîe au Chaflelas pour fongoût 
& pour fa couleur , fa feuille eft découpée 
comme celle du perfil, 
. Le Corinthe blanc eft petit , rond , fans 
pépin, il eft très-fucrée & paffe vite, c'eft 
«n excellent Raifin. 

Le Corinthe rouée eft tout femblabîe au 
fjlanc , hors qu'il eft rouge, il eft aufli bon 
& fans pépin. 

Le Mufcat blanc eft un excellent Raifin J 
très-mufqué, d'un goût très-relevé", il a de 
la peine à meurir dans les années froides , il 
faut l'éclaircïr pour que les grains (oient 
moins ferrés, pour lors il nseurit mieux. 

Les Mufcats rouges & les violets font fçmi 
fchbïes aux précedens hors leur couleurs ils 
meuriflent mieux , parce qu'ils font moins 
ferres, ils font très-exceilens & forr eftimes. 

Le Mufcat d'Alexandrie 0,11 Pafla-Lon- 
gue Mufqué eft excellent , fe garde beau- 
coup de tems, il a de la peine a meurir dans 
les terres froides. 

V S 
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Le Mufeat d'Alexandrie ronge, eft roui 
femblable au blanc, hors qu'il eft rouge, il 
éft fort rai e & fort eftimé des curieux. 

Le Raifin panaché de noir S.- de blanc; 
n'eft eftimé que par fa fingularité. 

Le Bordelais ou Verjus, eft excellent 
pour confire & pour le Verjus. 

Il y a beaucoup de fortes de Raifins qui 
font curieux & qui meurifïent difficilement, 
comme les Cornkhons rouges & blancs, la 
Grec , &c. 

FIGUES. 

La Blanche - ronde , eft grofTe , chargé 
beaucoup dans le printems & l'Automne » 
elle a le grain petit, la chair très-fucrée, Se 
lé goût très-relèvé. 

La Blanche-longue eft tont-à-fait fembla- 
ble à la ronde pour fa bonté, mais elle char- 
ge moins dans le printems, elle meurit fort 
bien dans les Automnes chaudes. 

Les Violettes font de deux fortes. Li 
grofle longue, Se la ronde qui eft plus pe- 
tite : elles font de beaucoup inférieures aux 
blanches , elles chargent moins dans le prin- 
tems, & elles meuriflent difficilement l'Au- 
tomne. 

Il y a encore beaucoup de fortes de Fi- 
gues qui ne re'uSifTent point dans nôtre cli- 
mat. 



Diqitized by Goofl le 



dts plus tMtUtm Fruits. 3 11 
A2EROILES. 

L'Azerolle blanche eft grofTe , &: blan- 
châtre, elle ne charge bien qu'en ef palier, 
fes feuilles font découpées & argentées. 

L'Azerolle rouge eft moins grotte, fes 
feuilles font larges fans découpure, maisden- 
tellées elle charge par bouquet , & parfain 
tement en plein air , elle eft eftiméç pour les 
çonfitures, 

.NEPFLEt 

La groiïe Neffle eft fort groflt 8t fonbois 
gros, les fouilles font larges, 

La Neffle fcns pépins eft petite ^ mais- 
fftimée par fa rareté. 

L'Epine- Vinette fans pépin çft petite fc 
(pais fort eftimée par fa rareté. 

AMANDIERS, 

Il y a de plutîeurs fortes d'Amandiers; 
comme la grofïê Amande , la petite & l'i^ 
inere ; mais celle qui a. la. çoque. tecidcç çft 
U plus recherchée, 

FIN. 
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